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LA BEAUT£ DU SEIN 

C t;; n'esl pas un projet si facile 
a realiser que d'avoir un en­
tretien avec F.-H. Dupraz, It 

renovateur de la tberapeutique em­
bellissante. Aussi, j'arrive tout de 
-suite au but de ma visite : le pro­
bleme scienli/iqlle de la beaule du 
;'iein. 

part, i l"heureux fonctionnemenl du 
systeme glandulaire, conditionne lui­
meme par Jes hormones (qui sont 
!es secretions de glandes internes ou 
endocrint>s) : d'autre part - comme 

nes, dans un complexe tberapeuti­
que nouveau ; les Hormovitamines. > 

< \'oyez Jes resullats. dit-il, avec 
une inconsdenle tierte ... Toules ees 
photos pennettent de suivre !'evolu­
tion de cures-temoi.ns, dont la duree 
moyenne, jusqu'a resuJtat ·complet et 
definitif, est cf'environ trois mois. > 

< Excusez-moi, declare F.-H. Du­
praz, si j'exprime ma pensee sous 
une forme brutale, mais j'estime qu'a 
l'epoque oi1 nous sommes, Jes fem­
mes qui n'onl pas uue jolie poitrine 
portent pleinement la responsabilite 
de tous les malheurs physiques et 
moraux qu'entraine ineluctah1emenl 
pour elles la prolongation d'nn teJ 
Hat de choses. » 

Sur la table, j'ai aper~u des epreu­
ves d'imprinu-rie portanl les mots : 
-i: Bon a- tirer ... > Timidement, je 
m"informe. II s'agit d'une brochure 
ayant pour titre : < La Beaule du 
Sein », oil se trouvent developpees, 
en termes accessibles a tous, tes no­
tions essentieUes ayant trait a l'em­
bellissement des seins par l'emploi 
des Hormovitamines ; bref, un ou­
vrage succinct de vulgarisation 
scientifique ... 

J'impJore un peu d'induJgence 
J>our mes so~urs, Jes femmes : elles 
ont ete si souvent !es victimes de 
promesses fallacieuses; elles ont cru, 
avec tant de bonne foi, aux mirages 
d'une reclame qui n'etait pas tou­
jours tres scrupuJeuse sur le choix 
des moyens J 

Je prie F.cH. Dupraz de m'indi­
quer le sens .-i Ja portee de ses 
experimentations personnelles ; 

< Aujourd'hui. il est definitive­
ment etabli que Jes mots < Beaule 
de la Poitrinc ,. et < Equilibre Orga­
uiquc » sont presque synonymes : 
plus preciseruenl la beaute de la 
poitrine est une consequem::e imme­
diate d'un bon equilibre organique ... 
A quoi est d11 eel equilibre ? D'une 

l'a decouverl mon grand arui, l'Ame­
ricain B. G. Hauser - par un apport 
de- vilamines, ces substances puis­
samment vitales, qui constituent 
pour l'organisme un polentiel de dy­
namisme et une reserve d'energie. > 

Sautant sur l'occasion, j'ose me 
risquer a faire du charme ; < Dam, 
eel interet meme de la· vulgarisation 
scientifique, si vous otfriez quelques­
unes de ces precieuses brochures 
aux lectrices de c LES ONDES > ? •.• 
F.-H. Dupraz s'est mis a rire : < Eh 
bien ! soil ; dites a vos leetrices d'e­
crire avec uu timbre au Centre des 
Hormovitamines (6, rue des Dames, 
Paris-17•) et d'y demander un exem­
plaire de < La Beaule du Sein >, 
32" edition. J'aur~i grand plaisir a le 
leur olfrir - gratis, fro.nco ... C'est a 
,•ous qu'-eUes le devronL > 

CONTRE LE VIEILLISSEMENT 
PREMATURE 

et ses m.ise-res (v.a.rice,. h.emorroides, 
diminution de la. vitalitt!. e.tc.) et p,our con­
S.f!l"Yer -.icueur ec untie a.u det.il de rtie 
ha.bituef de la v.i~iUe!se. Yoici un tnjt.ement 
fadle, que devraic suivre toute personne 
-& partir de -10 .ans. RecuJie~ deux ou 
croi1Jol1 -par can et peftdant un moil. ciQque 
fois. prendre i chacun d-e-s deux cnmd..s 
repu. 2 oompnme.s Vivi:ode di$$0uS dans 
l,1 .boisson habitue.Ue... l 'iode naissant 
Viviode dl!pure. dfflo.t.ox.ique_. favo.risc la 
recenention hormoraJ.e et rhnouplit I-es 
vaisseaux un~u-iM. vivif.ia ... c ainsi t.out 
t'orzanisme. meme -aux .i,c:es an.ncess 
Ttes pharm. Labor. SAL VOXYL, a Roche­
corl>on (lndr•-et-Loire). Visa I 082 P 257. 

Tov;ovr1 ou• icovt•, de, derni~r•• 
"""eur, d• l'Actuoliti 

l liEBl>OMAOAIRE PARISIEN POUTIQUE 
LITTERAIRE, SATIRIQUE 

_fevitle ovec humour les indiscre­
tions de la Mtmaine et n'hH.ite 
pas ci crie, bie-n bout les fflites 
que d"oulres n"osmtt lJGS dire. 

EN VENTE 
PAI.TOUT ~ 

PAaAIT If 
SAMEDI 

ss. Ch-oMpa-El)'Sffs - Pora 

Et le docteur Dupraz ajoute 
< Mon modeste apport personnel a la 

science .a .e.t.e d'associer, apres des 
experiences qui m'ont coute plusieurs 
annees, les hormo11es et les uitami-

DIGEREZ 
TOTAL EM ENT 

Voilil ce qui ,•ous .-st necessaiffl 
pour rester en lJonne saute mal­
gre Jes restrictions acLuelles, c.ar 
vol.re hon equilib~ depend d~ 
l'a.ssimilation p,tl'f:ttle ~e vos 3:li­
ments. Si volre digestion est m• 
complete Oil trop lente, si vous 
souffrez de brulnres, renvois ai­
:i:n-.s mig-raioes. somnoleneeapres 
fes ~P"s, e'est peuHitre qu·un 
exees d'acidite e.utrave vot,·e di­
gestion. Prenez a.Iors une petite 
dose de !):OUdre on. q:uelques CO!D· 
primfii (le Jllagnes1e 81smuree. 
Vons serez bientol soula;;e el re-
1.ronverez vos functions dig-es. 
Li..-es norniales. Frs. tt.60 ou Frs. 
'!l.iO. Toules ph:trmacies. Lab. 
l.c1>restl'e, I!, rue de Strasbourg, 
l'aris. Visa N• U&.1 r. 5!!0 

◄MJd:Jj:jf j:iniN;Jp 

. E NOUVEAU-NE 
22, R. d. Pyramidn 
(Metro : Pyramides) 
OP&. : 57-~ .. 57_·92 

BERCEAUX - VOITURES 
LAYETTES - HYGIENE 

UTS O'ENFANTS - AMEUBLEMENT 
l'OUR .ENFANH • l'~SE-a&ats. 

Un nouvel Anti-Rhamatismal 
c' est le Finidol, absolument remar­
quable contre rhumatismes, meme 
deformants, sciatique, goutte. ne­
vrites, arthrite, lumbago et nevral­
gies. Sous !'action du Finidol, 
douleurs et enflures disparoissenl 
rapidement. cristallisations uriques 
fondent et s'eliminent, • muscles et 
articulations re,prennent leur sou­
plesse. Toutes pharm. Labor. 

· SALVOXYL, a Rochecorbon ((ndre­
et-Loire). Visa n• 1082 P. 7B7. 
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LH _THF;ATRE _,:JVEUGLE 

P
'ENFANT, des que l1ti 
'IJiennent les moyens 
de s'exprimer, est nct­
turellement chanteur, 
p o c t e et danseiw. 
Avant meme que de 
parler, il s'essayc ci 

moduler de p.etits airs. 
Dans ses jeux, ii arrive a 
combiner des ph,·ases 
rythmees, avec des allite­
rations, des rimes, des re­
petitions de mots. Et il 
danse plus souvent qu'il 
ne march,e. D'instinct, ii 
exp,·ime sa joie de vivre 
dans un mouvement a 
trois temps. 

Mais ce sont la jeux in­
dividuels. Le petit de 
l'homme, - etre resoht­
ment sociable, - garde, 
de generatiorvs en genera­
tions, le go,it des rondes, 
des danses collectives. 
Ainsi, en France, c'est 
La Tour, pren.ds garde, 
Sur le pont d'Avignon, 
Savez - vous planter !es 
choux ? Semer !'avoine, 
etJc. 

Or, ces rondes sont de 
veritables pantomimes, 
vieilles de nombreux sie­
cles et qui se transmet­
tent avec d'insensibles al­
terations. 

DU 

D
ANS le dernier num8:ro du grand hebdomadaire pariaien Je 

su,s partout, le docte.ur Paul Guerin nous en conte une 
bien drale : c'est l'histoire v6ridique d'un pharmacien, de 
quatre broaaea Cl dents et, lecteurs, tenez.vous bien, d'un 

,t contrOleur des thermo.metres pharmaceutiques et des brosses 
Cl dents >t. 

Ne riez pas, vo.us entendea:: bien ... En ce temps trouble oil nous 
vivona. en ce temps de rel8vement et de Revolution national& 
qui nous impose Cl tous la n8cessit8 imp8rieuse et vitale de 
travailler sans reld:che, notre v1eille dame poussi8reuse, l' Admi­
nistration (avec un grand A bien entendu), entretient - et natu .. 
rellement Cl nos frais - des « contrOleurs des thermom9tres phar• 
macautiques et des brosaes Cl dents ». 

C'est a vous d8go\lter de prendre sa temperature, c'est a vous 
degouter de se !aver les dents I 

Et cOiD1me on comprend le docteur Paul Guerin qui intitule son 
article : (< Histoire de fous ». C' eat bien d'une h1stoire de fous 
dont il s'aqit lCI ... Je n'ai pas lei. et t:'est bien maJheureux, la 
place de VOWJ conter ce bl3au fail d'armes de notre Adminlstra• 
tion. Mais c:roye& moi : Courteline n'est pas mort dans nos orga• 
nismes officiels ... 

A l'heure oU tant de braves ouvriers, p8r:?s de famille, sont 
oblig&s par lea circonstances de s'en aller travailler de l'autre 
c0t8 du Rhin, ci: l'heure oU la terre fran~aise manque si v~itable­
ment de bras, on comprend mal et le peuple surto.ut comprend 
mal. que des fonctionnaires perdent ainsi leur te,mps et, ce qui 
est plus grave, le fasaent perdre ci: des gens qui. eux, hoDlllitea 
citoyens, ne demandent rien d'autre qu'ci: travailler tranquilJe. 
ment dans la loglq1ue et le bon sens. 

Puisqu'on parle de (< refaire » tan't de chos.es en notre pays, 
iJ faudra:it bien, une fois pour toutes, qu'on comprenne en haut 
lieu que I' Administration, ses fonctionnaires et sea employee ne 
lurent pas crees po.ur chercher des poux dans la tete des braves 
gens dits des << adminiatrita », ma.1.s bien pour lea aider, pour 
1'3:s conseiller et lea guider. 

Trop de fonctionnaires sont des coupeurs de cheveux en bu.it, 
des gens qui a& croient permis bien des choses parce qu·ils por­
tent un: titre public et ont droit CJ une retraite. Ila ff,& trompent : 
le moins qu'ils p.uissent faire est d'itre pohs, corrects. et ,c r8qu• 
liers • avec ceux qui, aprfJs tout, de leur argent, leur permettent 
de vivre et de manger ... 

C::::-On ,-- , 
'\~ ~ 
~ 

LA MAISON 
CHAT QUI PELOTE 

JM/\NClll prochain, ➔ juillel, a 
J.O h. 20. Radio-Pari, diflusera 
unc adaptation radiophoniquc d, 
I a Mai,011 du chat C/tli pelo'c, 

liree par Claude Chaberl, du ro 
man de Balzac, el misc en ondes 
par Andre t\llehaut. 

L·CPuv1e colossale d'Honore de 
Balzac. qu·il a oommee lm-meme 

La Comcdie humai11c. si clle conslilue 
une remarquable elude de ma:urs et pre• 
sente une immense connaissance de l'ame, 
n·est cependant pas theiitrale. Aucune des 
tentatives faites pour mettre a la scene 
des personnages extremement etudies dans 
le roman n·a trouve le succes. D'autre 
part. l'reuvre de Balzac a ete une mine 
<l"idees dans laquelle on a puise. I .es 
idees extraites furent developpets d. une 
autre maniCre. mais ce ne fut pas dans 
leur originalite. 

Le theatre radiophonique, comme ~n 
pourra en juger dimanche. parait se 
preter mieux a la presentation de ra:u­
ne balzacienne. Claude Chabert et An­
dre Allehaut ont songe a utilisei:. les 
poesibilites qui leur etaient offertes de 
presenter un recit continu. comme une 
fretque de sc::.-'nes successives, simplettnent 
cuupees par une musique appropriee. Ce 
fut, on sen souvient, la formule adoptee 
pour Les T roi, Mou,quetaires. L'audi­
t<"ur pourra, de la sorte, ecouter la piec(" 
tout comme il lirait un livre, rauteur 
ayant pris soin, dans toute la mesure 
possible, de respecter le texte et. par 
la pensee, nous pourrons nous transporter 
immediatement du magasin de draperie 
a l'enseigne du Chat qui pelote, a rhiitel 
de Sommervieux, au Salon de peinture, 
chez la duchesse de Carigliano, partout 
enfin, OU se deroulera raction de ce 
lamentable drame de ramour. 

· En les executant, les 
en/ants jouent la come­
die. Ils de1>iennent, en 
quelque sorte, les acteurs 
de petits d1·ames lyriques. Mais, fait plus c1trieux encore, ces 

_ rondes se ,·etrouvent, a peine di!fen:nciees, dans de nombreux 
pays. Ainsi, Semer l'avoine se mime ,et se chante, sur des afrs 
di!ferents, mais avec les memes gestes et presque les memcs 

La Mai,on du chat qui pelote appar­
tienf a cette partie de rreuvre qu"on appelle Scene, de la 11ie 
~ri11ee. Balzac, qui connaissait le ca:ur feminin de fa~on magistrale. 

mots dans tous les pays du Nord de l'Europe. 
Qu'est-ce que cela signifie ? Il smnble bien qu'a l'origin-e 

(c'est-a-dvre a l'a,ube de la Civilisation) les ho-mmes se reunis­
saient en des fetes religio-magiques aux g,·andes epoques de 
le1tr existence. Ils se concili.aient les Forces, Zes Dieux, en 
executant ,en •commun des « mysteres ». Puis le sens de ces 
rites s'est perdu. De ,ceremonies, ils sont devenus des jeux. Et 
les battements de pieds et de mains, les reverences, Zes « choi­
sissez qui VOU8 voudrez » se laissent interpreter comme des 
geste rituels, prives pen a peu de leur substance spirituelle. 

Les ,·ondes enfantines sont done les ultimes et charmants 
vestiges d'antiques et venerables croyances. Puissent les en­
/ants a v.enir ne pas les aublier, ne pas les remplacer par des 
jeux sans traditions ! 

Pierre Mariel. 

a voulu conter la triste histoire d·une 'mesalliance. II ra fait de 
fa~on cruelle, penible, dramatique. Son heroi"ne, la pauvre Augus­
tine, paie cherement ce qu'elle croyait etre le couronnement de ses 
plus beaux reves de jeune fille. On reconnaitra qu ·elle meritait 
mieux et on sera d. accord pour en tirer une morale pleine de 
sagesse : ii faut se marier dans son monde el se souvenir que lea 
rois n'epousent, avec succes, !es bergeres, que dans !es contes de 
fee. . 

La Maison du chat qui pelote sera interpretee par Georges Lafon. 
F ran~oise Delille, Pierre Lecomte, Jacques Servierc, Suzet 
Delia-Col, Robert Lepers, Suzanne Courtal, Julienne P, 
Jacques Berger, etc, 



CONSER VA TO IRE D'HIER 
f 

ET ·' UJOUR ' UI I 

N ous voici arriv_es a l't!poque des famcux concours 
du _C_onservatoire, rite annuel de la vie theatrale et 
paris_,enne. Le large public ignore souvent ce que 

, repr_esente~t! exactement ces journees dans le dCbut 
d une carr1ere. theatrale. Le Conservatoire, ecole officielle 
de not.re _ense1gnem~~t dramatique, est accessible seule­
m-ent a b1en pe~ d elus : chaque examen d'entrCe ,•oit 
a!flu_er des centa1nes ~e candidats pour, tout au plus, une 
d1zarne_ ou une douzaine de places disponibles. 
' Les etu<les llurent, en principc, trois annCes, mais, avec 
de la chance, on _pent etre admis des la premiere annee 
au concours publi~. Le pre,mier prix - li'ailleurs bien 
rarement enteve d_es le premier concours - peut ouvrir 

. ks portes de l'Odeon, et meme parfois celles de la .Conic-
d1e-Fran,a1se. Entin, tel concurrent qui n'a pas uecrochC ta su­
preme timbal~, peut .a\'oir ~te remarque par un ,auteur ou un 
metteur en scene ct s1_gncr la-dcssus "n engagement d~cisif. 

C'est ainsi que Maria CasarC~, qui venait tout juste de passer 
u~1 an dans ma ~lasse, s'est rC\'Cll!c au concours de juillet der­
n:c~ dans unc ,seen~ de la Jeanne d' Arc de Pe~uy. Bien qu'ellc 
n eut reniporte qu un second prix Jean Marchal et Marcel 
Herran~ n'hesitCrent pas a l'cngagef aussit6t et a monte r pour 
elle Deirdre des Dou/eurs, puis So/ness. On sail ce qui est a, ­
rh·C : moins d'un an apres son concours Maria Ca~arCs est 
deja - · et legitiniement - consacree vedette. 

_A ce me~e, ~oncours, le charmant Jean Desailly, qui vient lie 
tr1omp~er a 1 ecran. dans_ Le Vo)'ageur de lcJ. Toussaint , enlevait 
d'emblee son preni,er prix, et entrait tout droit ii la Comedie-
Fran~aise. • 

Voil3 ce qui peut arriver aux concurrents du Conservatoire, 
et ,·ous concevez maintenant que l'Cpreuve passionne tout le 
monde : CIC\'eS, public, critiques ... et mCme nous, Jes profes­
seurs. 

. Nous n'avons )a•mais ~eaucoup plus de d1x elf\es par classe, 
Jeunes gens e_t. Jeunes. tilles. Temperaments tres d1\·ers, vena11t 
de tous Jes mtlteux : 11 y a des riches et des pauvres des exu­
berants et des timides, des candides et des roues. Certains sont 
bacheliers, quelquefois meme licencifs, - d' autres font des 
faut_es d'orthographe - mais ce sont tous des comediens de 
natur_e, c'~st-3~dir_e ~es Ctres imprcssionnables, imaginatifs, vitc 
exalte3, v1te deprimes ; et ce sont des adolescents, aux sensi­
bilites encore confuses, ,nial ecloses ou ma! disciplinees aux ca­
racteres encore incertains. II teur arrive -de changer d~ tout au 
tout - soit en bien, soit en mal - au cours de leurs trois ans 
cf'etudes. 

Aussi quetle tilche passionnante d'Ctudier, a son arrivee dans 
Ja classe, le « nouveau » ou la « nouvelle » qu'on a juste 
entrevu le temps de son examen ll'entrCe ! II faut dt!mfler, non 
seulement quel sera son « emploi » au theatre, mais encore quel 
est le fort et le faible de sa personnalite prnfonde ; ii taut cher­
cher a le mettre a l'aise s'il est intirnicte, car on ne travaille 
bien qne dans une sorte de confiance. Mais s'il est trop suffisant 
ii laut savoir le niettre au pas, et cela sans apparent deploie~ 
nient d'autorite. C'est encore une belle tiiche de faire regner 
dans la classe !'indispensable egalite qui doit etre cependant 
tout !'oppose de la monotonie, et de distribuer, selon les gens 
et selon Jes jours, Jes encouragements les ironies ou les ... bous­

culades, Jes explications patien'tes on les mots peremp­
toires. Tant0t on fail du scrnpuleux tra,·ail de metier, 
tant0t on analyse et on fail chatoyer la musique d'un 
beau :.,ers, tant0t on s'embarque dans un chapitre de cri­
tique ou d'histoire. Notre enseignement doit ainsi ren!tir 
toutes so rte~ d' aspects. 

J'ai ~arde trCs vifs mes propres sou,·c­
ni1s d'ete,·e, et je crois qu'ils m'ont beau­
coup aidee a m' adapter rapidement a cc 

beau r61e si ,·arie, et 
quelque peu maternel e11 
somme, du professeur. 

nan!- ce decor a;1th.Jllt.! 
du \ ieux Conservatoire au• 
jnurd'hui disparu (ii ne 

subsiste quc la ~alle 
des concours), ic re­
vnis J.e Batgy, ~on 
regard aigu, son 
front lumineux, son 
~ourire caustique. II 

ctait cruel it la 
mediocrite, et 

r ,, 

,Ft - ·· 
par DUSSAN E 

sc refusait trop a certain!- de scs CtC­
res, mais quelles hautcs vues sur son 
art, quelles exigences raffinces, quel 
gotit infaillible ! Je revois Paul Mou­
net, le feutre bossue, le macfarlane 
\'Olant aux Cpaules, Paul qui n'appa­
raissait jamais, a sa classe <lans la 
rue. au cafe, qu'entoure de' jeunesse, 
comme un grand arbre bourdonnant 
d' abeilles ! !'aul1 genereux, pittores­
que, proct_,g,eusement instructif. tou­
jours vehement ; Paul, qui, a grands 
coups de canne ~ur le piano, de jurons er1soleilles, de bourrades 
siastes ou indign\!cs, for<;ait Its Iyrismes ti1m1dcs A Jaill1r et a vivre ; Paul/ 
dunnant « accouchcur » de jeunes talents. 

Jc rcvois enfin Silvain ,1ui fut mun maitre, Silvain qui aimait la poesie 
cvmme on aime le pain, Silvain qui nous a fait cornrrcnUre 4ue le fameux 
alcxandrin tragi4ue n'est pas un « ronron », mais hien la plus suUtile, la 
plus intelligente des musiqucs, et qui nous a montr~ comunent ii faut en 
iouer ; Silvain, qui Vi\'ait avet les classiques comme avec des caimarades 
dans une vivante et libre tendresse ~1u'il nous a tran~mise i Silvain qui: 
micux que personne, m'a rCvClC la robuslesse, la sante du the,Hre 111olit!­
resque. 

Ai-_ie jamais cesse, meme aprf!s leur disparition, d'etre leur eteve? Cesse­
t- 011 un jPur d'etre l'enfant de ses parents? Je n'ai point eu d'autre a111hi­
tio11, quc de tenter de transmettre ce quc j'a,·ais re~u U'eux. 

....... ♦ 

.Mais, Uirez-vous, les temps ont d1augC : on ne joue plus la comfdie 
de la ,meme· la~on. Detrompez-vous. Voyez !es couturieres : 4uelle que soil 
la tonne des robes, ii leur faut toujours savoir tailler d coudrc. 11 en \'a 
Uc mt!me pour nous autres. Ce 4ue la mode change, dans notrc art est 
bien p_eu ~e chose par rapport a ce qui demeure identique, Mis en Scene 
par V,ctorien Sardou o.u par Raymond Rouleau, un acteur doit toujours 
sa,·oir respirer et articuler correctement, pouvoir dunner lie la voix sans 
s'fgusiller et chuchoter sans cesser de se faire entendre ; ii doit, aujour• 
d'hui comme autrefoi.:;, etrc adroit, souple et sensible. C'est cela l'essen­
tiel, et de cela rien ne change. En \'Oulez-vous une preuvc '/ Ces dernif!res 
annees, Charles Dullin avail une ecole de com1ediens au Theatre de la Cite 
et 4ui faisait 4uelque peu figure d'avant-garde par rapport au Conserva: 
1oire officiel. Eh bien ; LJullin imposait rigoureusement a ses t!ICves l•a pra­
tique quotidienne d'une vieille methode de diction, etaboree par un modeste 
pensionnaire de la Coniedie au temps de Dumas fils, la menie methode 
4ue les plus traditionnalistes. les plus « pompicrs » des professeurs recom• 
mandent fidelement depuis cinquante ans ! 

Non, ce qui a change depuis ces trente derniCres annt!es, ce sont ccr­
taines habitudes lie corps. Les robes au genou, les sandales plates, les 
blouses sportives ont donnt! a nos jeunes fill es une tibertC d' allure 4ui Jes 
oblige a tout un effort de composition quand ii leur faut se muuvoir arec 
nature! sous Jes costumes ii taille serree et ii longue tralne de Marivaux 
ou de Mussel. 

l'\os jeunes gens sont pres4ue aussi depays.;s quand ii Jeur faut, dans 
leurs larges chaussures a triple semelle, retrouver ta « pointe » et la ca.im­
brure de pied des gentilshommes en bas de soie. L'esthetique actuellc -
aidee par le rnmbourrage des tailleurs - leur fait de lourdes epaules de 
boxeurs.. et, tout ii coup, nous leur demandons la taille elancee et le 
jarret teodu de l'escrimeur et du cavalier I - Alors, ii leur faut des cours 
de maintien ? - Ma foi non. Cela vient avec le reste : a mesure qu'lls 
entrent rnieux dans la peau de teurs pcrsonnages, qu'ils en deco-uvrent et 
4u'ils en expriment ·mieux !es nuances de sentiment. leurs attitudes se 
rectifient. On nc peut pas se sentir l'tune ile Sylvia ou le CO!Ur lie don 
Cesar arec un dos votitC ou des ja,mbes cagneuses. 

- Tout de mcme, du temps de Silvain ou de Le llargy, ii n'y avait pas 
la radio ... - Oui, bicn slir ; mais pour un bon comCdicn, qui parle juste, 
4ui articulc a,·ec pr~cisinn ~t d,rnceur, et qui sait gouverner sa voix, 
!'adaptation au micro est affaire d'une rCpetition. La preuve en est que 
.iournellement nos etC\·es du Consen·atoire sont employCs a la radio ol1 
l'on est trCs satisfait d'eux. C'est U'aitleurs pour eux un excellent exercice 
complCmentaire, le micro etant pli1s exi~eant, quant a la nettete de la 
diction, que le plus attentif jury du tn0ll{.le. Tout au plus, pourrions.nous 
noter une tendance. chez nos apprentis, a glisser, sur scene, au meme ton 
confidentiel 411c rCcl.a.me le studio. « Soutiens le ton ! Articule ! Attention, 
on ne t'endend plus au dixiemc rang- d'i1rchestre ! » C'est Iii notrc refrain 
quntidien. Et da,·anta~e encore a cettc Cpoque de l'annee oi1 ces grands 
enfan1s nechissent quel4ue pctt ressentant la fatigue c..l'une annCe scolaire. 
qui Sl'. double, pour beaucnup, d'un n~ritable travail professionnel. . 

Mais tout 1e monde va recuperer des forces pour le coup de collier final. 
Et nous, Jes professeurs. nous allons, une fois de plus, dans Jes coulisses 
Je ct:: \·icux d~cnr pornpCien ol, nous ;wons connu, jadis, l'ivresse Lie notrc 
premi er prix. parta~er les es­
poirs, Jes dCsolations et les 
joirs de nos l•le\·cs, comme 
si nous avio11s retrnuvC l'Cli\n 
de Jeurs ,·ing:t ans tnurmen­
tCs - ct irrt::mnla,·ahlcs ! 

(Photo Harcourt.) 



De 7 h. a 9 h. 15 et de II h. 30 a 21 h. 15: 219 m. 6 (1366 kcs), 247 m. 3 (1213 kcs), 274 m. (1095 kcs), 288 m. 5 (1095 kcs), 
312 m. 8 (959 kcs). De 21 h. 15 a 2 h. du matin: 312 m. 8 (959 kcs). 

DIMANCHE 4 JUIL. 
8 h. Un quart d"heure 

de culture physique, 
uvcc Andre Gluichot. 

8 h. 15 Ce diaque · eat pour vous. 
presentation de 

Genevieve Maquet. 
9 h. Le Radio-Jc,urnal de Paris. 
9 h. 15 Deux ouverturea d'Auber : 
Fra Diavoto, ouv. par l'Orcn. Phil­
harmoniq_uc de Berlin - La Muette 
de Portic1, ouv . .i>ar l'Orch. Sym-

phomque. 

I 3 h. 30 La Rose des Vents. 

9 h. 45 Quelques melodies. 
Em·oi de lleurs (!Jel111et-Hemard), 
pur Jean Plancl. - Les dcux cmurs 
,de Fonlenailles-Lucas), par Ni­
n,,n Vallin - \"ous @u•s jolie (!Jel-
111el-Sues), pa,· J,•an Plane!. - Si 
jc n'avais plus d'an1our (Acker­
,n1ans), ]HU' Ninon Va1lin. - '!'out 

sin1plement (l)eunet-Boukay). 
10 h. Tranamiaalon 

de la mea.q.e dominicale. 
11 h. Bel Canto. 
Thais : « Voila done la terrible 
cite » (.llassenel), par Andre Per­
net - La Vir de Boheme : « On 
n1'appclle Mitni » (Puccini), par 
Lily Pons - Rigoletto : « Bal-Jade 
du due • (\'erdi), par Giuseppe 

Lugo. 
11 h. 10 « C' etait une fable » 
unc rCalisation de Roland Tessier, 

intcrprett'r par 
Marie Laurence. Helene Gara.u.d, . 

Helene D<IHOnville. . 
Pierre Bayle. Jacque-Simonot, Michel 

Delvet el Renaud Mary. 

11 h. 30 Lea Maltrea 
de la Muaique, 

" P. Tchaikowaky •• 
avec 

Alexandre Tcherepnine. 
Pri'senttttion d' Hornet' Nov~l. 

12 h. L'Orcheatre Paul von Beky, 
avec Christiane Lorraine, Elie Saint• 
Come, Jacqueline Moreau- et la 

Chorale Emile Paaaani. 
Tzarevitch (Lehar), par E. Saint­
Conic - Fleurs du pr1nten1ps (von 
Bcky), pnr l'orch. - Panama (Le­
cuona), par Christiane Lorraine -
L-, beau Danube bleu (Strauss), 
par Jacqueline :llorcau et la cho­
rale Emile Pussani - Arabesque 
(Debu~sy), Tristesse (Brusso), Toi 
ct mo, (lgellwf-Steimel), Serenade 
en blues (P/essow), Humoresque 
(Dvorak), Promenade (de Bie), 
par l'orch. - Solo poCJr accordeon 
(de Bie) - Zumba (Lara) par 

Christiane Lorraine. ' 
13 h. Le Radio-Journal de Paris. 
13 h. 15 Le prograU11De aonore 

de Radio-Pana. 

13 h. 20 Le docteur Friedrich, 
journaliste allemand, vous parle. 

13 h. 35 A \ravers lea nouveautes. 
A)ler-retour (G. Viseur;, par Gus 
V1~eur et son orch - t:ne chanson 
(.llarlelier-l>ellourf, pur Guy Ber­
ry - Le bar de l'escadrille (Simo-
11ol-1"essier), par Anne Chapelle -
:-.uages (D. Reinhardt), par Guy 
Luypacrts et son quintette _ A•u 
creur du virux Paris (J. Fuller), 
par Andre Claveau - Refrain sau­
vage (Lopez-Llenas), par Lucienne 
Delyle - Raillerie (G. \'iseur), 
par Gus VisC'ur et son orch. _ Me­
tamorphose (Luy paerts-T horeau), 

par Guy Luvpacrts. 

14 h Le Radio-Journal de Paris, 
14 h. 15 Ninette Chaaa.aing, 
Reflets dans l'eau (Debussy) -
Hommage a Ra1\1eau (Debussy) -

Mouvement (Debussy).· 
14 h. 30 Pour noa jeune1 1 
« L'apprenti sorcicr », iunc reali­

sation de Tante Silnone. 
15 h. Le Radio-Journal de Paris, 
JS h. 15 Lea petites page■ 

de la muaique. 
Dcux menuets : :llenuetto, Menuet­
to cantabile et Allegro (Mozart), 
par l'orch. symph .• \farius-Fran­
~ois Gaillard - L'indiscrete, La 
Rameau (J.-P. Rameau), par Ars 
Rcdiviva - La Shenade (Schubert), 

9
par Ninon Vallin - Impromptu op. 

O, n• J (Schubert), au v10lon -
A•CJ bord d'unc source (Liszt), par 
Claudio Arrau - Chanson de Sol­
veig, cxtraite de Peer Gynt (Grieg) 

Nmon (7'osti), par Georges Thill 
Valsc triste (Sibelius), par l'Or­

chcstre Philharm. de Berlin, dir. 
H. Schmidl-lsserstedt - Pagodes, 
extrait des Estampcs n• 1 (Debus-

y'), par Walter Gieseking - Bour­
rfo fantasque (Chabrier), Marcile 
Joyeus~ (C:habrier), par l'Orch. de 
l'Assoc1allon des Concerts 'Lamou-

reux. 
16 h. « La vie joyeuH dea etucl.lC1J1ts 

■oua le Grand Roi », 
par Amedee Boinet. 

16 h. 15 Le Grand Ort:he■tre de 
Radio.Paris. aoua la direction de 
D.-E. inqhelbrec-ht. ayec Mona 
La.u:rena. Geotgea Jouatte et 

Etche·Hrry. 
La mer (Debussy), par l'or­
cheslre - Penelope (Faure), 2< 
acte, avec M. Laurena. G. 

Jouatte ct Etcheverry. 

17 h. 45 Muaique enregiatrh. 
18 h. 30 Nippon, 
emission consacree au Japon el 

a I' A sic orientate. 
18 h. 45 Muaique enregiatrh. 
Impressions viennoi.ses (A Meli­
char), par l'Orch. Philhann. de 

Berlin. 
19 h Un quart d'heure 

avec Edith Piaf, 
Tu es partout (Monnot-Piaf) -
C'etail un jour de fHe (Monnot­
Piaf) - .J'ai danse avec !'amour 
(Monnot-Pia() - Le disque use 
(Monnot-Piaf) - C'etail llme his-

toire d'amour (Jal-Contel). 
19 h. 15 La Vie pariaienne, 
19 h. 30 Le ■port. 
19 h. 45 Jean Fournier, 
Au piano : Marthe Pellas-Lenom -
Sonatinc en re majeur (Schuber/) 
- Mouvemcnt pcrpetuel (Novacek). 
20 h. Le Radio-Journal de Paris. 
20 h. 15 Le programme aonore 

de Radio-Paria. 

20 h. 20 Soiree th,atrale : 
" La Maison du Chat-qui-pelote •· 
ada.ptalion radlophonique du 
roman d'H. de Balzac, par 

Claude Chabert, avec 
George■ Lafon, Fran~oiae Delille, 
Pierre Lecomte, Jacques Servi8r•. 
Suzet Maia, Delia-Col, Robert 
Lepers, SuzC1J1ne Courtal, Ju­
lienne Paroli, JacquH Berger, 
George■ Chamarat, Antonia 
Bouvard, Robert Decombe-. 
Christine AudC1J1, Jean Francey, 
Jacques Herrieu. Jean Morel, 
Marcel Sicard, Robert Dartoia, 
Colette R,gia. Cbriatiane EreU 

et Paul Ent6ric. 
:.use en ondes 

d'And~t' Allt'haut 

22 h. Le Radio-Journal de Paria. 
22 h. 15 Reaultata aporlil■, · 
22 h. 20 Raymond LegrCIJld 

et son orcbeatre. 
Elude en brun (P. Brun) - Andree 
Madeleine (Lopez) - Conte b:·ef 
(G. Rolla11d) - Chanson gitane 
(Yt>ain) - Jazz Concert (R. Le­
g1·and) - La meule du moulin 
(.lfonnol) • Chinoiserie (G. Rol­
land) - Mn priere (Boulanger) -
Je tire ma reverence (Ba.,tia) 

Arc-en-<'iel (.4.rlem). 

23 h. Souvemra : 
« En nomadiaant de l'Anti-AUaa. 

au Senegal •• 
par Roland :llichel. 

23 h." 15 Quintette It vent de Paris. 
Caprice ll<. Uarcy) - Le petit ne­

gre (Debu.ssy-Bozza). 
23 h. 30 Arvez-Vernet, 

Au piano : Marg A.-Ch.astel. 
Les adieux de J'hotcsse arabe (G. 
Bizel) - Le colloqtue sentimental 
(C. Debus.,y) - Le bachclier de 
Salumanque (Roussel) - N icolettc 

(M. Ravel). 
23 h. 45 Jean Galloux 

et Henry Gautier. 
}er Concerto en si bemol n10.Jeur 

(Haendet). 
24 h. Le Radio-Journal de Parle. 
0 h. 15 De tout un peu, 
Poete et paysan (van ::;uppe), par 
l'Orch. Philharm. de Berlm - La 
Source : 1) Pas des echarpes; 2; 
Solo de car et variations; 3) 
Danse circassienne (L. Delibes) -
Ballet de Sylvia : « Danse des 
Ethiopiens > (L Delibes), par 
l'Orch. Philharni. de Paris, dir. 
Gustave Cloez - Veronique, selec­
·tion chantee (Messager), L'amour 
masque, selection chantee (Mes,a­
ger), par Yvonne Printemps - Les 
trOi$ Strauss, pot pourri siur Jes 
ceuvres de Josef el Johann Strauss 
pere et Ills, par un orch. sym,ph. -
L'Aubergc qui chante .(Richep111-de 
Badet : « Mon cceur qui bat », 
par Odette Moulin cl Andre Dassa­
ry - « Un seul amour », par Odette 
Moulin - Fantaisie de piano n• 7 
(Millocker-Kr~uder), par Peter 
Kreuder - Le vol des hirondellcs 
(Delmas-Durand), par Elyane Ce­
lis - Laissez-mo1 vous aimer 
(Scotto-Roger), par Tino Rossi -
L'amour en maraude ,(Poterat), 
par Elyane Celis - Tchi-tchl (Scot­
to-Koger) par Tino Rossi - Canta 
pour moi (Bordin-Spada), par 
l'Orch. hawalen Gino Bordin -
Cha,ur des derviches du Soudan, 
lin soir ii Bali (Schimmelpfe11nig), 
par Horst Schimmelfenmg - Ro­
mance d'HJlwai (G. Bordin), par 
l'orch. Gino Bordin - Serenade a 
Lena (Varna-Seo/lo), par Bruno 
Clair - Tornerai (0/ivieri-Polerat), 
par Assia de Busny - Pour t'avoir 
au clair de lune (Scotto-Koger), 
par Bruno Clair - Vienne, 0 ville 
exquise (Mauprey), par Assla de 
Busny. - Le Hance (C. Tre11el), Le 
pelit 01seau (C. 7'renel), par Char­
les el Johnny - Rumba musuhnana 
(Leruona), La Ha,·ane a Paris 
(Orefiche), par Leouona et son 
orch. cubain - Reginella (di Lazza­
ro), Bel-Ami (Macktben), R~verie 
(Siniavine), J'ai rhe, mademoi­
selle (Siniavine-Ferrari), par Alec 
Sini.avine et sa rnusique douce -
La chanson des hAleurs, Le mar­
ronnier (Maurice), par un orch. 

de dense. 
2 h. Fin d 'emission. 

LUNDI 5 JUILLET 
7 h. Le Radio-Jc,urnal de Paris. 
7 h. 15 Un quart d'heure 

de culture physique, 
avcc Andre uuicnot. 

7 h. 30 Concert 111atinal. 
J-e fais tout en musique (Macke­
bcn), Amorcito mio (Mackeben), 
par K<urt Hohenberger et son orch. 
- Le petit jeune homme (.{rlys­
l!aynal), Le vieux .sorcier (Wras­
koff-Dancry), par Fred Allison cl 
son orch. - Temps modernes (Sa­
guel), C.:ontinuons de danscr (S. 
Braitders), par Stan Branders et 
son orch. - Cn baiser (Serre-fJu­
randy ), Rio (Pese11li), par Pesenti 
et son orch - Chante encore dans 
la nuif (Sy"am-\" iaud), El rancho 
grande (Uranga-Vandair), par 

l'Orchestrc Swing Royal. 
8 h. Le Radio-Journal de Paris. 
8 h. 15 Chanteurs 

et chanteuses de charme. 
Je chcrche un peu d'amour (Le 
Cunff-Moreau), par Rose Avril -
Far.andole, ex1ra1t de « La course 
ii !'amour » (Llenas-Lafa,•ye), par 
Georges Guetary - Faisons un reve 
(Le Cunff-.lforeau), _\)Br Rose 
Avril - !Ila priere, ext.-a1t de « La 
course a Pamour » (Llenas-La­
farge), par Gcor~es Guetary - Pao­
letta (Rinaldo-V111ci), par Jacque­
line Moreau - La melodle du reve 
(Evenon-.Hongi), par Jean Lumie­
re - Viens valser dans nlcs bras 
(Carloni-Meunier), par Jacqueline 
lll9reau - l\uits de Casablanca 
(l!ouzaud-Teze), ,par Jean Lumi~re 
- C'est le printemps sur la butte 
(Monat-Fuller), par Annelle La-

~~:d~me0n (i~~:nv:~~sTe~~tie~rs~~: 
Andre Claveau - Le pelit baJ du 
coin de la rue (Dela1111ay-Rou­
zaud), par Annette Lajon - J'ai 
pleure sur tes pas (Simo11ot-1'es­
sier), par And•re Claveau - 1'u 
m'apprendras (Muray-Dolys), par 
Lina Ma~g;v - Le chan~ du gard1.an 
(Gaste-Fef111e), par Tmo Rossi · -
La rue de noire amour (Vandair­
Alexander), par Lina Mar~y -
Qu,md je pense a vous (Metehen-

Sauvat; , par Tino Rossi. 
9 h. Le Radio-Journal de Paris. 
9 h. 15 Arre! de !"emission. 

• 
11 h. 30 Charlea Hary 

et sea rythmea. 
l\'etes-vous pas content? (Kalinar) 
- Sans toi je n'ai plus rien (Mac­
keben) • ~lauvaisc condui.t.e (Ka-

JACQUES SERVIERE 
(Croquis Jan .\Jnra. J 
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ELIE SAINT-COME 
(Photo Harcourt.) 

l111ar) • Ronde d'cnfants, (C. lla­
ry/ • Dinette (D. R.emhardl/, 

11 h. 45 Soyona pratiq,ues. 
Encore des conserves. 

12 h. L'Orchea.tre de Casino de 
Hadio-Pa.ri■• 101u1 la direction de 
Pierre Tellier, avec Mario Allery et 

Maria Bran8ze. 
La mucttc de Por!Jc1, ouv. (.{u­
ber, Bagatelle (.\J. Soutage), Ex. 
trail de « Serenade » (, .. red/er), 
par l'orch .• Sigurd : Air d'cntrcc 
du 2• actc » (Reyer), Herodiade : 
« Air de la prison » (.lfassenel), 
par Mario Allery - Serenade pour 
thitc ct cor (Tl/1/, par )lM. Bous­
s•,rgue ct Ravaillc - Serenade 
(Strauss), Cavalmc (Rossini), par 
)luria Brnncze - Catalonia (.{lbe-

niz), par l'orch. 
13 h. Le Radio-Jc.urnal de Paris. 
13 h. 15 Le programme 1onore 

de Radio-Paris. 
13 h. 20 Paul Durand 

•t 100 orche■Ue m9lodique. 
El Relicario (Padilla/ - Les roses 
(0. .lletra/ - Si j'etais roi (,{. 
.{dam) • Ricn que toi (P. Durand) 
- )lfditation de Thais (.llassenel) -
J"ni toujours cru qu'un baiser (F. 
Lehar) - Jalousie (Gade) • Belle 
dome (Durand/ - Yalse nuptiale 

(,l. Base) - )larechiare (Tosti). 
14 h. Le Radio-Journal de Paris. 
14 h. IS Le fermier a I' ecoute : 
Causerie : « Juillet au jardm po­
lager », ct un reportage agricolc. 
14 h. 30 Ca,.,.-tite musical, 

par Andre Allchaut. 
IS h. Le Radio-Journal de Pari■• 
IS h. IS Lea vedettea internationale1. 
Dansc tzigane espagnole (.lfarqu,. 
11a), Peter Krcuder ... modestc ecrit, 
compose, joue ct chante (P. Kreu. 
der), Fantaisie de piano n• 5 
(Kallo), par Peter Kreuder . Zlum­
ba (Lara-Lafarye), Banzo (Tava-
1·es-.. -tranjo), Carn1encita Ia gitana 
(Serrano • de, Campo), Rumbah 
Tam bah (Hla11c-Hernander), l:n 
beau dimanche par Rosita Serra­
n 1 - Donnez-moi la main (Bayle­
Learsi), Prosper (Koger-Scotto), 
Appelcz «;a con1n1e vous voulez 
(Hoyer-van Par-y.,t, )larche de :\le­
nilmontant (Chevalier - Borel • 
Clerc), Pour toi Paris (Chevalier-

Betti), pur :\laurice Ch,•valier. 
16 h. << Lea muses au pain sec: », 

par Boussac de Saint-)larc. 
16 h. IS « Pour youa, mesdames », 

pr,•sentalion de Lola Robert. 
17 h. Le Radio-Jc.urnal de Paris. 
17 h. OS « Le pittoresque menage 

de l'abbe Delille •• 
par )Lllrguerite Julcs-)lartin. 

17 h. 20 E.xtrait1 d'operettea. 
18 h. Lea temoina ■ilencieux, 

'i.1?11.! r~alisation de Roland Tessier, 
interpreti>e par 

Marie Laurence. Helene Garaud, 
Michel Delve!, R1tnaud Mary el Jean 

Lanier. 
18 h. 30 Lea. actualitea. 
18 h. 45 Robert Jeantet. 
Au piano : :\larthe Pellas-l.1•nom. 
Au matin clair (R. Rabey, - Rts-

semblance (Rene Rabey) • La prie­
'" du galerien (G. ,tubanel) - Der-

mer amour (E. Trepard). 
19 h. Le■ orche■tre■ que Yous aimez. 
Petits mensonges, Otseaux des ilcs 
(Reinhardt), par le Quintette du 
Hot-Club de 1-·rance - Sur <rJatre 
cordcs (\\"artop), ~ite (\VarlopJ, 
pJtr )lichel Warlop ct son orch .. 
tlarlem, )loulin-Rougc (Delannay­
l'ayruc), par Tony )ltlrena et son 
orch .• An111polu (Lacalle-Nacho), 
Tabuu (Lecuona), par Lccuona ct 
son orch. cubain - Oui (Combe/le), 
EcO'utez ~a (CombelleJ, par Alix 

Combclle ct son orch. 
19 h. 30 La France dana le monde. 
19 h. 4S La minute du travail. 
19 h. SO Henri Lebon 

et Marth• Pella1-Lenom. 
6" Sonatc (Blatlel). 

20 h. Le Radio-Journal de Paris. 
20 h 15 Le programme aonore 

de Radio-Paris. 
20 h. 20 « Le coaur de Paris », 

par Pierre Hi~gel. 
21 h. Noa pri101lDiera. 

21 h. IS L'Orcheatre du Thtic:itre 
National de l'Op6ra, sous la 
direction de Louis Foureatier. 
Troisicme symphonic (Rhcna­
nc) (Sc/tuma11n) - La bourree 

fanlasque (Chabriel"). 

22 h. Le Radio-Journal de Pario. 
22 h. IS L'Orchestre Richard Blareau. 
En1iss1on sut·prise : « Jouons en-

semble •· 
23 h. Au rytb,me du tempo. 
23 h. IS Raymond Legrand 

et aon orchestre. 
P.ic quatre (\\"artop) - Swing con­
cert<> pour clarinette (Sauvage) -
liaison bkue (Hardy/ • Sur le 
bout de la banquette (Ghestem) • 
Studio 21 (EngelenJ . Sueno llo­
rido (Rolland) - Riviera (Bare/Ii) 
• Fud Candrb. (Paquinel) - Dan­
ger de la Ylllse (Ke11nedyJ - Ding 
\IJclellre) - Douce Suzanne 
(Green) - Rythmc de ~oel (Rein-

harc/1). 
24 h. Le Radio-Journal de Paris. 
0 h. IS Muaique enregiatrie. 
Shi•hcrazade (Rimsky-Korsakoff>. 
I h. Dea airs. de la danae. 
Oh I ma m'ami (Durand), Ils sont 
zazous (J. Jle.,s), par Aime Ba­
rt'll I et son orch. - Yous, 1110n 
amour vol age (P. BasliaJ, par 
Rt•da Caire • Clair de l•.111e (Loui­
yuy-Asso), par Helene Sully . 
Donze mai (Pingault), par Reda 
Caire • Y a rien quc toi (Cloerec­
AssoJ, par llrlrnc Sully - )ladre­
no, (.\Je11tli:abat-Caldas ), Tu ran­
go (.\Je11di:abal-Caldas), par Ra­
mon :\lendizabal l't son orch. • 
Bucnas noche senora (Poterat-Del­
masJ, par Elyane Celis . Toinon, 
Toinette (Tranchanl), par Jean 
Tranchant - La melodic pcrdue (J. 
Jaque), par El~·anc Celis . l.'a­
n1oui- en voyugti (1·ranchant ), par 
Jean Tranehnnt - En descendant 
U. Penarcl/, Rue Blanche (Ros­
taing), par Alex Renard et son 
orch .• Beau soir de \'ienne (Le­
litvre), Lily )larl/>ne (Lemar­
chand), par ~ila Bl'rger . Studio 
28 (S. Ferret), Sex-Appeal (S. Fer­
rel), par S.a.rttnr Ft•rr('l l't son or­
ch!'slrc - Swing it Paris, Rythme 

rupid<•, par un orch. de tlan~1•. 
2 h Fin d'emission, 

MARDI 6 JUILLET 
7 h Le Radio-Journal de Paris. 
7 h. IS Un quart d'haure 

de culture physique, 
avec Andre Guichot. 

7 h. 30 Concert matinal. 
Furette (Jenner-Prudhomme), Awe 
elle (Richardet-Davon), par Emile 
Prudhon1mc rt son orch. _ T'en 
souviens-tu de la guinguctte (Rou­
:aud-Te:e), On en a marre des 
hords de l'eau (.\'ormand-Padou) 
par )(ax Vartnnc - Plus tard, tt; 

diras (Ferrari-l'iaud), Avant que 
tout repose (Ferrari-\"1aud), par 
Louis 1- crrari ct son ens .• Eglan­
tin (Durand-.llarc Cab), Le wa di 
w:1 wa ou (Durand-.\Jarc Cab), par 
:.tarie Bizet - RosetlA (Clark), Les 

anges chantent (Clark). 
8 h. Le Radio-Journal de Pari1. 
8 h. IS Concert varie. 
Ren d'enfants (Rix11er /, Souhails 
d'enfants (Rix11er), par Hans Cars. 
le et son orch .• Souvenir (Drdla), 
par Horst Schimmelpfenning -
\'alsc tcndrc, ,-.alse blonde (tiro-
1/rc), par Germaine Ffraldy . Ron­
de d'amour (Fu,ter-Chuminade), 
par Edmond Rambuud - Creur br•­
se (Gillet), par Georges Enders et 
son orchestro - Valsc ron1antique, 
extraite de « La gu,•rre des val­
ses > (Lanner-Potllier), par Ger­
maine Fcraldy - Eli•gi,• (.lrnssenel), 
par Edmond Hambaud • Erotique 
(Grieg), par Georges Enders ct son 
orchestre . Sur le pont d'A vignon 
(arrgt. Perissas), A la p~che des 
moules (V. d'lndy), par la )lane­
cantcrie des petits chonteurs a la 
croix de bois • Ch<rur des Dcrvl­
ches, extrait des « Ruin,•s d'Athe­
nes » (Beethoven), solo de violon 
. L'amour de moy (harm. Chail­
ley ), par la Psalette tie Xotre­
D111nc - )larche turque (.1/o:arl), 

par un orch. symphoniquc. 
9 h. Le Radio-Journal de Paris. 
9 h. IS Arret de !'emission. 

• 
II h. 30 Pa.ul de Conne. 
P0Cn1c pour la main guuch(' seulc, 
eu si majcur, op li (V. Pohl) • 

Polonnis,• (Tcltaikow.,ky-Lis:t). 
11 h. 4S Protegeon1 noa. enfants : 
Les carri~res d'ingCnirur, rt'alisa-

1ion de Franroise Lautles. 
12 h. Raymond Legrand 

et son orcheatre. 
Studio 2l (E11gelenJ • La soison 
des amours (.1/onnol) - Sur It• bout 
d~ la hanquette (Ghestem) • Swing 
concerto pour clarinette (Sauvage) 
• Dinj! (/)eleltre) • Le ea,ur sur 
la mam (Bourta!/re) - Le petit ho­
tel (Trancha11IJ - Si tu me dis oui 
(Combe/le) • Entrc pan•nthi-scs 
(Fischer) Points (Scotto) • 
L'.heure bleuc (Rostaing) • Soun­
mr (D,.,lla) • Les hons airs qu'on 

n'entcnd phrs (divers). 
13 h. Le Radio.Journal de Paria. 
13 h. IS Le programme sonore 

de Radio-Pari1. 

13 h. 30 Societe dea Concerts du 
Co111ervatoire. a.oua la direction 

de Gustave Cloes. 
Soirs cl'Afriqut• (E. Bousquet) • 
)ft'phisto-,·alse CLi.<:t) • Prelu­

des (Liszt). 

14 h. 30 La Clef d'or, 
par Charlotte Lyses, 8\"CC 

GeorgH Jouatte. . 
Au piano : )targ. A.-Chastel 

« Berlioa •• 
)ferci doux crepusc,rleb For~ts et 
cavernes, Adieu ii. la ittn-ain1~t, 
Repos de la Salntc-Famille, par 
Georges Jouattc - :\turche hon­
groise, llenuet ties sylpht•s, :\!cnuet 

des follcts. 
15 h. Le Radio-Journal de Pari1. 
15 h. IS Loa bellH pagH 

de la muaique. 
Danse macabr·e (Sa1111-.Sal'1tsJ, Im­
pressions d'ltalic : Kapoli (G. 
Charpentier), par un orch. symph 

Poemc pour ,·iolon ct orehestrc : 
Ltnto c n1istcrioso. Animato, Po­
co lento allegro ct tempo (C/taus­
son) - Alborada dt•l Gracioso, ex­
trnit des « )liroirs • (.\/. Ravel), 

par Lun•tte Dcscaws-Truc. 
16 h. Le Bonnet de Minn Pinaon : 
La fleur au chignon (Images de 
l'Espagnolc), unc r~alisation de 

Fran~oise Laudes. 
16 h. IS Le coin dH vedettH : 

Mi5tinguett, Tramel. Line Viala. 
lnc nu1t d'Paris (<le Cirados-\ ar­
na), Sous !es ponts (Scotto-Var­
na), Oui, je suis d'Paris (Bayle• 
Lima), On le Joue pour nous 
(Pons-Poterat), La Tour Eiffel est 
toujours lil (Lanjean-L<enas), par 
~!,stm~uett • Que fair<' ? quc fai­
r.! 'l (1 rCmolo-c;eorgiusJ, Je n1'ai­
mc-t'y (Bertal-.lfaubon), Dclphim• 
(.\loretti-Sai11I.(;ranier), :\Ion jour 
de nine (J. Boye,•), par Tramel . 
Ld jan, dr n11nuit ( .. ilckermans­
.{1,bret1, )l<'tro Bnrbes (1'omasi­
Chubau11e), Toj qui croisrs nion 
chemin (Hotel/) - Si vous savi,•z 
po>.ir qui je chnnte (J. Jal), Accor­
dco11 (Batell-Fabien), par Linc 

Viala. 
17 h. Le Radio-Journal de Paria. 
I 7 h. OS La France coloniale , 
« Les anthracites du Tonkin. 
17 h. 20 Soci,te dH J'Datru.menta 
an.ciena Henri Caaadeaua, a-.ec Alice 
Ravea.u, Leila ben S6dira et 

Jacqueline Pianavia. 
Jn, din des amours (.llourel), So­
na tine en trio (Franca,urJ, par ht. 
Societe • Trois trios d'Amadis 
(J.ulli), par A. Raveau, L. ben Sr-

dim rt J. PianaviJt 
17 h. 4S Christiane Gaudel. · 
Au piano : Marthe Pellas-Lt•nom. 
Aa prinlemps (Gouna<I) • Absence 
(Gounod) • A•a bord dr l'cau 
(Faure) - Le s,•crct (Faure) - .\i­
mons-nons (Saint-Sal!ns) • Chan-

son a la lune (Dalcroze). 
18 h .. Le coffTe aux 1ouvenir1. 

presentation de Pl,•rre Hitgel. 
18 h. 30 LH actualite1. 
18 h. 4S Roger1. 

Au piano : Lucien Pipon. 
14 h Le Radio-Journal de Paris, Atchoum... swing (L. Pipon) -
14 h. IS Le fermier a 1'6coute : Oui, mais Jes p,•tits (L. l'ipon) • 
Causerie : « Les fourrages verts ln_,. chanson (/.ouir1uy) . Riguili 
clan, l'nlimrntalron du 1)(-tait » gmlli (L. Pipon) • Elle etait ~wing 

et nn rcporta11,· ugricole. (/,, Ga.,teJ. 
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FRAN~OIS COUPERIN 
ES Couperin constituent une dynastie ,musicale qui a'illuatra 

dans la musique pendant de.ux ■ieclea. 
Le plu1 celebre est Fran~ois Couperin (1668-1733), celui 

qu'on nonune aouvent Couperin le Grand. Tr,■ jeune, ii fut 
nomme organiate de la Chapelle royale. Lo,ui1 XIV appre­
ciait baaucoup son talent et le combla d'honn.eur1 : ii fut 
maitre de elavecin du due de Bou.rooqne, c:laveciniate de 
la Chambre, etc. II fut meme anobli par le roi. 

Incomparable ex,cutant, et c:ompoaiteur de grand talent, voire de g4in.ie, 
Fran~oio Cc.uperin fut le fOlidateur de ce qu'on appelle la Hconde ecol• 
de clavecin han~aiae. II e,mploie un style aerr6 et brillant, ou !'influence 
italienne ae fah aentir sans itre aurabondante. Mais aurtout, il a'eHorc:e 
d'exprimer dea imaq••• dea senti,ment■, et non point d',crire de aimplea 
exercice■ de virtuoait,. 

Franc;oia Couperin lai■sa aussi une cauvre didac:tique important111. et 
son trait8, « L •Art de toucher le clavecin •· 9arde encore tout aon 
int8rit. • 

A dix-sept an1, Fran~oi1 Couperin tenait l'orgue de Saint-Gervaia. En 
1830, 1a deacendante directe, C6leste-ThereH, occupait le mime poate, 
OU elle avail succede d'ailleur1 a 10n per• Gervais-Fran~oi1 J - P. M. 

(1) P::·-::e:e A•ob,.,t le E jui:let a 23 h. JS. 



LES AMOURS OE HAENDEL 

I 
E geant Hcandel (l} - geant par aa taille el par aon. talent 

- ne lut guere heureux avec !es femmes. A Hambo.urg. il 
s'8prit d'une de ses el8ves et la demanda en mariage. La 
mire de la jeune tille se r8cria qu'elle ne voudrait jamais 
pour gendre (< • d'un racleur de violon ». Quand Hmnde, 
devint c&lebre. on1 lui tit savoir que s'il voulait bie:n. on 
pourrait.,. Mais it rt!po.ndit que le temps Gtait passe. A en 
croire un auteur d.u temps, la jeune lille mourut de lan­

g.ueur, apres ce relus brutal. 
Plus lard, a Londres, Hcandel s'eprend a nouveau d',une de sea elhes, 

une jeune femme de l'aristocratie, Elle le ,met •~ demeure de choisir 
entre elle-mime et son art. lndign&, i1 bris,a imm8diatement. 

Sea deux expitriences fcicheuses, le rendirent tr8s circonspect envera lea 
femmes pour le reate de sea jours. 

(1) Charles Penzero, J,. 7 juillet a 2(3 h. 15. - Jean Ga!loux et Henri 
Gautier, le 4 juillet a 23 h. 45. 

1$ h. Les Juila contre la Frcznce. 
19 h. 15 Andre Pactat. 
Au piano : :\farthe Pellas-Lenom. 
Le soir (.ltozart) - A Chloe (.lfo­
:al'I} - Adieu (.lfo:arl} - Au her-

<"cau (.ltozart). 
19 h. 30 La Rose dea Vent1. 
19 h. 45 La minute du travail. 
19 h. 50 Marie-Jo1e. 

Au piano : Juli~n Caussu<le. 
La marchan,I,• de llcurs (Bour­
layl'e) - Andrfr-:\tadeleine (Lop.ez) 
; (:ntrida (Bo11rtayl'e-.Hexander) -
fn ne peux rn'oublicr (Chardon-

(Tessier). 
20 h. Le Radio-Journal de Paris. 
20 h. 15 Le programme aonore 

de Radio-Pari1. 
h. 20 Le rand rcheatre de 

Radio.Paris, 1.oua la direction de 
Tean Fournet. 

Suite venitienne (Wolf Ferra­
ri) - Les pins de Rome (Res­

i hi). 

21 h. « La chimere a trois tites ». 
roman radiophoniq,ue de Clau<te 

Dherelle. 

21 h. 15 Gianni Schicchl. 
opera boufTe en un acte 

(G. Puccini), avec 
Georgette Denys, Christiane 
Gaudel. Marcelle Faye, Ger­
maine Cernay, Vanni Marcoux, 
Gaatoa Micheletti, Elie Saint­
C6me, Andre Pactat, Andre 
Monde, Robert Jeantet, Rene 
Herent, Andre Balbon. Eugene 
.Bousquet, Jacque■ Rousselon et 
le Grand Orcheatre de Radio­
Paria. sous la direction de Jean 

Fournet. 

22 h. Le Radio-Journal de Paris. 

22 h. 15 L'Heure du Cabaret : 
« Casino :Montparnasse ». Pre­
sen1ation de Jacques Dutal. 

23 h. " Antoine et le Theatre libre », 
par .Jacques Eticvant. 

23 h . 15 Pauline Aubert. 
1:oc, toe, toe (Swelling) - Le mp­
tera•a.se (F .. Couperin) - La lutine 
CF. Couperin) - Les tembourins 
(F. Couperin) - Gigue (J.-S. Bach). 
23 h . 30 Trio B. B. N. 

Trio en ut mineur (Brahms). 
24 h. Le Radio-Journal de Paris, 
0 h. 15 . Extraita d'operas. 
La Johe lllle de Perth (Bizet) : 
« Prelude, Auhade. Serenade, .:Mar­
che, Da1:se bohemienne » par uh 
orch. philharm., « Quand Ja flam­
n1e de 1Jan1our », par Andre Bal- · 
hon - Le Trom·he fantaisic (Ver­
di\, par l'Orch. Philharm. de Ber­
lin, dir. Walter U:itze - Lohengrin 
(Wayner) : • Prelude », par l'Or­
chrstre de l'Opera de Berlin, dir. 
Eugen Jochum, « Aux bords Join­
tains dont nu! n'approche » par 
Georges Thill, « Srule dan; ma 
mis~re », par Marise Beaujon -
Les Maltres Chanteurs : Danse des 
apprentis et entree des maltres (R. 

1Vagner), par un orch. symph. 
1 h Concert de musique leqere. 
Burgos (Delto11r-Delhe:), par Jean 

Steurs el son orch. - Rusticanella 
(Cortopassi), par Hans Busch et 
son orch. - Bal a la cour (La11ner), 
pur le Quartette Schramme,I - La 
bell<: Espagnole (J. Steurs), par 
Jean Steurs et son · orch. - L'etu­
diant passc (Ibanez), p.ar Hans 
Busch et son orch. - Dans la n<.iit 
sereine (Ziehrer), par le Quartette 
Schramme1 - S.erenade (.Hier), 
par un arch. - Toi et toi, t•xtrait 
de « La Chauve-Souris » (Joh. 
Strauss J, par un orch, sy111.ph. 
Cleir de lune (Alter), par un orch. 
- Balkan (Knumann), par \\'illy 
Steiner et son orch. _ Feoailles ma­
tinales (Joh. Strauss), p.ar un orch. 
symph. - Serenpde nepo!Haine 
(Winkler), par Willy Steiner et 
son arch. - Le sol('il tst an1oureux 
de la lune, par :Magyari Jmre et 
son arch. - Ponv (Rixner), par 
Barnabas von GeCzv et son orcfi. -
Serenade herceusc '<Luciann), par 
Albert Locatelli et son orch. - Les 
acacias fleurissent deux fois, Plus 
d'€'toiles (Jla'il y en a dans le ciel, 
par Magyari Imre et son orch -
G.avroche (Rixner), par Barnabas 
von Gcczy ct son orch. - Amina 
(Lincke), par Locatelli et son or­
chestre - Pour toi (G. Boulanger), 
L'heureux gentleman (G. Boulan­
gCI"), par Georges Boulanger rt son 

orchestre. 
2 h. Fin d'emisslon 

MERCREDI 7 JUIL. 
7 h. Le Radio-Journal de Paris. 
7 h. 15 Un quart d'heure 

de culture physique, 
avec Andre Guichot. 

7 h. 30 Concert matinal. 
Espoir (Batel!), Des mo1s qui 
s'envolent (Coquatrix), par Ray­
mond Legrand et son orch. - All.a, 
alla (Un1a-Chamfleury), par Tho­
mas et ses joyeux gar~ons. - Re­
narimiento (Bachicha), par l'orch. 
argrnt1n Bachicha. - Toni, par 
Thon1as et ses joyeux gar,;ons. -
Cacahuetes, o l i v es, pistaches 
(Bouillon-Beaux), par Jo Bouillon 
et son orch. - Donde estas corazon 
(Herto-Serran), par l'orch. argen­
tin Bachicha. - Deux cceurs sous 
ua parapluie (Bouil/011-Heaux), 
par Jo Bouillon et son orch. - Oui, 
mademoise.J.le (Wraskoff), L'a­
m<>ur Pcut venir (Louiguy), par 
Raymond "'raskolT et son orch. 
8 h. Le Radio-Journal de Paris, 
8 h. 15 L'Orch, de Rennes-Bretagne 
sous la_ dir. de Ma.urice Hen,derick. 
·1.a petite mariee, ouv. (Lecocq) -
Ea terre celtique, fra~ments (Du­
hamel) - Praludium (Jarrefelt) -
La poupee, selec1ion (Audran) -
Le ba,ser d'Eunice (Nougues) -
Les pap1llons (Olsen) _ Petite 

S<>uabe (Rusi}. 
9 h . Le Radio-Journal de Paris. 
9 h. 15 Amat de ]'emission. 

• 
11 h. 30 Irene de Trebert. 
Oui, oui, oui (Barcy) - Je me ma­
rk <J. Revent) - :llon homme (.If. 

1'1'ai11) - Le vicomle de Cornede­
u,che (B. Jacquemin) - :llademoi-

selle Swing (R. Legrand). 
11 h. 45 Cuisine et restriction.a : 
Tickets de volailles. - Conseils et 
recettes pratiques donnes par Ed. 

de Pomiane. 
12 h. L'Orchestre de Casino 

de Raclio .. Paris sous la direction 
de Jean Entremont avec Lucienne 

Tragin et Gaston Micheletti. 
OuYerture de ,La Norma (Bellini), 
par l'orch. - Atlentc (Berlioz), 
Phy<lile (Duparc) - Clair de lune 
(Faure), par G. Micheletti. - Le 
vol du bourdon (Rimsky-Korsa­
koff), Scherzo, extrait de la Suite 
pou1· orchestre (Dohnanyi), par 
l'orch - Air de Rosine, du Bar­
bi-er ile Seville (Rossini), Air de 
La Traviata (\'erdi), Air de Rigo­
letto (Verdi), par Lucienne Tra­
gin. - Sur les hords de la Medi­
terranee : Soir au bord de la mer, 
Fandango, Plainte maurescrue, 
Soir de fele (E.-E. Buder), par 

l'orch. 
13 h. Le Radio-Jou ~- ! de Paris. 
13 h. 15 Le pro9ramr.1e sonore 

de Radio-Paris. 
13 h. 20 Les succes de lilma. 
Je t'ain1erai toujours : « Tous 
chantent la m~me romance » 
(Schroder), par Kurt Hohenberger 
ct son orch. _ J e chante : « La vie 
qui ,,a », « Ah ! dis, .ah ! dis, ah ! 
bonjour » (Trenet), par Char­
les Trenet. - Mazu,rka : « J e sens 
e11 moi » (Kreuder-Sauval), par 
Annette Lajon. - •La femme per­
due : « Le plus beau serment » 
(Sr.olto-Rodor), par Jean Y.atove et 
son orch. - Volpone : « Chanson 
de ]'argent », « Colomba » (De­
/annoy), par Jean Lambe'!-!. - La 
.f..m~se 1uaitrcsse : « Les fleurs 
son1 des mots d'amour »1 « Berger 
d"aut,refois » (Y1Jain-Poterat), par 
Danielle Darrieux. - Le soleil a 
toujours raison : « La chanson 
du voilier » (Lama-Feline), par 
Tino Rossi - ::lfademoiselle Swing: 
« Le clou duns la chaussure » (Le­
grund-Poteml), par Irene de Tre­
bcrt. - Mariage d'amour : « Mon 
cc,,ur est plein d'espoir » (Sylvia­
no-Le Chanois), par Guy Luy­
paerts et son quintette. - Le soleil 
a toujours raison : « Toi que mon 
cceur 11ppeUe » (di Lazzaro-Ro-

dor), par Tino Rossl. 
14 h. le Radio-Journal de Paris. 
14 h. 15 Le lermier a l'ecoute : 
Causeries : « Les travaux agri­
colcs de juillet », « Les maladies 
de la pommc de terre : mosa\que 
et frisolce » rt un rrportage agri-

cole. 
14 h. 30 Irene Eneri. 
Sonate n• 25 op. 79 im sol ma,ieur 
Presto, Alla tedesca, Andante ex-

pressivo (Beelhoven). 
14 h. 45 Jules Forest. 
A•u piano : Marthe Pellas-Lenom. 

ffiu,·res de Paul Piernc. 
L9. tnouche, L.n souris, Les lapins, 
Les petits canards, L'escargot, 

L'elephant, L'horlogc_ 
15 h. Le Radio-Journal de Paris. 
15 h 15 L~ coin des vedettes : 
Alibert, Blanche Darly et Malloire. 
Bonjour, bonf)oir, adieu :\larseille 
(Sellers-Viney), Titin, Antonin, 
Baptis1in (Sellers-,·~c!IJ, Sur mon 
petit vai lier (BoreT-Clerc-rincy), 
Le roi de Ia montagne (Janin-Po­
thin·), Les pescadous, ouh ! ouh ! 
(Scolto-.4 liberl), par Alibr.rt. -
Une chanson qui s'em·ole (Cha­
baud-Constantin), En deux cou­
plets (Chabaud-Constantin), Com­
plainte des quatre z'etudiants 
(Xanrof), Madame Arthur (de 
Kock-Y. Guilbert), par Blanche 
Darly. - Tu ne sa,,ras jamais (Ri­
cn-Millandyi, J'ai tant pleure 
(Rico-Millandg), Petite fumee 
(Cazes-Alberty). I! esl unc maison 
(Cazes), Seduction (Cazes), par 

Malloire . 
16 h. « De,ux poetes Halien1 

d'aujourd'hui : Montale 
et Cardarelli •• 

par Solange de Bressieux. 

16 h. 15 Concert 
de musique moderne. 

Deux impromptus : 1) en mi ma­
jeur, 2) en sol majeur (G. Auric), 
par Jacques Fevrier. - D~uxieme 
mouvement du Quintette pou,r pia­
no et cordes (F. Schm ill), par le 
Quatuor Calve!. - Andante du 
concerto pour saxophone et orch. 
(Pierre Vellones), -par Marcel Mule 
et un orch dir. Francis Cebron. -
Concerto pour piano et orchesti-e : 
1) Allegro, 2) Andante, 3) Scher­
zo, 4) Final (Jean Franraix), par 
Jean Fran9aix et l'O,rch. Philh. de 
Paris. - ·Petite suite en trois par­
ties (A. Honegger), par un Sex-

tuor instrumental. 
17 h. Lo Radio-Journal de Parl1,. 
17 h. 05 « Dernierel anneH 

et dernier amour de Casanova », 
par Pierre Andremont. 

17 h. 20 « Cetta heure eat a vous •, 
une presentation d'Andre Claveau. 
18 h. 30 Lea aclualitea. 
18 h. 45 'Trio Marcel MoyH, 
Sar.abande (J.-S. /Jach) - Trio so­
nate en sol majeur (J.-S. Bach). 
19 n. La Legion dea Volontaires 

franta:s centre le bolcheviame 
vous parle. 

19 h. 05 L'Orchestre Richard Blareau. 
presente ,par Jacques Dilly 

et Siuzanne Hurm. 
Bavardage musical avec 

Georges Mazauric. 

· 19 h. 30 Le dot'leur Friedrich, 
journaliate allemand, vous parle. 

19 h. 45 La minute du travail. 
19 h. 50 Patrice et Mario. 
Corte -la belle (Garousle) - Ma 
carriole (Lafarge) - Une guitare 
chante (Scotto) - La chanson du 
guardian (Gaste) - La romance de 

la nuit (Bourtayre). 
20 h. Le Radio-Joumal de Pari1. 
20 h. 15 Nos prisonniera. 

20 h. 20 Soiree theatrale : 
« La part du leu », 
comedic en 3 actes 
de ,Louis Ducrcux, 

ave: ~adine Ve gel, Madeleine 
Cheminat, Andre Rouuin 

et l'a.uteur. 
(Retransmission difTeree 

depuis le Theatre de l'Athenee} 

22 h. Le Radio-Journal de Paria. 
22 h. 15 Le programme sonore 

de Radio-Paris . 
22 h. 20 Musique enregistree. 

22 h. 30 Reportage_ du match 
de boxe Thierry-di Cristo 

aux Arenes du Grand-Palaia, 
par Jacques Dutal. 

22 h. 40 Musique enregistree. 
23 h. « L'homme aux larfadeta •• 
d'apres !es memoires de M• Ber-

diguier, par Pierre La1our. 
23 h. 15 Chari~• Panzera. 
Au piano : :l!agdcleine Panzera­
Bai!lot. - Berenice : « :l!i<•ux que 

JACQUWNE MOREAU 
fPhtJ!<, Han:ourt.1 i 
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ANDRE BALBON 
(Groqu1s Jw, .\Iara.) 

l'aube » 
« 0 bois 
Admetc: 

(Hmndel) - Suzanne : 
profonds » (Hamdel) -
« Plaisir qui passe » 

(HBmdel). 
23 h. 30 L'Orchestre Marius-Fran~ois 

Gaillard. 
Les Eolides (C. Franck) - Prin-

temps (Debussy). 
24 h. Le Rnn10-Journal de Paris._ 
0 h. IS Vo.ulez.vous ecouter ? 
Le~ noccs de Nakiris, ouv. (Linc­
ke), par l'orch. de !'Opera de Ber­
lin, dir. ,valter Lutze. - Le bea•u 
Danube bleu (Joh. Strauss), par 
un orch. philharm. dir. Weingart­
ner. - Le pays du sourire : « Jc 
t'ai donnC mon rceur :&, « Tou­
jours sourire » (F. Lehar), par 
Willy Th•unis. - Le carnaval de 
Venise (Btinedicl), par Clara Clai1:­
bc•rt. - Airs bohemicns (Sarasate), 
solo de violon et orch. philharm. -
Les deux pigeons : « Entrce des 
Tziganes », « Scene ct pas des 
deux pigeons », « ThCn1c et Ya­
riations », « D.anse hongroisc et 
1Inalc » (.lfessager), par un orch. 
symph. - La Basoche : « A ton 
luur sin1ple et sincere », « Jc suis 
aime » (Messager), par Andre 
Gaudin. - Passionnement : « Pas­
sionnC1ucnt », « Jc nc suis pas 
tres exigeantc » (.ltessager), par 
Gc1·m. Feraldv. - Premiere Yalsc 
(Durand), par un orch. symph. -
Pot pourri s,ur Jes ceuvres de "'al­
ter Rollo, par Peter Rrcuder. -
Musi9.ue de reYC (Durand-Rodor), 
pa, foni Bert. - :\ta ritournelle 
(Br,urtayre - Vandair), par Lina 
Tosti. - Seu! ce soir (Durand­
Noel), par Toni Bert. - Perdoname 
(1,ouiguy), par le Trio Cubain. -
Madetnoiscllc, vous dansez si hien 
(Schmidseder), Reginella campa­
gnola (di Lazzaro), par Hans 
Busch ct son orch. - Gaudriole 
pol.ka (C. Henry), Moune, Mounc 
(F. Jumbo), par Fredv Jumbo et 
son orch. - Serenade d'amour 

2 h. 
(DrifjO), Si j'etais \'OllS. 

Fin d'emission. 

JEUDI 8 JUILLET 
7 h. Le Radio-Journal de Paris. 
7 h. 15 Un quart d'heure 

I de culture physique, 
avec Andre Guichot. 

7 h. 30 Concert matinal. 
Le mariagc secret, ouv. (Cimaro­
sa) par un orch. symph - Cop­
pelia : « Valse », « Mazurka » 
(/,. Delibes). par un orch. symph. 
dir. P. Gaubert. - Ballet d'Ham­
lel : « F~tc du printemps ct dan­
sc ,•illageoise », « Pas des chas­
seurs et pantomime » (Thomas), 
par un orch. symph. - Le roi l'a 
di!, ouv, (L. Delibes), par •un orch. 

symph. 

8 h. Le Radio-Journal de Paris. 
8 h. 15 Les chansons de charme. 
La vie con1mence av<.•c !'amour 
(Lelievre-Richepin), Si tout chan' 
ge (Syam-Viaud J, par Christiane 
Lorraine. - Chut, chut, chut, n1C­
hez-vous (Scotto-Vandair), Tu sais 
hin, quc je t'aime (Scotto-Nohain), 
pa,· Toni Bert. - Oubliez-moi (Le­
yrand-\'andair), par Annette La­
jon. - ,JC' le dois (J. Solar), par 
,Jr.ai~-Pierre Dujay. - Bonne nuit, 
mon an1our (Poterat), par Annette 
l.r,jon. - Petite sreur Angt'liquc 
(/,ouiyuy), par Jean-Pierre Dujay. 
- .:\ion cCl'ur vous chante sa chan­
son (Via/a-Thoreau), par Annie 
Rozane - Viens ce soir, mon 
amour· (\'iala-Dalmonl), par Ro­
land Gerbeau. - :\Ion horizon (.\ta­
rietti-Solar), par Annie Rozane. -
J'ai perd•u d'avance (Larue-Lute­
ce), par Roland Gcrbeau. - La 
chanson que je t 'a i drmandre (Si­
monot-Tessier), .par '.\laric-Jose. -
La chanson de tous le~ jours (J. 
Solar), par Jean Solar. - La chan­
son du vent (l)a,.on-Poterat), par 

'.\farie-Jose. 
9 h. Le Radio-Jo.urnal de Paris. 
9 h. 15 Arret de !'emission. 

• 
!l h. 30 Fran,;oise ditcouvre 

la musique , 
par Pierre lliegPl 

cl la petite Simone '.\letgen. 
11 h. 45 Beaute, mon beau souci : 
Conunent nu1ss<.·r vos n1ains et vo­
tre visage sans risqurs, une prC­
St:'ntation de Franc;oisc Laudes 
12 h. L'Orchestre Paul von Beky; 
avec Andre Dassary, Tacq1.1eline 
Moreau, Marie.Jose et la Chorale 

Emile Passani. 
L'oisPleur (Zeller), par A. Dassa­
ry et J. )loreau. - Rosita (Edgar), 
Chunsons hongroiscs (Radico), En 
r(•v.ant dans ks jardins (Cantico), 
.:\1arie, Marie (I...ecuona) par l'orch. 
- Jc sais <ru' tm jour (Jary), par 
)larie-Josr rt la chornle Emile 
Pussani. - Rumba tamba (Blanc), 
par )larie-Josc' - :\lndame Dubarry 
(.lliltorker ) , par .). '.\lore1tu et la 
chorale E. Passani. - Solo pour 
df'ux: pianos . - Le pays du sou-
1·ire ( Lehar), par J :\forpnu et A. 
Dassary. - Entends-tu ? (Jary), 
par J. ~loreau. - Si tu le savais 

(Flock), par I'orch. 
13 h. Le Radio-Journal de Paris. 
13 h. 15 Le programme sonore 

de Radio.Paris. 

13 h. 20 Association des Concerts 
Pasdeloup, sous la direction de 

Francis C8bron. 
Les Xoces de Figaro, OU\'. 
ntowrt) - Si~urd Jorsalfar 
(Grieg ) - Rodin, morceau syn1-
phonique d'aprC's la rnusique 
du film (It. Thiriet) - Le camp 
de \Yallenstein (\'. d'Indy). 

14 h. Le Radio-Journal de Paris, 
14 h. 15 Le Fermier a l"ecoute : 
Causerie : « Precautions a pren­
dre pour recoltcr et conserver lcs 
gr.aines oll'agineuses » et un repor-

tage agricole. 
14 h. 30 Jardin d'enlants. : 

Les petits auditeurs 
font J'Cn1ission. 

Presentation de Tante Simone. 
15 h. Le Radio-Journal de Paris. 
15 h. 15 << Au soir de ;na vie ». 

par Charlotte Lyses. 
15 h. 30 Vieux airs 

et vieux refrains. 
J.>1 petite Tonkinoise (Scotfo-Pon­
cin), par le gd orch. des bals po­
pulaires. - Jr vous .ai tant aimf'e 
(Sues-Taillefer), par Robert ;\,la­
rino. - Rose Mousse : « Pourquoi 
i'• t'aime » (Bose-Lemon), par 
Y,·onne Guillet. - Ser~nade de To­
selli, a l'orgue de cinema. - Je 
s,uis le passeur du printemps 
(Goublier-cle la .\large), par Ro-

bert '.\fnrino. - :\la Xormandie (F, 
Bera/), par Suzanne-'.\farie Bertin. 
- La cinquantainc (.\larie), solo de 
saxophone. - Yingt ans de vaJses, 
Cordialement (Perpignan), par un 

orch. symph. 
16 h. Le micro aux aouets : 
« A la recherche du timbre rare », 

par Pierre XeuYille. 
16 h. 15 « Pour voua, Meadame■ •• 

Presentation de Lola Robert. 
17 h. Le Radio-Journal de Paria. 
17 h. 05 La France colonial• : 

« Les iJcs inconnues 
du canal de Mozambique. » 

17 h. 20 M. et Mme de Lausnay. 
Sicilic:nnc (Ghausson) - Yariations 

(G. Enesco)_ 

17 h. 30 <( Musica Sacra » : 
Schiltz et Froberger, 

Jes plus grands compositeurs 
pour orgue t•t chceur du xvi 1e 

si('cle, avec 
Fritz Heitmann et la Chorale 

Emile Passani. 
Presentation d'Horace ~ovel. 
Riccrcarc pour orguc (J.-J. 
Froberger) - Sicut Moses scr­
p,•nlcm p o u r ch~ur (H. 
Schill=) - Domine non est exal­
tatum po,,1r chCl'ur (H. Schiitz) 
_ « Sclip;sind dir Toten », 
chreur a cinq Yoix (H. Schiitz) 
- Toccata en la pour orgue 

(J.-J. Froberger). 

18 h. Marie-Antoinette Pradier, R•D6 
)!as et Jean Devemy. 

Trio en n1i bC111ol : Andante, 
Seherzo, Adagio, Final (Brahms). 
18 h. 30 Les jeunes copain■• 

20 h. 30 « Ho,mmaoe a Philippe 
Gaubert •· avec Janine Micheau, 
Camille Maurane, Marcel Moya• 
et le Grand OrchHtre de Radio­
Paria, sou.a la direction de Jean 

Fournet. 
Poemcs des champs ct des vil­
lages .- Xocturnes ct allegro. -
Scherzando (1Ifitc ct orchestre). 

- Symphonic en fa m.ajeur. 

22 h. Le Radio-Journal de Pari1. 
22 h. 15 L'Orcheotre Richard Blareau. 

avec Ricardo Bravo. 
Bonjour (Basil) - Chambre srpa­
rce (Heuberger) - Amazonc (Gody) 
- Tendresse (Siniauine) - En at­
tendant l'heure (J . . lfeyer) _ El 
ra1:1cho grandc (Uranga) - J'ai fer­
me !es volets (Gasle) - In Santiago 
(Brandmeyer) - Rhc (Gerbier) -
So!eil sur le Xiger (Bravo) _ Un 
jour Yiendra (L'rsmar) - Tons !es 
jours (Ponce) Mondc (Luy­
paerts) - Jc chcrche le gar9on 
(Hudson) - ~!archer <!ans la rue 

23 h. 
(D. Bee) . 

« Paluche »~ 
sketch radiophoniquc 

de Pierre Tharcau. 
23 b. 15 Fernand Oubradoua, 

et un orch. svn1phonique. 
Dcux iemc concerto pour bass on ct 

orchestre (.\tozart) . 
23 h. 30 Bernard Michelin. 

Au piano : Jean Nrvcu. 
Sonatc (Weber) - Trois pieces 

hrhes (Richepin). 
23 h. 45 Janine Micheau. 

Au piano : '.\larg . ..\..-Chaste!. 
O~'1ncs de Louis Beydts : C'est 
nioi, A la fontainc, Berceusc, La 

sincere, l:n cri. 
24 h. Le Radio-Journal de Paris. 

18 h. 45 Nos vedettes c:hez ellea. 
Pri·sent.ation de Jacques Etihant. 
19 h. Les chansons que vou.s a~eL 
La Yalsc blonde (N. \"al-Fran­
cois), par l'orch. E. Carrara - La Oh. 15 Le Cabaret de minuit. 
\'nlsc de tonjours (Rournud-Groe- Idyll swing (Romby), J'ai de la 
ner), par Lys Gauty. _ Rien d!ll swingite (Durand - Prudhom1ne), 
tout (Uenas-1,afarge), par Andre par Emile Prudhomme ct son ore. 
ClaYeau. _ Xotre Yalse a nous - J'aime ecouter (.\tetehen-Solar), 
(Lomguy), par Leo ~larjane Le clochcr de mon camr (J Hess-
L'H<ltel des Trois-Canards (Po- Va11dair), La Jcgende du irouba-
lhier-Ghe.stem) , par Raymond Le- dour (Larue-Louiguy), par le 
grand ,•t son orch. - Le petit hotel Chanteur sans Xom. - Au gre de 
(J. Tranchant), par Lina Margy. _ l'an1our (Siniauine-Hornez), Viens 
Attends-moi, mon amour (A. Si- plus pres (Poterat), Paoletta (Ri-
niavine), par Ramou '.\lcndizabal naldi-Vinci), par Jacqueline Mo-
ct son 01·ch. - Loin de mes amours rcau. - Swing 41 (Reinhardt), 
(Larue-Delannay), par Georges Swing 4:J · (Reinhardt), Daphne 
Guctary. _ Le yagabond (Louiguy- (Jleinhardl), Swing guitare (D. 
Piaf), par Edith Piaf. _ La chan- Reinhardt), par Y\'onne Blanc. -
sou du 1na(on (Vandair-Cheua¥ :Mon cousin a•ux six jours (G. Cla-

lier), par :\!au rice Chevalier. rel), Cinq fill cs (Soup/ex-Matis), 
19 h, 30 La France dans le monde. La bichc aux bois (Souplex-.\talis), 

p_ar Raymohd Souplex. - La volc-
19 h. 45 La minute du travail. r1e, Le .rctour du marin, par Riki 
19 h. 50 Yvonne Blanc de Montparnassc. - l'n Yoi!ier 

el son ensemble. dans la nuit (Prudhomme-Payrac), 
hlylle (Frekin) - l'n jour qui ,·a Elle etait swing (L. Caste), par 
flnir (J. Lulece) - Douce ambiance Emile Prudhomme et son orch. _ 
(D. Reinhard/) - St~r le parquet Le peche v,!nicl : « Valse des p~-

(F, Candr1x). r ches » (C. Tt•rrasse), \'eronicrae : 
20 h. Le Radio-Journal de Paris. « Duo de l'escarpolette » (Itessa-
20 h. 15 Le programme sonore gc1·), Plaisir d'an1our (.llartini), 

de Radio-Paris. par Charpini ct Brancato - l'n 
20 h. 20 Musique enregistrtle. seul amour, Si j'ai peur (Verdu-

:lr✓✓✓✓✓✓✓J"✓✓✓.-Gr~~.AG0"".4CIOQOOOODO'"JOO"'..-OCC 

EDVARD GRIEG 

• 

E 15 juin 1843, a Bergen, naissait le plus celebre des muai­
ciens norvtlgiens : Edvard Grieg (I), 

Dans un recent num8ro de « Comc:edia », M. Pierre Leroi 
a excellemment dtllini la place de Grieg dans. la muaique 
contemporaine : 

« Malade et, de ce fail, stlrieusement handicaptl po.ur 
ecrire des c:euvres de grande envergure, en possession d'un 
metier insuffiscmt, incapable de dominer des idees directri-

ces pour les malaxer et les faire evoluer au travers d'.une trame sym. 
phonique, en un mot peu enclin Cl user du d8veloppement, Grig.g est 
bien un musicien incomplet. Et cependant son art est grand, Po.urquoi ? 
Paree que, mieux que beaucoup d'autres, il n·a pas cherch8 Cl outrepaa■er 
ses i111oyens et a su garder, a.u contact des chant, que lui sugg6rajt 
l'cime nationale, une grcice. une fraicheur et une po8sie exquiaes.. Melo. 
diste charmant. harmoniste raffin8, sachant donner Cl son discoura des 
colorations aussi inattendues que suavea, r8alie.ant tout cela sans cl8sir 
revolutionnaire. et mime avec une s.orte d'humilite touchan)te, ii a. 
« chanle » un pays plein de legendes poetiques. » 

(I) Concerts Pasdeio,ip, !e 8 juille1 c 13 !,, 20. 



Viaud), La nuit est si belle (Fug­
gi-Viaud), par Quintin Verdu et 

son oreh. 

I h. 30 Muaique de danse. 
Pugc 720 (Savitl), par le Quar­
ktte Emile Carrara. - Contra bar­
rer1< (Stower), par Ramon Mendi­
zabal et son oreh. - Jeepers Cree­
pers par •le Quartctte Emile Car­
rara'. - A la guitarra (Fernandez), 
par Ramon ){endizabal et son ore. 
- Cafunga ( Oreflche), par Lecuona 
et son orch. cubain. - Cn de ces 
jours, par un orch. de dense. -
Rumba bleue (Orefiche), par Le­
cuona et son orch. cubain - Adieu 
blues, par un orch. de ·dense. -
Bijou (N. Chibousl), Vite et fort 
(Chibousl), par Xoel Chiboust et 

son orl'h. 

2 h. Fin d'emissicn. 

VENDREDI 9 JUIL. 
4 ,, ' 

7 h. Le Radio-Journal de Paris. 

7 h. 15 Un quart d'heure 
de culture physique, 
l\VCC Andre G•uichot. 

7 h. 30 Concert me1tinal. 
Eva (Lehar), Clair de lune sur 
l'Alster (Fetras), par le gd orch. 
bohcmicn. - Le pays du sourire : 
• Dans l'ombre blanche des pom­
n1iers 1.•n tleurs » (Lehar), par 
Jose Janson. - La valse des mil­
lion~ (Joh. Strauss), par le gd 
01 ch. bohemicn. - Les jolies Vien­
noises : < Cn pas, dcux pas, voila 
la danse » (Jolt. Strauss), par Ja­
ny Delille. - La Duberry : « De­
puis que j'aime » (7'. Mackeben), 
par Andre G<ueho. - Les jolies 
Viennoises : « Depuis cinq jours » 
(Joh. Strauss), par Jany Delille. -
L 'amour n'est pas un passe-temps 
(T. Mackeben), par Suzanne-Marie 
Bertin. - Le chant du desert, selec­
tion (Romberg), par un ore. symp. 
8 h. Le Radio .Journal de Paris. 

8 h. 15 Concert gai. 
Dansez (Wraskoff), par Raymond 
WraskotT et son orch. - Le Cid 
(Juel-Georgius), par Georgi us. -
Sa mie (Jamblan), par Jnne Stick. 
- Je voudrais >manger du swing 
(R<1wson-Teze), par Ferrero et 
l'orch. Rawson. - Deux trufs durs 
dens du porto (Georgius-Dommel), 
p.1r Georgius. - Quancl je valse le 
soil (Nicolas-Loris), par Jane 
Stick. - Ma carriole (Lafarge), par 
Johnnv Cvergolts et son ens. -
C'est l, vous que J'al souri (Ma­
rion-Viney), :par Andrf'X, - J'y vas 
t'y j'y 'S'as t'y pas T (Pearl!I-Wil­
temetz-l>arieux), par :llarie Bizet. 

SUZET MAIS 
(Photo llarcnurt. I 

- A pas de loap (Lopez), par 
Johuny lJvergolts ct son ens. - Bc­
bert (.Uarlinet-Vincy), par Andrex. 
- Que! coq on " (Pearly-\\' ille­
•metz-Darieux), par Marie Bizet. -
Quand rouvriront Ies guingucttcs 
(LoUiiJU!I-Martelier), Dring, dring 
(Ga.,te-Nazelle), par Rogers. - Joli 
troubadour (Wrasknff), par Ray-

mond WraskotT et son orch. 
9 h. Le Radio-Journal de Paris. 

9 h. 15 Arrel de !'emission. 

• 
II h. 30 Elena Glazounow. 
Intermezzo opus 117 en do majeur 
(Brahms) - Poeme religieux (Fu-

nerailles) (Liszt). 

II h. 45 La vie aaine : 
lnso111nies. 

12 h. L'Orcheatre Richard Blareau 
avec Marcel V eran. 

Ombres blanches (Larrieu), Tou­
jours de bonne humcur (P. Kreu­
der), par l'orch. - Evangeline (La­
farr,e), par ){arcel Vcran. - Est-ce 
Vicune? (.'lngelsen), Stop (Lam­
bert), Quand on peut jouer (de 
Kers), par l'orch. - Le cofTre aux 
souvenirs (Lopez), par Marcel Ve­
ran. - En reJisant vos kttres 
(J\.i,:k), par J'orch. - C'Ctait un 
gnr~on (The), par )farce! \'<'ran. -
Cne valse apportec par IL• vent 
(Blareau-Muscat), M.a lcttre (\\'ar­
rl'tt), Ce soir, nion CCPUr est Iourd 
(Sarbek), Gary Step (Roger-Ro­
yer), Gala serenade (Roger-Roger), 

par l'orch. 
13 h. Le Radio-Journal de Paris. 

13 h . 15 Le programme sonore 
de Rad;o.Paris. 

13 h 20 ConcHt symphoniq,ue. 
Ln belle au bois dormant ballet 
(1'chui'kowsky), par 11n' grand 
orch. symph. - Danscs symphoni­
qucs n°• 1 ct 4 (Grieg), par l'Orch. 
de la Ste des Concerts du Conscr­
vatoire, dir. Piero Coppola. - Po­
lonaise en n1i bC'mol majeur (Dvo­
rak), par un orch. philh. !cheque. 
14 h. Le Radio-Journal de Paris, 

14 h. 15 Le lermier a I' ecoute : 
Cirnserie : q: Les affections ossC"u­
ses chez le pore » et un reportage 

agricole. 
14 h. 30 Quintin Verdu et son ena. 

avec Nita Perez. 
El c.acique (Feijoo) - :-.ous parti­
ron~ (Verdu) - C'ctait unc histoire 
d'amour (J. Jal) - Pourquoi tent 
de beautt\? o·erdu) - Verile 
(Bourtayre) - Priere an vent du 
soir (Ferri) - Queri,la (Bourta11re-
• Hexander) - Y a du fen chez nous 
(Lanjean) - Bulcrias tlamcncas (J. 

Sentis). 
I~ h. Le Radio-I ournal de Paris. 

15 h. 15 A !ravers le bel canto, 
Romeo ct Juliette (Gounod) 
«, Ah ! . l~v~-toi, solril ! », par 
F rnnz Ka1s1n ; « Valse » par 
'.\hnc Talifert ; « Salut, 0 'ton1-
brau », par Franz Kaisin. - Le 
Ci,! (.\tas.,enet) : « Air de don Dii'­
p;ue », par :S-ar~on ; « Plc-urrz, 
P!eurez, n1es yeux », par Charlotte 
Trrard. Hfrodiade : « Astr,•s 
etincelants » (.ltassenet), par ::-;ur­
(°'.'· - Grisrlidis : « II partit au 
prmtcmps » (.llassenel) par Char­
lotte Tirard. - I.es nicheurs de 
perlcs : « Duo de Xadir et Zurga » 
(B1:et), par Luccioni et Pirrrr 
T>eldi. - Paillnsse : « Prolo!(ue » 
(Leonca1>allo), nar Pierre Dcldi. -
Cavalleria Rusticann (.llascngni) : 
« Chreur tle l't'p;lise », « Vons Jr 
snvrz, n1a n1l"re », par Grrmaine 

Cernay et )lady Arty. 

16 h. « Victor Hugo, musician », 
par Chal'les Barze!. 

16 h. 15 Un peu de varietes. 
Ariette de Chloris (Lully), par 

Yvonne Printen1ps. - Le bourgeois 
gentilhomme (Moliere - Lully) : 
q: Menuet », « Exemples de d.an­
ses », par Denis d'lnCs. - Gavottr, 
par Gaspar Cassado. - Jardin 
d'amour (\"uiller1noz), par ~inon 
Vallin. - Le beau sejonr (xv,,,, 
siCcle), Dans notre vill.agc (xvn" 
sit!cle), par Vanni )farcoux. - Lt·s 
trois princesses ( Vui//ermo:), 
Boc:rree de Chapdes Beaufort, pa,· 
Ninon Vallin. - SaJut d'an1ou1· 
(Elgar), par Gaspar Cassado. -
Romance de la gre.ndc sonatinr 
pour guitare (Paganini), par Ida 
Presti. - Passepi,•d (.\/. Iloesge11-
Champion), par Marguerite RoPs­
gen- Champion. - Xostalgie (Jii­
ger), par Ingrid Larss!'n. - Idyll<' 
(:If. Roesgen-Champion), par :llm·­
guerite Ro,,sgPn-Champion. - Chan­
son d'auton1nc (Rollinal), par 
Lc>uis Bor\'. - Serenade (.lfurzilli), 
Serenade 

0

(Heykens), par Erich 
Rorschcl ct son orch. 

17 h. Le Radio-Journal de Paris. 

17 h. 05 Arts et Sciences, 

17 h. 25 h.,n Guilhem. 
An piano : Eugene \\'agner. 

Le repos de la Sainte-Famille (H. 
Berlioz) - Phydile (Dup<1rc) - Sr­
r(•natlc tosca1w (Faure) - J'aYais 

ren' (E. I.assen). 

17 h. 35 Raymond Verney 
et son ensemble tzigane. 

Cz11rdas en si b{•mol minl'l1r. - .. ~i­
me1·, boire et chanter (J. Strauss) 
-(;aJantcric (Borchert) - Valsc en 
si mineur (Rebikoff) - Premiere 
cznrdas (nubruille) - Pt·tit,· con­
wrsalion (Ocki-.{lbi) - Pour toi 

(R. Verney) - :llurcia (.Veago). 

18 h. Le beau calendrier 
des vie.ux chants populaires. 

par Guillot de Saix, 
avec Marthe Ferrare, Marcel Enot, 

Jean Legrand et la Chorale 
Emile Passani. 

Recllants : 
Emile Drain et Robert Plessis. 

Le cinq cle juillct (Brctagnc) 
(harm. P . .llaurire) - L'hcrbe fau­
chec (V. Gnmbau) - Sous le pont 
de Saint-Aubierge (Ile-de-Fran­
c,·, (G .• {rrbanel) - Sur la harpc 
d'or (Lettonie) (E. Pas.rn11i) - En 
Duuphine (.{11ba11el) - La choup,• 
aux choux (Auvergnc) (II. Blan­
chard) - Xous etions trois compa­
gnons (llr-de-France) (\'. Gam­
bau) - Fleuris, ro5e (All<>magne) 
(P. Piern;) - La ronde du pont 
nC>uf (Ile-de-France) (T. Richepin) 
- La chemise sur le gilet (Bourgo-

gneJ (P. Pierne). 

18 h 30 Les actualites .. 

18 h. 45 Ida Presti. 
Vulse (Ponce) - Yariations sur un 
theme de ~ La JH\te cnchnntee » 
(.l/o:<1rt-Sor) - Granacla (.{lbeniz) 
- Souvenir dC' l'Alharnbra (Tar-

riga). 

19 h. Le film invisible, 
un Hirn de Luc Bf'rin1ont, 
rculis(• par Pi~rrt' Hi<'gcl 

et interprete par 
Helene Garaud, Genevieve Bonnaud, 

Yvette Etievant, Michel Delvet, 
Camille Fran~ois, Jean Gabalda, 
Pierre Valda, Pierre Lauzach, 

Yvon Cazeneuve et Robert Servais. 

19 h. 30 Georges Oltramare, 
un neutre, vous parle. 

19 h. 45 La minute sociale. 

19 h 50 Annie Bernard, 
accon1pag. pat· l'ens. LCo Laurent. 
:llon Pierrot (Kleine) - La chan­
s011 ch1 rossil(nol (Grothe) - Quand 

\'iendra le jour (Lanjean). 

20 h. Le Radio-Jo.urnal de Paris. 

20 h. 15 Le programme sonore 
dE. Radio-Paris. 

,/fJt,I 
~ 

LUCIENNE TRAGIN 
(Croquis Jan .llara.) 

20 h. 20 La belle musique. 
prescnt,'e par Pierre Hicgel. 
« Le violon Cl travers Jes cigea »: 
Sonate (Jean-.ltaJ"ie Leclair) -
Romance en sol (Beethoven) -
Derni('J" mOUYC'tllent au con­
certo (Paganini) - Airs bohe-

miens (Pablo de Sarasate). 

21 h. « La Chimere Cl trois tites », 
ron1an radiophonique 
de Cl.nude Dhercllc. 

21 h. JS La belle musique (suite) 
« Les poemes symphoniques » : 
La :lfoldaya (Smetana) - Le 
cygne de Tuonela (Sibelius) -

Till I'espieglc (R. Strauss). 

22 h. Le Radio-Journal de Paris. 

22 h. 15 Extraits d'operettes, 
avec l'Orchestr1t de Casino 

de Radio-Paris 
sous la dirAction de Victor Pascal. 
Le petit Faust, « Onverture » 
(HcJ"Ue) - Phi-Phi : « Les petits 
pa1ens » (Christine) - Le voyage 
en Chine : « Ou\'t'rture » (Bazin) 
- Bouche a bouche : « Royal 
Dutch » ( rvain) - Le grand Mo­
gol : « Ouverture » (Audran) -
Xo, no, Nanette : < The pour 
deux » (Youmans) - Les Noces 
de Jeannette: c Ouverture » (Ma•­
se) - Monsieur Beaucaire. « La 
rose rouge » (.ltessa.yer) - La 
Chauve-Souris : « Ouverture » 
(Strauss) - Paganini: < J'ai tou­
jonrs cru qu'un baiser » (Lehar) 
- Veronique. « Ouvcrture » (Mes­
sager) - Rose-.Marie : « Valse » 
(Friml) Les Saltimbanques : 
« Ouverture » (L. Ganne) - Le 
comte Obligado : « Mio Padre », 

« La caravane » (.lforetti). 

23 h. Au rythme du temps. 

23 h. 15 Trio de Paris. 
S(,,r{·nude op. 10 : )turci.a, Ronuu1-
za, Schrrzo, Ten1a con variazioni, 
Rondo (E. von Dohnanyi) - Alle-

gro (Schubert). 

23 h. 45 Noemie Perugia. 
Au piano : :\lurg. A.-Chastel. 

Ren crepusculnire (II. Straus.Y) -
Dcmain (R. Strmrss) - Nocturne 
(C. Franck) - Le mariage des ro-

ses (Franck). 

24 h. Le Radio-Jo.urnal de Paris. 

0 h. 15 Grand concert varie. 
Le rouet d'Omphale (Saint-Saens), 
par l'orch. de !'Ass. des Conc,•rts 
Lamoureux. - 1,ar<'lia (Sibelius), 
pat· un orch. symph. - Tarentalla, 
Venezia e ::-;apoli (Liszt), par 
l'Orch. Phil. dP B<.>rlin. - Sevilla 
(.4Ibeniz), au piano. - Trois chan­
sons populaires espagnoles : Polo, 
'\ana, Canrion (JI. de Falla), par 
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PIERRE FERRAl\Y 
(Photo Harcourt.) 

Conchita Superyia. - Navarra (Al­
beniz) au piano. - lmp,resslons 
d'Espa'gne (Malals), a la gultarc. -
Blanche fleur ( .\lackeben), par Ro­
s lift Serrano. - Oraclon (Bachi­
cha) par l'orch. argentin Bachi­
chu. ' - Amorcito mio (Mackeben), 
par Rosita Serra'!o. - Paler~o 
(Bachicha l par I orch. argentm 
Bachicha. : Luciana (Fenske), par 
,valter Fenske et son orch. - Fan­
ta,.,e pour piano . sur le . film 
c Gascogne > (.\f1llocker-Kreu­
der) l?ar Peter Ifreuder. - Czerdas 
(Mo,;_11) par l'orch. Walter Fen­
ske. - M~molres musicales (Lehar), 
par un orch. sYmph. - Au solell 
du Mexlqu~,. sficcllo~ chantee (M. 
Yvain). - 'Vo,x du prmtemps (Joh. 
Strauss), Destinee, par Barna~as 
von Geczy et son orch. - Soupirs 
dims l'ombre (Henneve), par Ger­
maine Sablon. - Passion (.l!ure­
nal par Tonv )lurena et son ens. 
- L~ plrouetie (Coya-Viala), par 
Annie l\ozane. - Indifference (.l!u­
rcna), per Tony Murene et s_on 
en, .• Hungerla, Douze ens (Rein­
hardt), par le Qulntette du Hot-

Club de France. 

2 h. Fin d'emission 

I 

SAMEDI 10 JUILLET 

7 h. Le Radio-Journal de Pari1. 

7 h. 15 Un quart d"heure 
de culture physique. 
anc Andre Gulchot. 

7 h. 30 Concert matinal. 
Le plus belle rose (Frenzen), par 
un ens. d'accordeons. - :'tliradas 
gltnnas (Pagliano), par J;>esenti et 
son orch. • Palma (Crevoisier­
Bordin), par l'Orch. Swing Royal. 
• Yvonne (Frenzen), par un ens. 
d'accordeons. - Tango de Maria 
(Syam-V,aud), par l'Orch. Swing 
Ro,•al. - Flamenquerla (Rolland), 
p,1r Pesenti et son orch. - Au ren­
aez-vous de la marine (Bordin), 
per l'Orch. Swing Royal. - .-\Ycrse 
(Ferrero), par Medard Ferl'('rO et 
son orch. - Chante encore (Syam­
Viand), per J'Orch. Swing Ro~•al. 
- Bohemlenne (Ferrero), par )h'-

dard Ferrero et son orch. 

8 h. Le Radio-Journal de Pari1. 

8 h . 15 Le1. 1uccea de la chan1on. 
C'cst un navire qui reYient (Pi­
po11-Rullier), par Jean Lambert. -
Je tire ma reverence (Baslia), par 
Christiane Neree. - l:n soir cir f~te 
(Delannay-Lysts), par Andre Pas­
dor. - Pour f~ter ton retour (Te.•-

. <ier-Simonol), par Annette Lnjon. 
- Ln chanson de Saint-Jean (Lle-
11<1.<-Lopez), par Georges Guelary. 
- Comme une· chanson (J. Tran­
chanl), per Elyene Celis. - Viens, 
m'n dit le vent (Lanjean), par An­
dro! Dassary. - Mon grand (Delan­
nay-Bayle), par Lina )largv. - J'ai 
pcrdu d'evance (Larue-Lulece), 
par Roland Gerbeau. - Par •une 
nnit de mai (Kreuder-Chamfleu­
ry), par Irene de Trebert. - Tout 
en flllnant (Poteral-Siniavine), par 
Andre Clavean. - Entre Saint-Onrn 
cl Billancourt (Mau prey), par 
Edith Piaf. - Polka des barbns 
(Chevalier - Belli), par )IM1rice 
Chevalier. - Si Joi de toi (Peter­
Syam), par Lncienne Drl~·lc. -
Contre ta Joue (Coquatrix-Feline), 

par Jacques Pills. 

9 h. Le Radio-Joumal de Paris. 

9 h. 15 Arret de !'emission. 

• 
II h. 30 Baheth Leonel. 

Drnx prflndcs (B. Beml,ery ) 
6• !\octurne (Faure) - Elude n• 

op. 10 (Chopin/. 

II h. 45 Cultivona notre jardin. I 
12 h. L·Orch. de Rennes-Bretagne 
aoua la dir. de Ma.urice Henderick. 
Oberon, ouver~ure (Weber) • Peer 
Gynt, l'- suite: a) Le mntin, h ) La 
mort cl'Ase, c) La danse d'Anitrn, 
cl) Dans le hall dn roi de In mon­
togne (Grieg) - Pavane pour tmt• 
mfente defunte (Ravel) - )lanon : 
Ballet du Roy (.\fassenet) - Pn·­
miere dense espagnole (de Falla). 

12 h . 45 Georgiua, 
Purtlr en peniche (Juel) - L'orn­
nihns de Coucy-lcs-Coucons (Rir­
r,e) - La galerie des phfoomi'nes 
(/lawson) - La campagnr, c'rst 

chez mol. 

13 h. Le Radio-Journal de Paris. 

13 h. 15 Le programme sonore 
de Radio-Paris. 

13 h . 20 L' Orcheatre Paul von Beky 
crvec Ro■e Avril. 

Sncces de films (Grothe), 01·izn11t,, 
rnnlatorr (Maiett{), Ma Yie p0111· 
l'nn1our (Bruhne), Jo1if's \ ' irnnoi­
ses (Ziehrer), par l'orch. - ,T'att,,11-
<1,·al (Olivieri), par Rose Anil. _ 
r.111111son de In putzn (/Jr11h11e) 
Rr,nlettc (Bnllerman), par l'orch: 

14 h . Le Radio-Journal de Paris. 

14 h. 15 Le fermier a l'ecoute : 
Cn•nseries : « Les conges pnvl•s <·n 
agriculture », « Le Jardin pou,. 
tOUfo; », ct un reportage agricofl'. 

14 h 30 L'Harmonie Marius Perrier. 
!\larche mll!taire (.\!. Perrier) -
Otl\·erture de la Dame de Piq11 ,, 
(Suppe) - Menne! Printemps (ll,w­
thard) - Suite marocaine : 1.,,, 
g•umiers, Dans l"s souks, L'oHsis 
Le triomphe du Ca'icl (.II. De/11w.Y)'. 

15 h. Le Radio-Journal de Paris. 

15 h. 15 Lea Ondea joyeuaes. 
· de Radio-Paris. 
Accuse de la semaine : 

Lea sport1, avec Henri Cochet. 
Attraction radiophoni<r.ir : 

. Nila Cara. 
Sketch : Cn client diffkil" 

avec Romeo Carles. 
Pierre Ferrari et leur troupe. 

Votrc chanson : 
Lina Tosti, Marie Laurence, 

Bayle et Simonot. Roland Te11ier. 
Orchcstrc gai de Radio-Paris 
sous I.a direction dr Ruvmond 
\Yraskoff, nvrc, con11nc · invit(• 

d'honneur 
George!. 

17 h. Le Radio-Journal de Paris . 

7 h. 05 La France coloniaie. 
• La chronique colonialc 

de la semaine. > 

7 h. 20 Dix mh,.utes 
avec l'OrchHtre Willi Steeb. 

Tn es si gentillc (F. ilfeler) - Li­
gatto (W. BerkinV) - Angelika (K. 

Dorf linger). 

7 h. 30 Noa ecolea chantent. 
una realisation de Tante Simone. 

7 h. 45 Une emiaaion 
de Luc Berimont. 

8 h. 30 La causerie de la ■emaine. 

8 h. 40 La collaboration. 

18 h. 45 Louis Ferrari et son ens. 
Je reve, mademoiselle (Siniavine­
Fe,rari) - Vcrtige (Marcel-Feijoo) 

C'tst l'heure (Ferrari-Siniavine­
,a,·ue) - Qui salt ? (Ferrari-Blan­
·heJ - .-\moureux de vous (Ferrari­

Viaud). 

9 h. La Legion des Volontaires 
fran~ais contre le bolchevisme 

vous parle. 

9 h. 05 La revue du cinema. 

9 h. 30 Le 1port. 

19 h. 45 La minute du travail. 

9 h. 50 Vanni Marcoux. 
.-\u piano : Eugene Wagner. 

l.armes d'amour (Lauweryns-Sol­
""Y) - A la belle etoilc (.I!. Ber­
llwmieu) - Sous l'ebat-Jour (Lay-

son-Serre). 

20 h. Le Radio-Journal de Paris. 

20 h. 15 Le programme 1onore 
de Radio-Pari1. 

20 h. 20 « Dan1H d'hier 
et d'aujo.urd·hui •• 

avec Raymond Legrand et son 
orch. et l'Orch. de Casino 

de Radio-Paris 
sous la dir. de Victor Pa■cal. 
Joie (Lopez), par R. Legrand. 
- )loustache polka (Vargues), 
par I 'Orch. de Casino. - L'aube 
sur le desert IDorsev), par R. 
Legrand. - Brindisi (Verdi/, 
par l'Orch. de_ Casino. - Ah ! 
si vous conna15s1ez ma poule 
(Borel-Clerc), par R. Legrand. 
- Les patineuses norvfglrnnes 
(Guyard), par l'Orch. de Ca­
sino. - Ballon rond (Shavers), 
per R. Legrand. - Le petit pos­
tilion (Thuillier), par l'Orch. 
de Casino. - Voyage dans la 
lune (Richepin), par R. Le­
grand. - Vive Ii jamais Paris 
(.~. Larrieu), par l'Orch. de 
Casino. - Roni, Roala (Barel-

li), par R. Legrand. 

21 h. Nos prisonnier1. 

21 h 15 « Danses d'hier 
et d'aujoutd'hui » (suite). 

Do, rC, n1i, fa, sol, I.a, si, ut 
(Jarqmain), par R. Legrand. -
Nuages roses (Be1·ger), par 
l'Orch. de Casino. - Im·itation 
a Ja rumba (Halmy), par R. 
Legrand. - Amour cliscret 
(Resch), par l'Orch. de Casino. 
- l'n pcu de pot'sie (Lucchesi), 
par R. Legrand. - Les mol­
nranx (Sieulle), par l'Orch. de 
Casino. - Cholita (Rolland), 
par R. Legrand. - L'Auvrrgnate 
(Ganne), par l 'Orch. de Casino. 
- C'est a Yous (lzoird), par R. 
Legrand. - Les hydropath,•s 
(Gung'I), par l'Orch. de Casi­
no. - En montant et en drs­
cend'llnt (Shavers), par R. Le-

grand. 

22 h. Le Radio-Journal de Parl1. 

22 h. 15 Reportage aportif : 

« Paris-Bruxelles. » 

22 h . 30 L'heure du cabaret 
cc Tana9ra •· 

Presentation d'Andre Alleheut. 

23 h. « Lea peraonnagea celehrea 
racont,a par leur■ deaeendant■ : 

Cesar Franck •• 
par Robert Cesar-Franck. 

23 h. 15 L'enHmhle Ara Rediviva. 

Quintette avec flilte (Telemann) -
Deux pieces en trio : Fulflletla, Le 
« Je ne s~ay quoi > (1'. Coupe­
rin 1 - Sonate en sol majeur pour 
fl(lte, violon, violoncelle ct clan,-

cin (J.-S. Bqch). 

23 h 45 Edouard Commette. 

l'ug,ue en ml mineur (J.-S. Bach l 
- Fugnc en sol mineur (J.-S. Bach J 
- Fantaisie en ut mineur (J.-S. 
Bach) - Prelude en mi mineur 

(J.-S. Bach/. 

24 h. Le Radio.Journal de Pari1, 

0 h. 15 Grand pile-mile de nuit. 
Septcmbre (S. Ferrel), par Saranc 
Ferret et le Swing Quintette de 
Paris. - Restez encore un pcu (J. 
.\ft!lehen), par Jacques Metehen et 
sou orch. - Cc soir-la (L. Lelit­
vre), par Toni Bert. - Le chanson 
d,•s Yiolons (Valendries-Loysel), 
pa,· Jacqueline :'doreau. - Guitare 
hi cue (S. Ferrel), par Sarene Fer­
ret ct le Swing Quintette de Paris. 
- Pour\'u qu'on soil ensemble (J. 
.\fetehen), par Jacques )fetehen et 
son orch. - Dans tes bras tout 
s'apaise (de Badet), par Toni Bert 
- Le bar de !'escadrille (Tessier­
Sin;onot), par Jacqueline Moreu•u. 
- l\uit ct jour, The pour dcux, au 
piano swing. - Vous m'evez donne 
d•s Yiolettcs (Payrac), par Ramon 
Mendizabal ct son orch. - Jardin 
du mois de mai ( 1'renet), par 
Charles Trenel. - )foustache polka 
(.II. ,\fartelier/, par Betty Spell. • 
~lickry (Warlov/, par :\lichel War­
lop ct son ens. - Quend le prln­
temns vicnt (Kreuder), M•uslque, 
musique, musique (Kreuder), au 
piano swing. - Prihe a Zumba 
(Lara), par Ramon Mendizabal e! 
son orch. - Mam'zelle Clio ( Tre­
nel), par Charles Trenct. - Ca felt 
sport (Laurenl-He,s), per Betty 
Spell. - Christiana (.If. Warlop) , 
par Michel \\'arlop et son ens. -
Ambiente (Verdu), par Quintin 
Verd•u et son orch. - Plcclnina (di 
Lazzaro), Un petlt coin dans mon 
ca,m• (Ferrari - Slniavine), par 
Alec Siniavine rt sa muslque dou­
cr. - Pour danser (Baztn), par 
Jean Laporte et son orch. - Maria 
(Lvcchesi), par Robert Ripa. - SI 
l'ou avail enregistre (Coquatrix), 
par Lucienne Boyer. • II semaforo 
(l-"1111gi), par Quintin Verdu et son 
orch. - Standard Swing (Ba: in), 
par Jean Laporte rt son orch. -
Serenade d•u revel! (Carle), Je suls 
sentimental, par Alec Sln!avlne et 
sa musique douce. • A Snnta Lucie 
(Durand-Rodor), par Robert Ripa. 
- J'al grand! ( van Parys-Boyeri, 
par Lucienne 13oyer. - Sao Paulo 
(.lftunier-Davon), Para mi (Calle­
J)avo11), par Oscar Cal-Ir et son 
orch. cubain. - La ,·alse au village 
(Poteral), par le Chanteur sens 
Nom. • L'e•uberge an crepuscule 
(S11am-Viaud), par Lina Tostl. • 
C'est la barque du r~ve (Hennevt­
Palex), par Ir Chenteur sans Norn. 
- Le Sheik, Serenade d'hh·er (Chi­
bousl), par ::-loel Chlboust rt son 

orch. 

2 h. Fin d'emission. 



gran e figure 
par Jean 

~ jour, a la dassc de 110.te, nous dissertions av 
bert sur •le choix d 1 un morccau pour l'exam 
Un de nos camaradcs proposa je ne s 
rcputce comme brillantc et fort priscc 

s n1us1ciens. Pour donner sans doute plus d 
allegua que cc morceau • fats.ail de i 'cffet » ; 
tion de notre n1aitre : Qu'est-ce que c'est que ra 
d'entrer en fureur contrc !'imprudent qui, cvi 
tombc. Celle boutade, c'est tout Gaubert. Si un a 
a ,t'effet, c'est bien lui. Toutc sa carri~rc fut vo,uee 
sincCrite forte, rude, mais qui savait si bicn s'attcndrir 
droit du coour ! 

Quclle prodigieuse carricre fut l.a sicnnc ! Fhitiste virh10 
le sens le plus elevc du mot, ses executions des pages celel 
!'instrument (faut-il ne citcr que !'air de Ballet d'Urphee), r 
des modelcs. 

Trcs jeunc, flCttlstc i,, !'Opera, n'etuit-H pas en memc kmps ch 
d'orchcstrc de lu Socicti- des Conce11s, ptus, quclcrues annccs plus ta •~ 

. a !'Opera meme ? Cc fut ensuite le postc de directcur de ln ~usi uc 
qui lui fut confic et cnfin celui de directeur. 

A•u Conscn·.atoirc, profcsscur de flute, suc_ccsscur des T1Uf11 
Alt'Cs, des Hennebains, il fut vrain1ent un p1onnier incon1p1tra 
« Bois fran~ais > ct la plupart tic ses clevcs sont malnlejle.n 
n1cilleurs virtnoscs. 

Quand ii quitta la classe de flute, cc fnt pour pn•ndre celle di> 
direction d'orchcstre. Si !'unique classe des d<>uze elevcs redl 
ne nous permettait pas d'avoir souvent et longtemps la , 
contrc co1nmc <'haque critique, chaquc ob_scrva~ion, ch.IC c 
ragc111cnt prenaient nn(' ,·ak•~Lr. ll 1ne souv1cnt. dun certa 
sage v,'tillcux du scherzo du Songe d'un~ null d'ete otl 1111w,,=-
tous etc au-des.mus de ta situation ... II pnt .alors In bag,u 
immediotemcnt une execution parfaitc. A la cholntreus 
Jui fit I'orchcs\rc, ii repondi\ avec un large soorire~ 
beau succes de ma carr,ete ... 

Tous crux qui onl hien connu Gaubert savN1t l'OtnJlicn i 
sihle a ccs peliks manifestations sinccres ct spontancc 
quand ellcs venaicnt de scs clcvcs. Souvent il insc · 
gramme de Ia Socicte des Concerts une reuvre quc nous. 
de travaHlcr et, le samcdi ma tin, a la rt'tpctition sen. 
passage oi1 av.ail supericurement « nage » •un 
regard significalif vers le halcon oit etail touj 
cl11sse ... 

Que de bons souvenirs resteront a la memoi 
re de tous ses disciples ct quelle belle figure 
dans notrc histolre de la Musiquc car, au nu 
lieu de toutes ccs activitcs de vil'tuose, pro-
fesseur, chef d'orchestrc et· dirccteur, 1' 
cOntpositeur prit une grande place. 

<.Eu\'res instrumentalcs, vocalcs et ord1('stra­
lcs se succedcrcnt, ct, quand le 8 juillet 1911 
Philippe Gaubert disi,>arnt en ;plcinc activitr, 
c'ctnit Ml lendcmnin d unc des plus ht•llcs heu. 
res de sa ,·arrii'rc (la premiere du Cheualiel' 
et la Damoiselle). 

Jc n'oubllerni jamais l'impressiou quc J<• 
n•ssentis devant les nffiches de •l'Opcr.a oi1 le 
« reU\che 1> encudrl' de noir rnµp('luit au 
monclc de IR n1usl<Jlle (flit' It• Palais Gurnier 
<'!Hit en dcuil ... Ct• lll~lll(' juillc-t 19~3, dt•11.,ir1111· 
nnni,·<•rsaire, .i'Ai consat-r{• entifrt•nu•nt le pro­
gr.anune dt1 G,·and Orchesfl'e de Radio-Paris it 
quelques-unes de s,·s pages mn!trcssrs et ,.,. 
n'est pas sHns une t'erhtinc Cn1otion que Jr 
prendrni la baguette, j,•11di, pour rcndre hon, . 
tnAg<" a n1on nrnitn· rt accompag1H•r not1'(' 
gr.and lltlliste l\Jarccl ~foysc, qui fut son (•th,·, 
son succ("sseur (•l aussl tnon professrur nu 
Const•rvatoir(". 

Philippe Gauht•rt fit !ant pour In « :l111si ­
l!IIP » qur nous drvons to11s fnirr hf'1111coup 
pour la sif>nn(• ; ~a Synrphonie en fa H pris 
<ll-flnitivement t>lucr .p.flr111i lt•S grnndrs syrn­
phonit.'s franr;ai~(•s t'onft>111po1·ni11rs. 

par Pierre Malq. 
Lla1son est rcstce pareille it ee qu'<>lle etait le ,iour\. 

qulttee. _Le salon da11s lequel 111mP Philippe Gau -
r 1ne c.<Hlv1e. 0 entrel' est encore retnpli de sa pr 

"ilCP, Les part1t10ns sont encore Ia, sur son bur<>au, 
ft· exact ou ii les avait disposees, a cote tie ses lunett 
rait de Beethoven qui lui etait cher est la sur le piani?. 

• t e piano que nu!, depuis sa mort, n'a ouvert... Sur le piano 
-1"'t silencieux depuis que le maitre s'Pst tu ... 

e_ cou~e-papier d'Ivoire. c'est Messag·er qui l'a offe1·t it. l 
l1ppe Gaubert et ce cendrier d'onyx est un cadeau d'.-\.lbert 

us~el. Aux, murs, de,s phot_ographies de Debussy, de Capelet, 
Richard Strauss. C.:n pup1tre se dresse duns un coin ... 

Son pupitre de flutiste, murmure Mme Gaubert. 11 joualt 
. a flute chaque matin et ii n'a cesse, avant Ia guerre, d'en­
gner cet rnstrument que pour prendre possession de sa 
sse d'orchestre ... 

:Mais mon regard ne peut SP detacher du piano ou le soleil 
13 des taches d'or. QuelquPs instants avant sa mort Gaubert 

Jl>Ultit encore. Serg·e Lifar m'a raronte le drame : « Deux Jours 
>r~s la p1·e1niere triomphale du ( 'he, ·nlier et ln Dan,olMellt", 
bavardals avec lul a !'Opera Mais tout it. coup, je sentis qu'il 
m'ecoutait plus. 11 etait eri sueur. Je sortis avec lui et je 
compagnai au metro . .le rcntrai chez moi. Tard duns la null, 

1 SP. mit au piano et joua une page du C.:hen11ier. Puls il se 
lent, entra dans lit chambre de sa femme, se plaignit d'un 
violent mal de t,'te et tomba. C"etait flni. » 

Je n'ai jamais rencontre Philippe Gaubert et il me semble 
maintenant que Jc l'ui toujou1·s connu. ~1agie des mots 
d'an1our, Mme Gauhcrt n'a qu'a parter pour que son image 
surgisse de J'ombre ... 

- Quelle passion il a.vait pour la musiquc ! dit-elle. 11 ne 
quittait l'Opcrn que pour composer_ C'est pour qu'il devtnt 
n1usicien, d'aill1!Ul'S, que son pCre, eordonni 13 r de son etat, 
1·,~mt3-na a Paris, grft.ce a un petit hCritag-e cte ... mille cinq c·ents 
f mes Que lui avait laiRse une ,·ousine. Songpz Qu'a !'age de 

1ze ans, mon marl jouait du violon au theatre des Ternes 
qu'il avait dejit. deux elcves ! Rongez qu'il cntra comme 
iste a !'Opera a quinzr ans et qu'il y resta ... quarante-,cinq 

I 

h.U' pe Ga•1bert, au surplus, etait nc art iste ,•t ii adorait la 
tur . Un Jour, e11 Bretagne. chez des amis. ii s·,•mpura d'une 
tt t de quelques pinceaux pt brossa un extraordinaire 

ue '\fme Gaubert me montre avec emotion. 
passions nos vacances it. Guethary, Mon mari aimalt 
- tant le pays basque ! Tout le mondr. lit.­

bas, l'appclait : « Notre musicien ». et 
nous nous rencontrtons souvent avec Al­
fred Cortot, Jacques Thibaud, Bertin le 
dccorateur, ct Claude Farrere, et Maut·ice 
Havel ... 

C'est it Cahors que Gaubert composa, 
sans piano, le pas de deux et la fugue du 
('be,·nlit>r .,t In Unmolselle, qu'il termina 
Pnsuite it l'aris. Lorsqu'il eut flni, il ecri­
vit it un de ses amls : « Je suis arrive au 
fu,lte de ma carrier". Maintenant, je peux 
tt:i'en aller ! ... » Philippe Gaubert avalt-il 
<'U IH prescience de son destin '/ La lettre 
parvint a son nml le jour des obseQues ... 

- :\ion marl. dit encore :11me Gaubert, 
~e µlais<.lit it faire de longues mal'che~. 
tout S<'U l, it travers la campagne. C'est 
:tins! (Ill<', se promenant it. l'ontchartrnln, 
ii a.11cr~ut unr, 1nai~on ent'ouie parmi lC'S 
rnses. qui s'appelait « La Grand<' 1-Iaie ». 
1:;t ll"s flf•ur~ etaient si l>e1IL•8 que, ma foi ! 
ii H('h«:'ta la niaison sans merne l'avoir vi­
~itf'e. !\Ials b-1 mu~iquC" l't-inportait t>nt·ur(• 
~ur lf>s rose::;! LP. din1anc-ht\ ~a ti\.c•he RChe_ 
,·Ct-•, il int:.' disait souvent: t: ~l no\i~ ;il­
l ion~ au l'Oncert '? » ... 

Oui. 11 me semble quc j'ni toujours 
('C'l111\l l'hilippe Gaubert ... Je le re,olM, 
assi~ devant son piano que nul, depui.s 
~a 1uort n'a fait c hanter. Je le re,·olM H 
!'Opera, ·au milieu des artistes qui ne l'ont 
p:ts oublie et qui, les soirs de lassitude, 
1n·unoncent encore son non1 tout bas pour 
sp donner du courage ... Bt je le rt>,olk 
clans sa n 1aiRon heur~use et parfumCt', 
cettl' nrnison qu'il avatt achetCe par1'f' ((llf' 
h~llps H:ii,,nt IPs ro~Ps dll Jardin ... 

Mme Gaubert et Philippe Gaubert, 
a Pontchartrain. 

(Photo Kollur.) I I 
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. MARCEL 
SAMUEL-ROUSSEAU 

Directeur de l'Opera 

T ar tous ses dons, son 
HILIPPE GA UBER I? .• tretL raisonnee dans 

P . son op1rua " , r·n· llltelhgence, devouement total a 
1
1 

l'efiort, par son • rune des figures. es 
teret d',une ceu'!'re, ~~Cllia musique et du tbea-
plus repre1entabves . 
tre. . . ecrit des ou~ages clane• 

Co111pos1teur, l\.d ent equilibres, rebausses 
ment penses, S? 1 e;: latante, sonore sans lo,ur• 
d'une orchestraho~ie~rerie, 111elant_ avec la P\~! 
deur, legere a.ans • le 111odern1sme le P 

• A te de main 
habile sure rd dassici11111e. . d 
hardi au plus so 1 c:nnaissance approiond1e u 

n Y a la une metier » qui pro.uve la pro· 
<t metier », 1?8 « ns le uel rien ne dure, . 
btte d'un artiste et s~ t :recis, chaleureux: il 

Chef d'orchestre ar en , t ans deiendre, im· 
d 1 s de tren e , b 

a su, pen ~! p u d,, • 't avec une foi ent ou• 
ce qu 11 con u1s.a1 

poser · tive • 
siaste et conunun1~a ue • deux carrieres s1multad 

Directeur - puisq a son activite, ce gran 
nees ne sulfisant p~s avail accepte de diriger 
serviteur de la m~;q::erc,a ces delicates ione­
aussi l'Opera --; : lisine et une clairvoyance 
tions avec: un ·tc ec s lui resteront toujo1,1rs re­
dont les. co,mpos1 eur 
connaissants. b t n recl.uisant sa propre pro• 

Philippe Gau e e~i'et au public des talents no;· 
duction pour r v de confreres inconnus ou m . 
veaux, des nom: rare un e111ouvant exemple 
coJIIIIUS, a donn.. un. • 
de solidarite profess1onnelle. 

GERM.AI 
de J~p~ LUBJN 

E ra 
J suig entr. , 

en, .. ee q l'O , ~en,e te .Per,a ,, 
l avouer :tn.ps que l . J:>resque 

Plus grande tncr.fntenazu . u1_. ~t ie PUis 
lent de con, Cl~iration . SJ J avcris la 
chestre, ie .Positeur et dPour son t-a-
an . ine de- e ch I d' go1.l?Be 8 ··1 -.,andais 8 or-
lard 1 sup... Pcrrlois 
li eau de l'ad ..... ?rterait l'e <ll'ec 
t Ppe Ga·u.bert nu114stration Ocrasant 
rateur 8 se reveJ • r, Phi 

teur de Jctraordinair . a un arl- •, . • 
9'l'alid e et ~lllll1s. 

;1ez done e clqsae. N un <ln.unq. 
Jf)urd'hui P~s que lllon eh l>ous eton. 
·Pl Us delici:oit double : .,c . agri14 qu_ 
le Plus UX des q.... 1 Q'J l>erdu l PL. . re.znar ••ds et ., . e 
. cuJippe Ga qua.bJe de , :ai Pera,u 

l<:n dit chqquu.be:' est U!1 ~ d1recteurs. 
I.{ I ,. p e ,our lIOnun d 

t· ersonn : « Ah I ,.e ont 
l.ltJent . e ne l'a s i1 et . 

ent unanune ci ou.blie '(J ait 
oure so:n s e res1'ect . n .Sen-

ouveJtir et d',.,_ ... -.uour 

• 

A PHILIPPE GAUBERT 
· Par un beau soir d'ete, des (oules en <lelire 

Applaudissaie11t debout et reclamaient l'auteur, 
Du merueilleux ballet que !l'_ea votre Lyre 
Et pour lequel Lifar avail .

1
1s toul son cceur. 

JACQUES ROUCH£ 

des 
Administrateur 

Theatres Lyriques Nationaux Aupres de uolre epouse, aut/011<1 de uotre loue 
Vous assisliez emu, et le c ur palpilwil, 
1'oujours simple, modeste, .11temi de l'eloye 
... Elle eut bi,m de la peine · uous pm1sser deuunl I 

L 'ACTIVITE de PhT 
El puis, le le11demain, parachevu11t l'ouvrage 
rous voullites encor, de bo~in~ heurc au piano, 
Retoucher des delails ! ... E_/ait-ce uraiment sage, 
Apres de tels t•/forts, sur111ena11t w11 cerveau ? ... 

Puis le drame .~urvint, car Peu d'instants apres 
,. ous quittie;: celte terre, e11core en pleine !Jloire 
Ne laissant apres vous que larmes et l'eyrets 
Femme, parents, am is, tous re[usant d'y croire ... 

dana toutes les l i,PPe hGaubert s'est etendue 
. c~mpos.itio ra1:1c es de la musi u . 

J~sme. Le cha:• otrofess?rat, . o~chestre, i:ur~a: 
c est le monde P . sa vie artisflque se de 1 • 
riq,ue d' b entier. II parcourt J'Eu .P Ole, , • a Ord conun . rope, I Ame-
d orchestre de -c e v1rtuose, puis comme ch f 
:~ traioupe ly.-iqu::c;rie oh Tie thdeatre, enfin aveec 
10n e. a et e I'Academie na-

Gaubert eta1·t un 
Bien des mois 0111 passe, 11;ais ,·eux qui vous aimerent 
Garden/ fidillement votre c 1er souuenil". 
/ls e,11te11dro11/ souvent, [es lll11siciw1s /'esperenl, 
Ces wuures bien-aime(!s q111 nous /0111 vous benir I 

·1 · grand ·t 
1. ava1t, pour le d . ma1 re de I' orchestre . 
tionelles et spont::; uire, des qualites excep: 

,une c~prehensio es, des forces inunanentes 
re~ommee 9?andis:ai/are du _sens. musical. sd 
pr1t aucun souci M _cha~ue Jour sans qu'il e 
carriere, toute la· a_u; si generale que fut 

8 
n 

q,uarante-cinq ans m<!Jeure partie de sa vie a 
1896, ii foit Parti~ ~:s~. passee a !'Opera. n!~ 
monte au pupit orchestre ; en 1920 -1 
des Et~des znusi!at en 1932 i1. e_s! nomme ~h;f 
teur. C est un cam es, et, ~n Ju1n 1939, direc. 
une maison dont il arade ~u1 deviant chef dans 

Et je sais de grands chef,<, /Jl'estiyieuses bayuettes, 
Qui 11e 111aJ1quent jamais, qt1(f11d c'est en leur pouuoir. 
IJ'euoquer c11 public la ch.ere silhouette 
En <i'iri11canl vos chants pte1<11s d'dme et de savoir ! ... 

Bonte, .~implicite chez uous 11'.avaient d'euales 
Que ce !Jenie allant du s~ 11r1re au soupir, 
Cr'iateur obs tine de bcautes. sans riuales ... 
Que/le pate I Bl quel uide lnipossible a re111p/ir ! ... 

I1 etait <:tans I' dconna1t to.us Jes detours. 
~ d . • . . or re et dans I . . 0 a ern1..re )Ole J • fu a JUShce que 
q,u'il avait place ui t donnee dans le theatr 
etait le plus cher au rang de tout ce qui Ju~ 
" Chevalier » qu'il, a~a~ l,e _succes eclatant du 
thousiasme create au ec11t, monte dans I'en 
et la seve de l'ag:r, Gvec le feu de· la jeuness; 

Mais uolre ca' lll' suruil, ses fier<'s reso11a11ce.~ 
Rele11'tiro11t toujours en nos ''Wurs desoles ! 
'1-'otre lriche ful rude et v~s efforts immens(!s, 
V(Jtre repos, helas, nous [aisse incomioles ! ... 

Phil" m r. 
lppe Gaubert a di 

sparu dans. un lrio.mphe . 

E LlfAR SERG a 1,opera 
. de ballet Ma\tre 

bett a ete une 
t de Philippe Ga~ ftance, pout 

A ,:not , ens• po,\lt sic:ien intem<1· L perte ,mm Ce grand 111u1es aitis.tes. l\ 
l'Eur~pe: a,,ni ,de toull il les aii:nait. 

tional eta1t 1 s eflorl'll et ti\s et sou· 
·t \eur un . 

co111ptena1 . derait c:o~i:ned venir le i:nabn 
8 cons, d<1lt e . 

1\ in de111an Avec lui, •• 
\ il i:ne det .. 

ven , pout bcsvcsr . dechir<1nte q,u? a \'Opera L,:notion ,.1 donna a 
c une " \ qu , . c• est ave d·• concet 1 .1 res"ent1t 

vienB .. d que ' ·• . •1e me 11ou couts u 1 qui devait 
ll e\ a.u ..1. 111a 

'Brux~ e~ ueinte _.,,u inois apres •.• 
la pteDllete ~itement deU~ \es. repetitions 

, pottet su pendan nter 
1 8\lll •• encote, oe1moiselle i:no 
Je le revo1 rer et la de Son c:eu-ne 
d,u Cheva~ut de \cs r~to~\ ~ve1it peut et, 
tout au ~taisait je1~a1s. il ne vou\.ut pas 
ne le_ sa \a prenuere, chei d'otcbestre, 
le soir de pupitre de 

1 
n assiata a le1 

parai\te au triosnphe directori<1le 
Or ce fut ~n dan• l<1 loge en\endit ren• 
tepte11en:~~onen racclcs~:~ositeut et a 
et le pu ' et au 
dre bosnJJlage 
l' anisnateut • 

E LORClA suzhNN . de 1•opera 
Use etoLle 

Dause \ 
. dtnitab\e e 

h ,:ntne a fte 
,-.:-t~1T un o d ·'etais pe i .' 

C i;, Quan ' \ 1\ 
chattnan\. . souvent e 

encontra-:.s . , encoU· 
. e le r , et ,.1 tn 
l ·t de ino1, xamen, 

roch<11 , un e 
s'aPP . Un 1our, apteS. tu setas 
tagea1t. ~iron. pe\\t,., '\..\" J. ce 

d• \ • « J.~~ OU"' l"" .1 me 1 • , • pas 
1 ' 1e n a1 oura<ie 'un • " , du c 
que\qu 1\ tn' a donne . d' aiUeurs 
. our-\a. . u etie11\ c\ 
l t ute \a vie, ·s \e tesPe 
pour o directeur, tn<11 \ui conie· 

' peU•·· \oUS tres \ . por\101'\S e TroP 
oUS Ul c,rnrxnun . 

Q.Ue n au\oti\8 peU C '\ C1 repe\et : 
1ait une ~ 1\ e1itn<11 ~ ..i n me 

eut-e\re... ? Qu<1nu o 
),on P le-z-vous . . n' anive 

Que. vou hose, ,e 
" ue\que c 
detnande ct_ • on \ » 

• a. d1te • n j(111X\<119 
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RADIO'DI FFUSION 
CHAINE DU JOU1! : Jusqu'ci 22 b. 15 : Grenoble-National (514 m. 60. 583 kcs) · Limoges-National (335 m. 20, 895 kcs) • Lyon-Nationa.l (463 in., 

648 kcs) • Marseille -National (400 m. 50, 749 kcs) • Montpellier-National (224 m., 1339 kcs) • Nice-Nat'onal "(253 m . 20, 1185 kcs) • Paris-National 
(386 m. 60, 776 kcs) • To ulo.use-National (386 m. 60, 776 kcs) Limoges et Nice emettent ci puissance reduite apres 21 h. 15. 

CRAINE DU SOIR : De 22 b, 30 a 23 h. 15, Emission nationale a grande puissance sur 386 m, 60 : Grenoble-National et Montpellier•National • 
Limoges-National et Nice-National a p u issance r8duite. 

CHAINE DE NUIT : De 23 h. 15 a 24 h , : Emission Nationale a grande puissance sur 386 m. 60, 

DIMANCHE 
4 JUILLET 

7 -30 Radio-joumal de France ; 7,45 Le~on de 
gynmastique ; 8-0 5 L'Agenda spirituel de la 
France, par Adhemar de Montgon ; 8,15 Pro­
gramme sonore des principales emissions de la 
semaine ; 8 -30 Radio-journal de France ; 8-45 
Disques ; U,50 Service religieux protestant_ ; 

9 -1:i Principales emissions du jour; 9,18 Radio-Jeunesse : ln 
jeune con1positeur, Daniel Lesur, prCsente par un j eune Ccrivain ; 
Claude Roy ; 9,40 Uisques ; 9.50 Courncr des aud1teurs ; JO, 
Messc celcbrce en I' Eglise St-Gervais ; 11, Disque ; I J ,25 Concert 
de mousique variee ; 12,25 11 nous faut des jardms ; 12,30 
Radio-journal de France; 12,4 0 Radio-Legion-Actualites ... ; 12,4a 
L'Alphabet de la Famille : « Georges et .Fran~oise visitent des stu­
dios » ; 13,2 5 Pour nos prisonniers ; 13,30 Radio-journal de 
France ; I :J.45 Principales emissions du jour ; 1:l-4 7 Disques ; 
13.57 Transmission de !'Opera . « Thais », comedie lyrique en 
3 actes et 7 tableaux. Musique de Massenet ; 17.22 Disques ; 
17.30 Radio-Journal de France ; 17.35 Reportage par Georges 
Briquet, du Grand Prix Cyo!iste de Paris a Vincennes ; 1 7 .50 
Reportage du Championnat de France de Tennis Zone Nord au Stade 
Rotand-liarros par Jacques Pa_uliac; 18 . Orc_h. Radio-symph<?nique, 
dir. Giardino ; I 9 .23 Les em1ss-ions ,de la soiree ; I 9 .. 25 Disque ; 
19-30 Radio-Journal de France ; 19-40 Chronique ue Philippe 
henriot; 19.50 « Le Music-Hall du Uimanche » ,; 2 0-25 Musique 
variee ; 20.3 5 Reportage ; 20-45 J11-zz S:17mphon1q_ue, d_ir. Jo 
Bouillon ; :, 1 .ao Radio-Journal de France ; 21-45 Causerie Ra­
dio-Munici pale, par Andre Grisoni ; 2 1,55 En feu1lletant R.ad10-
National ; 22. Sports, par Jean Augustin ; 22-05 Reportage ; 
22-15 Disjlues ; 22-30 Reportage du tirage de la Loterie Naho­
nale, par Georges Briquet ; 22.45 L'Orchestre d_e To,ulouse, d_1r. 
Raoul Guilhot ; 23.37 Les emissions du Iendemam ; 2 :l,40 Dis­
que ; 23.45 Radio-Journal de France ; 23,58 « La Marseilla1sc » ; 
:,-&. Fin ties en1issions. 

LUNDI 
S JUILLET 

6 -30 Radio-journal de France ; 6,40 Infor­
n1ations paysannes ; Q.45 Principales emissions 
du jour ; 6,4 8 Disques ; 6-55 Lyon-Magazine 
{sur Lyon-National et Grenoble-National seule• 
ment) ; 7 . Le~on de gymnastique ; 7 ,20 
L 'Agenda spirituel de la .France ; 7 .:lO Radio-. 

Journal de France; .7 .45 Ce que vous devez savoir; 7 .. 5'7 Principa­
les emissions du jo ur; ft. Disques; 8 .10 Disques; 8 .30 Radio­
journal de France ; 8 -45 Sports, pat' Jenn Augustin ; 8 ,50 
Disques ; 9 . Education Nationale ; 9 ,45 L'Entraide aux prison­
niers rapatries ; 9 ,5 5 Principal es emissiohs du j<l'ur ; 9 .5 7 Hor­
loge parlante et arr~t de !'emission ; 1 1,28 Princip'llles emissions 
d u Jour ; I .I ,30 Le style vocal de Rimsky-Kqrs~koff, par Paul 
Bastide et Michel de Bry ; 11-55 Disques ; 12- Umon pour la de­
fense de la race ; 12.03 « La Petite Ville », Harmonie, dir. Cour­
tade ; 12,2 5- « Les vertus du soja » ; 12.30 Radio-Journal de 
France; 12-40 Radio-Lcgion-Actualites; 12,.45 Concert, dir. 
Georges BaiTiy ; 13-25 Sports, par J. Augustin ; l a .ao Radio­
Journal de France ; 13.45 Princlpales emissions du Jo,ur ; 13 .47 . 
L 'O.rch. Leo Laurent ; 14,25 « A quoi r~vent les jeunes fill es », par 
Martine Regnier ; 14-45 Musique de chamhre ; 15.:lO « Sainte 
Marie du Bout du Monde », piece radiophonique de Jacques Cossin : 
Paul Bernard, Constant Remy, Jacques Greti!lat, Jean Bot:1villiers, 
Marcel Raine, Rene Barre, Many Da!mes. « L'Avocat », comedie a 
un _ seul personnage, de Jacques Cossin, interp,ete par Pauteur ; J 7 , 
L'actualite musicale, par Dame! Lesur ; 17, 15 « Differenttls ma­
nieres d'aimer », de Bossuet a Peguy, par l\1ary Marquet ; J 7 .:lO 
Radio-J ourna! de France ; I 7 ,35 Solistes : 1) Contes de Fee » 
pour piano, c!arinette et alto (Sch_umannJ. Nin~tte Chassaing, Gaston 
Hamelin et Leon Pascal ·; 2) Pieces pour violollcelle par Robert 
Salles . a) Andante et Scherzo (Gabriel Faure) ; b) Aria (Le Guil­
lard) ; c) Chant d'Espagne (Gustave Samazeuilh) ; 18. Causerie 
protestante ; I 8 -15 Orche,.tre Desfosses ; I 8.40 Pour nos prison­
niers; 18-45 Disques ; 18 .55 Lys Gauty prcsente : « Vivre sa 
chanson » ; 19.23 Les emissions de la soiree ; J 9,21', Chronique 
d 'entr'aide des prisonniers rapatr ies ; I 9,:lO Radio-Journal de 
France ; J 9 .40 Radio-Travail, par Desire Pue! et Pierre Forest ; 
19.50 L Orchestre National, dir. Louis Fourestler : Festival Maurice 
Ravel. 1) L'Enfant et les Sortileges avec Paule Touzct, Mme 'I'tirba­
Rabler , Mlle Lefort, Mne Juyol, Mlle Bel da, Mlle Ricquier et Mme Si­
mone Blin, M. Lucien Lovano, 111. Rene Herent, 111. Chan!es Paul, 
M. J oseph Peyron, Mmes B!in, Marc-Walter. MM. Lovano, Herent, 
Mlle Marc-Walter ; 2) Daphnis et Chloe: Suite d'orchestre ; 21 .:JO 
Radio-Journal de France; 21 -45 Chronique des Chantiers de la Jeu­
nesse ; 21 .55 « La Ronde des Metiers », par Armand Meggie ; 
22-15 Disques; 22-30 Reportage sur la transhumance, par Jac­
ques S-allebert ; 22.40 Concert, dir, Julien Prevost, avec Mme Mada 
Maurin, Pierre Chaban : 1) Deme-parade (Lacombe) ; 2) Mon =ur 
aime to,ujours, vaise tzigane (Franceschini). 3) Duo . Mme Mado 
Maurin et M. Pierre Chaban. 4) Un soir de rnte a La Havane (Fi!ip­
puccl). 5) Chant : M. Pierre Chaban. 6) Coups de roulis, fantaisie 
(Messager) . 7) Chant : Mme Mado Maurin. 8) Carnaval (Pesse). 9) 
Duo : Mme Mado Maurin ~t M. Pierre Chaban. 10) Bomhardes et 
B inious (Razigade) . 11) L'un pour l'autre (Mahieux) ; 23.:l7 Les 

(•missions du !endemain ; 23-40 Disque ; 23,45 Radio-Journal de 
Frafl{' l' ; 2 :1.:.u « La MarseillalSe » ; 2 4, Fin des em~ssions. ' 

MARDI 
6 JUILLET 

6,30 Radio- j<l''!rnal de France ; 8,4 0 !nfor-
111at1ons paysannes ; 8,45 Principales emissions 
tlu jour ; 6 ,48 -Disques ; · 7, Le9on de gymnas­
ti11ue ; · 7,20 L'Agenda sp,r!tue! de La France, 
par Adh~mar de Montgon ; 7 ,30 Radio-journal 
de France ; 7 ,45 Ce que vous devez savoir ; 

7 .5 7 l'ri11ci pa lrs emissions du jour; 8 , Disques; 8 -10 Disqucs; 
8-3 0 Ratlio-jO'urnal de France; 8 ,45 Radio-Jeunesse : L'emis­
si? n d 'entraicle, sous les .auspices du Secours National ; 8 ,50 « A 
Batons rompus », par Paul D~masy ; 9, Education Natlonale ; 9 ,45 
Entra1de aux prlsonniers rapatries ; 9,55 Princlpales emissions du 
Jour ; 9 ,57 rlorloge par!nnte. Arret de ·!'emission ; 1 1,28 Prin­
cipa!cs emissions du j'our ; I 1-30 Soiistes : 1) :,onate en re 
majeur pour vio!on et piano (Schubert)". Mme Monique Jeanne et 
Lucett7_ Descaves _; 2) Melodies, par. Mlle . Paule Touzet. Au piano : 
.Mlle Simone Petit : a) Le plltre (L1Szt) ; b) Le revc crepusculaire 
(Richard Stra•uss) ; c) Cimetiere de ·campagne ; d) Tyndaris ; e) 3 
Beaux Oiseaux de Par.adis ; f) Chanson fran9aise (Maurice Ravel) ; 
1 2 - Disque ; 1 2 ,05 Jazz Jo Bouillon ; 12,25 La Millce fran -
9a_is_e vous pade ; l:l,30 Radio-journal de !<'ranee ; 12,40 Radio­
Leg1on-Actuahtes ; 12,45 « Les Trete.aux de Paris », par A.-M. 
J ·ulien, avec !'orchestre 'Richard H!areau ; 13,25 Disque ; 13 ,30 
Radio-jo•urnal de France ; 13,45 Principales emissions du Jour ; 
13.4 7 Enigmes de l'histolrc. « La re~u.rrection de Roger Tichbor­
ne », par Leon Treich ; 14-05 La Musique de la Police Nationalc, 
dir. Semler, Collery : 1) O,uverture de « Patrie » (Bizet ) ; 2) Ballet 
cf'IsoJine (Messager) ; 3) Scenes plttoresques (Massenet) ; 4) Mar­
che militaire (X.) ; 15. L'actualitt\ litteraire, par Andre Therlve ; 
15.15 Adam, muS'icien de charme, par Paul Leroy ; 15-3:'t S'ils 
avaient survCcu, « Si Don Quichotte avait survecu » pa; •Marie­
Louise Batai lle, avcc Yvonne Kerva, Simone Bonelli, Yvonne Ville­
roy, Raymonde Vernay, Daniclly, Fran9oise Elge, Lisette Lemaire, 
Denis d'lnes, Andre Brunot, Jacques Berlioz, Charles Lemarchand, 
Hi-eronimus, Pierre Delbon, Suzanne Rouyer; 18. Musique de cham­
bre ; 17. Le quart d'heure de Ia poesie fran~aise, avec Yvonne Du­
cos et Roger Gaillard : • Rene Jardin » ; 17.15 Andre Conti el 
Billy. Colson a.u piano ; 17.30 Radio-Journal 'de France ; 17.!ll'i 
« PBtes et plateau x », de Jacques Pau!iac ; 18; L'Actualite cath~­
liquc par le R. P. Roguet ; 18,30 Reportage; 18.40 Pour nos pri­
sonniers ; 1,8,4l'i Actua!ites du Secours National ; l8,5l'I, Rapha et 
son Orchestre tzigane; ) 9 -23 Les emissions de la soiree; 19,21', 
Causerie, par. Paul Demasy ; 19-30 Radio-Journa,1 de France ; 
19-40 Guerre et d iplomatie, par Leon Boussard ; 19-50 Emission 
d1·amatique : « Musotte », piece en 3 actes de Guy de Maupassant, 
avec Aim~ Clariond, Guy Parzy, Emile Dr ain, Andre Varcnnes, Jean 
Heuze, Cath~rinc Fonteney, Yvonne Ducos, Paula Regier, Jeanne Des­
landelle'& et Charles Lemarchand. La recitante : Raymonde Fe'rnel ; 
21 -30 Ra?io-Jotimal de France ;_ 21 ,45 La question juive; 
21 -55 Suite de !'emission dramatique ; 22, I 5 Disques ; 22.30 
L'Orchestre de Toulouse, dir. Raoul Guilho1 : 1) L'Ecossais de Cha­
tou, ~uverture (Leo Delibes) ; 2) Les ·berets, va·lse (Luigini). ; 3) 
\\'erther, fantaiSie (Massenet) ; 4) La Farandole, extraits de la 
2• suite (Theodore Dubois) ; 5) A Mallor.ca, bolero et serenade (Mau­
rice Le Boucher) ; 6) Histoires (Jacques lbert) ; 7) Esquisses sym­
phoniques (Georges Sporck) ; ·23.37 Les emissions du lendemain ; 
2:1 --&0 Disques ; ·23.45 Radio-Journal de France; 2:l,58- « La 
\larst• illaise » ; 24 . Fin des emissions. . 

MERCREDI 
7 JUILLET 

6 -30 Radio-journal de France ; 8 ,40 Informa­
tions paysannes ; 8,4 5 Principales emissions 
du Jour ; 8,48 Disques ; 8 -55 Lyon-Magazine 
(sur Lyon-National et Grenoble-Nat!onaJ scule­
ment) ; 7 . Le~on de gymnastique; 7 ,20 L' Agen­
da spirit uel de la France, par Adhemar de Mont­

go11 ; 7-:10 Ratlio-journal de France ; 7 ,45 Ce que vo·us devez 
sarnir ; 7 ,57 Principales ,emissions du Jour ; 8 , Disques ; 8,10 
Disqu,·s ; 8 ,:10 f\adio-J ournal de France ; 8 -45 Disque" ; 9 . Edu­
cation nationale ; 9 .45 Entr'aide aux prisonmers rapatrles ; 9 ,55 
Principaies emissions du jour ; 9 .57 Honloge parlante. Arre! de 
I 'emission ; JI .2H Principales emi ssion& du jour ; I I ,:JO Solis­
tes. 1) Suite populaire espagnole (Manuel de Falla). Violoncelle: 
Eliane Magnan ; 2) Pieces pou'r piano, par Wilfrid Magglar : a) 
1" impromptu (Chopin) ; b) Funerailles (Liszt) ; J J .5 1', Disques ; 
12. Radio-Jeunesse : La Jeunesse et ,!'Empire; 12.0!t « C'etait le 
hon temps », avec l'orehestre Chobil!on ; 12.25 ;:,ouvenirs sur 
!'Empire. Courteline chez les negres, par P. Humbourg ; 12,:lO 
Radio-Journal de France ; 12.40 Radio-Legion-Actualites ; J 2 ,45 
Concert, direct. Georges Bailly ; 13-25 DiS{lue : Jean Plane! ; ) :J.ao 
Radio-Journal de France ; I:l-45 Principaies emissions du jo,ur ; 
J 3 .4 7 L'orchestre Leo Laurent 14.25 Emission littc­
raire ; 14.45 Disques ; 15.15 « Le vrai Don Juan », 
par Marcelle :llaurcttc ; J 5 ,30 L'Orchestre Radio-Symphoni­
que, dir. Tony Aubin ; 17, Le quart <i'heure de ,la poesie 
fran~aise, par Yvonne Ducos et Roger Gaillard : Chansons 
des rues et des bois, de Victor Hugo ; 17.15 Emile Vacher et son 



ensemble d'accordeons ; 17.30 Radio-Journal de France ; 17,35 
)fusique de chambre ; 18.40 Pour nos prisonnlers ; 18-45 « Lr 
combat fran~ais quotidien », par Roge r Delpeyroux ; J 8.55 Geor­
gius prescnte : « Paris q,ui chante » ; 19-23 Les emissions de la 
soiree; 19-25 Legion des Volontaires }"ran,ais; 19-30 Radio­
Journal de France ; ) 9.40 Le point de pohtlque intfrieure, par 
R. Dardenne ; ) 9.50 < Martin et Martine », conic lla111and en 
3 actes. Mnsique d'Emlle Trepard, avec ,l'Orchestre Radio-Lyrique, 
dir. Eug~ne Bigot. Les chreurs Yvonne Gouverne, Mme Paule Touzet, 
Mme Madeleine Drouot, Mme Lefort, MM. Allery et .Jeantet ; 21 .30 
Radio-Journal de France ; 21-45 Chronique, par Fran~ois Chas­
seigne ; 21-55 Dany Kane ct son ensemble ; 22. I;. Disqu,•s ; 
22.30 t:ne heure d e rhe au Tonkin, par Pierre Dodinh ; 23. 
l..onccrt, dir. J. Prevost : 1) Allegrcsse, marche (Allier) ; 2) Clair d e 
lune sur l'Alst.er, valse (Fetras) ; 3) Tarentella (Filippucci) ; 4) 
Arthur, fnntaisie (Christine) ; 5) Vous dites, marquise, mcnuet (E. 
Gillet) ; G) Ballet nuptial (H. de Bozi) ; 23-37 Les emissions du 
h•nuenrnin ; 2:J.40 Disques ; 23.45 Radio-Journal de Frnnc,• ; 
2:1.:'»8 « J.11 )larscillaise » ; 24. Fin des emissions. 

JEUDI 
8 JUILLET 

8,30 Radio-journal de France ; 6,40 Infor­
mations paysannes ; 6,45 Princip.ules c111issions 
du jour ; 8,48 Disques ; 7. Le~on de gymna,­
tique ; 7,20 L'Agenda spiritucl de la France, 
par Adhemar de Montgon ; 7,30 Rndio-jonnrnl 
de France ; 7,45 Ce que vous devez savoir ; 

7.57 Principales emissions du Jour; 8 . .Olsques ; JI.JO Radio­
J,•unesse : « I.a Jeunesse en marche » ;. 8,30 Radio-Journal de 
France ; 8,45 lJisques ; 8,50 Chansons eniantines ; J>. Educa­
tion nationafe ; 9.45 L'entrei<h~ aux prisonniers rap.atries ; f).5:i 
Princlpalcs emissions du Jour ;, 9.57 Hor\oge parlantc. Arret de 
!'emission; 11,28 Principales emissions du Jour; I ).:lO Emis­
sion enfantine : • Les Malheurs de Sophie » ; 11,55 Disq·ucs ; 
12. Chronique coloniale pour ,les instituteurs ; ) 2,05 Trio du 
lfor ; 12.25 La millcc fran~aise vous parle ·; 12.30 Radio-Jour­
nal de France ; 12.40 Radio-Leglon-Act'!alites ; 12,45 « La voix 
des ft'es », par Cendl'ine de Portal et Marie-Louise Bataille ; 13.27 
Chroniqtll' clu Secours National : • Les Jcunes et Jes Eco lirrs » ; 
) :l-:JO Radio-Journal de France ; J 3.45 Principales emissions du 
jour ; I 3,4 7 Lucchesi et so.n ensemble de gultares ; 14, Transmis­
sion du Thfatre National de J'Odeon : « 0'.1 ne . badine pas anc 
!'amour », et « t:n caprice • ; 17.:10 Radio-Journal de Franc·e ; 
17.35 Musique de chambrc 1) Pieces P?U~ piano, .Par Jacques Du­
pont ; a) Romance sans paroles ; b) Vanations sfr,euses ; 2) Melo­
dies, par Mlfe Eliette Schenneberg: a) Les. couronnes ; b) Le temps 
cl,s Jiles (Chausson) ; c) Soir; d) Le ranuer; e) Les bercenux (Ga­
briel Fa,ureJ ; 3) Sonate pour piano et vlolon (Gabriel Grovlrz ) . 
J{'anne-Marie Darre, M. )figuel Candela ; 18.40 Disques ; 18.45 
Disques ; 18.55 • Promenade en muslque », avec l'Orcht•strc 
Charles Chobillon; 19.2:J Les emissions de ,Ia soiree; 19,2a 11 
nous faut des jardins ; ) 9.!lO Radio-Journal de France ; I 9.40 
Chronique de Paul CreysseI; 19.50 L'Orche,.h-e National. dir. de 
D.-E. Inghelbrccht. Fidelio (Beethoven), avec Mme Germaine Lubin, 
Mme Turbo Rahier, M. Georges Jouatte, M. Etchev<'rry, )tf. Marcel 
Eno!, M. Camille Maurene, M. Charles Paul et la Chorale F<'l ix Rnu­

· gel ; 21-30 Radio-Journal de France ; 21•45. Causerie Rudio-'.>1,u­
niclpnlr, par Andre Grlsoni , maire de Courbevo1e ; 21-5/'i '.>fusique 
douce avec Alexandre Claret ct son ensemble ; 22, 15 Disques ; 
22-30 Toiles et modeles, par Jacques Carton : • Madame Rcca ­
mier », de David ; 22-50 Disques ; 23-.37 Les emissions du 
lendemain ; 2:J-40 Disque ; 23.45 Radio-Journal de France ; 
2:l.aH « J.11 )lars1•illaise » ; 24, Fin des emissions. 

VENDREDI 
9 JUILLET 

fJ,:lO Radio-Journal de Fr!'nce ; 6,40 Infornrn­
t1ons paysannes ; 8,45 Prmcipales emissions du 
Jour ; 8,48 Dlsques ; .7, Le~on de gymnasti-
11ue ; 7,20 L'Agenda spirltuel de la France, par 
A1lht'mar de Montgon ; 7,30 Radio-journal di' 
France ; 7.45 Ce qne vous devez savoir ; 7.;.7 

Prinripult•s emissions du Jour ; 8, Disques; 8,10 Disques; 8.:10 
Radio-journal de France; 8,45 Disques ; 8,50 • Le quartier ,tr 
l"Odcon nu temps de Danton », par M .. Le Corbeiller ; 9. Educa­
tion :-.-atlonale ; 9.45 L'Entraide aux pr1sonnlers rapatric's ; o.:.; 
Principales emissions du Jour ; 9,l't7 Horloge parlante. Arrel tl<­
l'emlssion ; J J .28 Principales emissions d·u. jour ; 11.30 Sol " 
tes : 1) Pi/>ces pour piano, pa'r Yvonne Gelhbert : 11) Etudc n" :: 
(Chopin) ; 1>1 Impromptu en la bemol (Chopin) ; c) ~ovell'ttc n" ~ 
(Schumumi) ; 2) Pieces pour suxophones, _par '.>farc,•I )iule : 11 , 
:\felancolie (LarmanJat) ; b) Villane.lie <?ullPn Borret) ; cJ '.\len11,1 
vlf (Rol.lans) ; <I) Canzonetta (Gabriel P,erne) ; e) Lu f<'t<· clu ,i !­
lage (Go,ser) ; f) Le petlt negrc (Debussy) ; 12. LTnlon pon r 
la defense de la race ; J 2.0l't V.arietes : « Les nfl'nveaux dr la 
chanson » (Presentation A.-M. Julien). Orchcstre ,Jo Bouillon ; 
J 2 ,2l't llisques ; J 2,:lO Radio-journal de France ; 12,40 Radio­
Lep;ion-Actual it(•s ; 12.-tS En feullletant Rad(o-National ; 12. · 
Varietfs musicales avec l•orch<'stre Lape~·ronn,e ; I :1.2:; Chroni­
que de la Legion des Volonlaires Fran~ais ; I !1,30 Radio-Journnl 
de France' ; 1:1,,tl't Principales emissions du jour; 13.4ft J.'Or­
chestre Radio-Symphoniqu,•, dir Rohl'rt Blot : 1) Oun•rt•,11·r dn 
Roi d'Ys (E1lo11ard Lalo) ; 2) Premi/>re sy1_np.honie rn ut (Panl Pn ­
ray); ~) Pellens et )felisande s.nite (Gabriel Fanre); 4) La Bom­
rt'e fantasque (Emmanuel Chabrier) ; 14.55 Chroniqrn• du Jangap:1•, 
par Andre Thfrivc : «· Fol re aux monstres .»; 1s.o:. « Intcri("(ir ». 
un nctr de Mnuricr ~arterlinck. eYC'C Drn1s d'lnls, Rogrr Gailhtrd, 
Hnhert Prelil'r, Gisele Parry, Renee Dargent ; J 5.35 « Monsiclll' 
Tout Ir Monde » ; JR. L'heure de la femm~ ; 17. Jane )!Anet 11vrr 
\Yeno rt Roberto ; 17.1:. Emission Jitteraire ; 17.30 Radio-Jour­
nal de France ; 17.3!'. « Verhaeren », par Mary Marque! ; 1 ft. Re­
cital d'orgue par )f. Prh·ost ; J 8.20 Autour de J.-E. Blanche, pnr 
,J. Pauliac; 18-40 Pour nos prisonniers; JA.A~ Disques; IA.J":l't 
Orchestre Jacques M'teh<'n ; 19-2!1 Les emissions de la soiree ; 
19-2:'t Les Cl'll\Tes du Secours National ; 19-30 Radio-.Jonmal de 

Frnnce ; I 9.40 Radio-Jeunesse ; J 9.aO Varietes ; 20, IO .. Dls­
q_ucs ; 20-20 )tfusique d e chambre ; 21,30 Radio-Journal de 
France ; 21.45 R11dio-Travail par Desire Pue! et Pierre Forest ; 
2J.S5 Emission artistiquc : • Des paroles eux actes >, par 
Georges Hoffmann, avec Raymonde Vernay, Gastoh Severin, Paul 
Berna rd, Jean Henze ; 22,15 Disque; 22,30 Concert d~ mu1lque 
legerc, dir. Julien Prevost, anc Lyse Laurent et M. Prado 1.'l) .L111ne • 
d e Tol<'de, , ,aJse (Chillemont) ; 2) Pizzicato, valse (FIUppuccl), ;' 3) 
Tour de chant de M. Noel Prado ; 4 ) Les Masques, onverture (Pe­
drotti ) ; 5) Tour de ehant : :\file Lyse Laurent ; 6) Suite fran~lse 
(Cusadesus) ; i) To ur de chant : M . .Koel Prado ; 8) Les Cloches 
de Co rneville, fentaisie (Planquette) ; 9J Tour de chant : Mlle Lyse 
L.aurent ; 10) Mendia nt d'amour, aubade (G. Goubller) ; 11) Tour 
de chant : M. Noel Prado ; 12) · Les airs de '.\1. Yvain, extralt& (Sal•· 
hert) ; 1:1) Bravadn paso-doble (Cnrzon) ; ~:l-:17 Les etnlutona 
du lendemain ; 23.40 Disque ; 23.45 Rad10-jout1111l de Franc, : 
2:l-:i8 « I.a )larseillaise » ; 24. Fin des emissions. 

SAMEDI 
10 JUILLET 

6,:10 Hadio-journal de France ; 6,40 Informa­
tions paysanncs ; 6,45 Prlncipales ~11:1lssloni dlt 
jonr ; 8-48 Disques ; 6 1:il't Lyon-MagAtllte ;. 
7. Lc9on de gymnastlque ; 7.20 L'Agenda spl­
rituel d e la France, par Adnemar de Montgon ; 
7.:10 Rad10-Jonrnal de France ; 7.45 Ce que 
,ous devez sa vo1r ; 7,57 Prmc1pa1es emissions 

du jonr ; 8. D,sques ; 8 -1 O L'Ecole au foyer ; 8 -:lO Radio-Jour­
nal de France ; 8-45 Sports, par Jean Augustin , 8,30 Dlsques ; 
9. Education nationalc ; 9.45 L'Entraide aux prisonnJt>ra:· rapa­
tries ; 9.55 Principales emissions du jour ; D,l't'7 Hoi'loite par­
lante. Arr~t de J'enussion ; J 1 .28 Principales emissions du jo\1r ; 
I J ,:JO La )t11siq11c de la Garde personnclle du Chef de !'Eta!, dir. 
Com. Pierre Dupont : 1) )larche Etoile (Gaustin Jean-Jean) ; · 2) 
Cigale ct )lagali , ouvrrture (Francis Casadesus) ; 3) 14• Rapsodlt' 
(Liszt) ; 4 J Airs militaires anciens (epoques Louis XIY et lmpe­
riale) ; ;; J '.>larche des Bonnets a poi! (FUrgeotJ ; 12 Rsdlo-Jett• 
nesse : I.a Jeunesse ct l'Av1ation ; 12.05 Suite du concert p-at< la 
)lhsiqn" de la Garde personnelle du Chef de J'Etat ; . 6) Ger,rovle, 
fanfare (Pierre Dupont) ; 7) Les pins d e Rome poeme symphoni• 
qiu• (Respighi) ; 12-2:i La Mil ice Fran~nisc vous parle•; J ; -:10 
Rudio-Journal de France ; 12-40 Radio-Legion-Actualltes ~ 1 ,4!l 
Varii·tes : « La semainc fantaisiste », par Robert Rocca· ; I, ,94 
Campagne d'entr'aide du Secours National ; I 3-30 Radio•JO,tftnal de 
France ; 13.45 Principa les emissions du jour; 1:1.4'7 < La 
1001, .Knit >;.. par Pier re Maudrn, illustration musicale d'Andre Ca­
dou ; J 4.0a )tusique de chambre ; 1 !'t-05 « La connaisurice du 
monde », par Jt•an Pr/>court ; 1 a.30 Colomba pi~ce dramatique de 
J ean Silvain pt Michel )lurray. Musique d 'Henr'i Tomasi, a\lec Mad,­
leinr Silvain, Jpanne DPlvair, Blanch e Dars, Florence Lynn, ~~rin<', 
Roger Gaillard, .Jean Clarens, ,Jacques Thann, Jean 'roulout, Andre 
\\'ns i<•~·. Chal'lr s Lavialle, Georges Baconnet ; 17. Pierre Splt'rs et 
son. ensemble ; 17.:IQ Radio-Journal de France ; 17.3:'t Emissions 
regionales ; 17-411 Aimez-vons la Provence? On en a mis partout, 
par Fran~oL'S Bonnery ; 18. Reportage ; J 8.1 :-. « La Potlnlere 

· dn Stade » (G,•orges Briquct). Orchestre Deprince; J8.4it 1>.our 
n os prisonniers ; J 8.45 Chroniqne colonlalr, par Jean Le­
frauc ; I n./f5 En fruilletant Radio-:-.-aUonal ; 19. Jazz Jo Boull• 
Ion; 19.2,.l Les /•missions de la soiree; ID.2!'t « Echos dts 
Flandres fran~aises ». par J.-S. Debus ; 19.30 Radio-Journal de 
Fr,,nre ; I 9 .40 Confidences au pavs, par Andre l>rmaison ; IA,l\f) 
« Rip », opera-romiqne en 4 actes ct i t~blraux cl ? Robe-rt Plan• 
qnett1•, a,·N· J'Orrhestre Radio-L~•riqne, dir. Jules Gressler1 Ch~uri · 
Y,·onne Gouwrnc. Presentation de Denyse Vautrin, iwec :IUChel Oens, ' 
Paul \'ille. Georges Foix, Marcel Eno!, Andre Philippe Peyi-<ln, 
Renee Dyane, G~rmninl' Para_t. K~tty Emln1 ; 21 .:If) Rsdlo-joµ,rnal 
de France =21 .4!'t La. quesllon JU•v~; 21,55 « Eh blen, cfa'111ei 
m.amtenant », par Michel du Plessis ; 22, 15 Disau~s ; 22,:lft 
Progrnmmr sonorc ; 22,45 « Le saviez-vo·us », par Jearl lteraent ; 
2:l-05 « Voyage en musique ». pnr Henri Dorne ; 2:1,8'1 · l,es . 
emissions du lenclemain ; 23,40 Sports, par Jean Augustin ; ~:ll-4!l 
Rndi~- j_o11~·nal dt> Fn1n,·e ;. 2:J.:;H « La :\[nrse illAise » ; 24. Fi;, 
dt>, t•m1ss1 ons. 

/#1• ., .1J rfJyrc1111n11•s d e ce pos t t• n e nous ,Hant pas paruehUa t.tu mb­
m,·111 ,~t'z nous mettons sous presse, nous nous e:tcusons aupri~ de nos 
l<'cl eur., de 11e po,wo,r /es publ,er ce tte semaine. 

Sur 19 m. 83, de 17 h. 45 a 21 h. 
Sur 25 m. 24, de 21 h. 15 a 22 h. 15 

DIMANCHE 
4 JUILLET 

17.;f:'t • J o y eux trompette »: I '7,48 ln'tor• . 
mat1 ons : ) 8. Ah I la belle t\poq1,1e, Nla.M• 
sation r a diophoniauP. d'Andrl! All~haut; 
I n.-15 Tnfo rma tions : J 9, L'heure moghr~­
h inP: .20 . .: .Toyeux trompette >; 20.03 
Cau sen e : 20.) O Emission thM.trale : c Au­

t our d ' un portrai t ». comt!die de Solange Beldo, rt!alls~e par 
Mark Amiau x : 20.45 Tnfo rma tions : 21 , Arret de l'~rillsslon. 
21.)5 « .Tov eux trompette » : 2).18 La cha nson de notre 1-0. 
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epoque, avec Georgius et Blanche Darly; 21,45 Informations; 
22. Suite de notre emission « La "hanson cle notre epoque » : 
22. J:. Fin cle !'emission. 

LUNDI 
S JUl~LET 

17-45 « Joyeux trompette •; 'l 7.48 Infor­
mations; 18, Musique de danse; 18-13 
Emission lltteraire : « Emile Zola, artisan des 
lettres » ; 18,30 Un quart d'heure avec Lina 
'.\!argy; 18.45 Informations; 19. L'heure 
moghrebine ; 20. c Joyeux trompette » ; 

20-03 Causnie : 20.10 Musique legere; 20,30 Le quart 
d'heure sportif par Marcel de Laborderie; 20,45 Informations; 
21, Arret de !'emission: 21,15 « Joyeux trompette »; 21,111 
L'heure du cabaret: ~ Les Deux-Anes »; 21.4~ Jnformatlons : 
22, Huite de notre heure de cabaret; 22,15 Fin de !'emission. 

MARDI 
6 JUILLET 

17,45 « Joyeux trompette » ; 17,48 In­
formations ; 18. Musique de danse ; I ff, I;. 
La revue du theatre, par A. Saudemond ; 
18,30 Leo Marjane; 18,45 Informations; 
19, L'heure moghrebine; 20, « Joyeux trom­
pette » : 20.03 Causerie; 20.15 L'epingie 

d'hoire (121' epis.), roman radfophonique de Claude Dherelle; 
20.30 L:n peu cle « bei canto »: 2ft,45 Tnformations : 21. 
Arret de !'emission; 21,15 « Joyeux trompette »; 21.18 Le 
coup de patte ; 2 I ,30 Suite d'orchestre ; 21,45 Informations ; 
22, <'oncert en chansons; 22,15 Fin de !'emission. 

MERCREDI 
17.45 « Joyeux trompette ~ ; 17.48 Infor­
matioos ; ) 8, Musique de danse ; 18-15 La 
revue du cinema, par L.-R. Dauven ; )8.30 

7 JUILLET Andre Balbon ; 18.45 Informations ; J 9. 
L'heure moghrebine ; 20. • .Joyeux trom­
pette »; 20,03 Causerie; 20.10 Emission 

thca.tral~ : 20-45 Informations; 21. ArrM de !'emission ; 
21,15 « .Toyeux trompette »: 21.18 L'orchestre Raymond 
Legrand ; 21.45 Informations ; 22, --Suite du concert donne 
pRr l'orchestre Haymond Legrand; 22,15 F'in de !'emission. 

JEUDI 
8 JUILLET 

1745 « Joyeux trompette »: 17,48 Infor­
mat10ns; HJ. Muslque d.e danse; 18.15 
« La vie parisienne », par/ .T. Dutal: 18.!•,~ 
Les gTands solistes ; 1~.'45 Informations ; 
J 9, L'heure moghrebin ; 20, « Joyeux 
trompettc »: 20,03 Cau rie. 20,15 L'epln­

gle d 'J\·oirc l 122• epls.), roman radiop onique de Claude 
l.>here!le : 20-30 Les nouYeautes enregtstrees : 20,45 Infor­
mations; 21. Arr~t /Ip !'emission: 21-15 « .Toyeux trom­
pette » ; 2 J, 18 Les grands malt res de la musique, par France 
Derville : 21.,1:. Informations; 22, Musique symphonique; 
22, I;. Fin de !'emission. 

VENOREDI 
9 JUILLET 

17.45 • .Toyeux trompette »; J 7.48 Infor­
mations; 18, :Musique de danse; 18. Ito 
!~mission litteraire : « La premiere d'Henri Ill 
et sa cour •• par J. Etievant ; 18,30 Quel­
ques chansons ; 18,43 Informations; 19. 
L'heure mog·hreblne ; 20, « Joyeux trom­

pette ,, : 20-03 CauserlP; 20,10 « !'our vous, MesdamPs ». 
re\'ue racliophonique de Charles Cluny, reallsee par Mark 
Amiaux; 20.45 Informations; 21- Arr~t de !'emission; 21.15 
« Joyeux trompette »; 21-18 « Un disque chasse l'autre », 
realisation de Holand Tessier ; 2J ,4l; Informations ; ·22. 
QuC!lques ,·alsPs ; 22.45 Fin dP. l'€1niss1on. -

SAMEDI 
10 JUILLET 

17.45 « .Toyeux trompette »: 17-48 Infor­
mations; 18. L'Epingle d'Ivoire (123• epis.) 
roman radiophonique de Cla.ude Dherelle ; 
I 8.15 Le Trio de France : J 8,45 Informll­
tions; JD. L'hellre moghrebine; 20, « Joyeux 
trompett.e »; 20,03 Causerie: 20,10 « De 

tout un 1>f'U » : 20,45 Tnformations; 21. ArrH de l'emlssion: 
21,15 « .Toyeux trompette »; 21.18 L'orchestre Richard 
Blareau : 21,4::i lnfot'matlons: 22- Suite du concert donne 
par l'orchestre Richard Blareau ; 22.15 Fin de !'emission. 

~Ok llFEC80N AllbW\NDE&f 
Deutsche Europasender West 1648 m. (181,8 kc.) - Stuttgart 523 m. {574 kc,) • Vienne 507 m. {592 kc.) - Prague 470 m. 
(628 kc.) • Cologne 450 m. (658 kc.) • Munich 405 m. (740 kc.) - Leipzig 382 m. (785 kc.) - Berlin 357 m. (841 kc,) . 
Hambourg 332 m. (904 kc:.) - Brealau 316 m. (950 kc.) - Kc:enigsberg 291 m, (1031 kc.) - Saarbruck 240 m. (1249 kc.), 

522 m. 110 (574 kc.). 

DIMANCHE 
4 JUILLET 

5, Emission du c-ombattant : 6. Concert du 
port de Hambourg ; 7. lnformaUons ; 8. Va­
rietes du dlmanche matln ; 9. Concert varle ; 
IO. Informations ; 10-10 Musique varlee; 
I J. Sele,,tlon de dlsques : I I ,05 DeJeuner-
Concert ; 12. Chants melodlques : 12,30 In­

formations ; 12,40 Concert populaire allemand sous la direc­
tion de Fritz Ganss ; 14, Informations et communique de 
guerre; 14.15 Pour votre distraction; 14.30 Paroles et mu. 
slque; 15, Communique de guerre (DS seulement) : 1$. Mu­
sique varlee ; I 8. Poste mllltalre radlophonique : 17. Infor­
mations ; JO. Conce~ : JD. Une heure n'a"tualite : 20. Infor­
mations : 20, 15 Soiree varlee ; 22, Informations : 22,30 
Ronde des .iolles melodies ; 23.30 Airs gals avant minuit ; 
24, Informations • Muslque apres minuit; I, r'in d'emlssion. 

LUNDI 
S JUILLET 

:.. Bmission du combattant; 5. ::\Iusique mat!. 
nale ; 5-30 Informations ; 8. Joyeux echos 
pour l'heure mat\nale ; 7. Informations ; 8. 
::\Iusique clu matln: 9, Tnformations; D.Ot. 
Petits riens sonores ; D,30 Petite musique ; 
Io. Muslque de la matinee ; I I. Petit con­

cert; J 1.30 Et voicl une nouvelle semaine; 11.40 Reportage 
du front ; 12. Musique pour l'arrM du travail ; 12,30 Infor­
mations et aper~u sur la situation ; J4. Informations et com­
munique de guerre : 14.15 Muslque pour votre distraction ; 
15· .Tolles voix et instrumentistes "onnus: Iii. Communique 
de guerre CDS seulemcnt): HS,15 Echos varies: 18, Peu 
connu, mais intfressant: 17. Informations ; I 7-15 Ce"I et 
cela pour votre amusemPnt: 18,30 Le Mirolr du temps: ID. 
Notre armee ; 19, 15 Reportage du front; 19.30 Musique 
varlee: 19,45 Causerip; 20. Jnformatlons: 20,15 Un peu 
pour chacun deux heures de varietes ; 22. Informations ; 
22,30 Musictue avant. mlnuit: 24, Informations • Musique 
HPr?.:~ minuit; J. F,in d'emission. 

MARDI 
6 JUILLET 

5. Emission du combattant ; 5-30 Informa­
tions ; 5-40 Muslque matlnale ; 8. Concert 
matinal ; 7. Informations ; o. Jolie musique 
du matin : 9, Informations : 9,05 Pour votre 
distraction ; Io. Musique de la matinee ; 11. 
Melodies varlees : 12. Muslque pour l'arrH 

du traYail; 12.30 Informations et apercu sur la situation 

14, Informations et communique de guerre. 14-15 Airs 
varies : 15. Communique de guerre (DS seulement); 1:;. Pe­
tites melodies; 15.30 Solistes; 18, Concert de l'apres-midi: 
17, !nformations ; 17, 15 Court instant dans l'apres-midl ; 
18. Pour votre distraction : 18.30 Le Miro1r du temps ; 
19, Joyeux esprit sonore; 19,15 Reportage du front: 19.:ltl 
Intermede musical ; 19.45 Hans Fritzsche vous parle ; 20. 
Informations: 20.15 La selection: 21. Jolles melodies; 22. 
J nformations; 22.30 Joyeux e"hos .1usgu'a minuit: 24. 
Informations · Musioue apres minuit.; 1. Fin d'emission. 

MERCREDI 
7 JUILLET 

;.. Emission du combattant ; ;.. Concert ma­
tinal ; 5.30 Informations ; 8. Concert matl­
nal ; 7. Informations ; o. Musique du matin ; 
ff. Tnformations : D-05 Con~ert varle d'ins­
truments a vent; 9.30 Joyeux echos ; Io. 
::l[usique de la matinee ; I I. Petit concert ; 

) I .:SQ, ::l!usiqu~ pour l'arrH du travail: 12.30 Informations 
et aper~u sur la situation : 12-45 Concert: 14, Informations 
et communique de guerre; 14,15 Airs varies; 15- Commu­
nique cle guerrp ( OS seulemPnt): 15. Pour votre distraction ; 
I 5.30 Petits riens musicaux : J 8. Con,,ert : 17. Informa­
tions: 17.15 i:>etite mu~ique; 17.t.O Le Livre du temps; 
18. Pour votre distraction: 18-30 Le Mlroir du temps ; I 9, 
Marine de guerre et guerre maritime: 19. 15 Reportage du 
front: 19-30 Musiaue varleP.; 19-45 Causer!e; 20. Tnfor­
mations: 20,15 A travers la patrie: 21. Heure varlee; 
22, Tnformations ; 22,30 Courte et bonne : 22.45 Petite 
melodie, .1e ne t'oublie jamais : 23. I Ii- Disques varies ; 24, 
Informations '.\lusique apres minuit ; 1. Fin d'emisslon. 

JEUDI 
8 JUILLET 

:;. Emission du coznbattant : 5. Concert ma.­
Lina! ; :i.30 Informations ; 8. Concert matl­
nal ; 7. Informati.ons : 8, Gai et leger ; 9. 
I nformatlons ; D,05 Esqulsse du Sud ; Io. 
::llusique de la matinee ; I I. Petit concert : 
I J.40 Reportage du front: 12. Dejeuner­

concert: 12.30 lnformations et aper~u sur la situation; 
12-45 '.\1uslque pour l'arrH <lu travail; 13,25 Concert italo­
allemand ; 14. Informations et communique de guerre ; 
14,15 Echos varies; )5. Communique de guerre__ (DS seu­
lement); 15. Marches et danses d'hier; 18, Echos famlliers; 
17. Information~: 17.15 De la terre il lit me-r; )8.30 Le 



::lliroir du temps: 19- Pour yotre di~traction: 19-15 Repor­
tage du front ; I 9 -30 Intermede musical : 19-4 5 Cause ­
rie: 20. Informations: 20-15 ::11ush1ue classique: 21. Car­
men ("CT. BizP.t), 2• actP. : 22, Informations ; 22-30 Court 
instant son ore : 23- Ee hos familiers : 2 4. l nformations -
)J11~ique, H prPs n1inuit ; J. Fin a·emission. 

VENDREDI 
9 JUILLET 

,"i, E1nission du combattant: :.. ::\ilusique 1na­
tinale: 5,30 I nformations: &. Joyeux esprit 
matinal : 7 . Informations; U. Un petit air 
matinal ; 9. Informations : 9 -05 l'etits r iens 
son ores : 9,30 Ee hos du Sud : JO, Musique 
de l a matinee ; I 1 - J oyeux echos : 11,30 

Dejeuner-concert; J 2 -30 Informa t ions et aper~u sur la situ a ­
tion: 12-45 Joyeux echos pour le repos des ouvriers: 14- I n­
formations et communique d e guerre; J 4. I 5 Melodies legeres: 
15- Communique de guerrP. (DS seulement): 15. Tambour 
battant : 15-30 Solistes : 16. Concert de l"apres-mid i ; I 7 . 
Informations: 17-15 MusiqUe: 18-30 Le ::11i.-uir du temps: 
JD. Notre ayialion: 19-15 Reportage du front: 19-30 ::llu­
sique varleP : 19-45 Caµserie : 20- lnforma lions : 20. I a 
::11usique \"ltl"iep : 22. J nformations : 22-:10 Airs de danse ; 24. 
Inforrn~tinn~ - )Iusique aprCs 1ninuit; ) . Fin d'~migsion. 

SAMEDI 
10 JUILLET 

:;. En1ission du combattant . :; MusiCJue n1a­
tinale ; 5 -30 Informations: &. Concert ma­
tinal ; 7 . Informations: 8. Mus1que du ma­
tin ; 9 . Informations: 9 -05 Pour votre 
distraction ; 9 .30 Jo~ux et leger; Io. 
:11usi,1ue de la matinee; 11 . Concert varie : 

I J .:SO :'ll uslque pour J'arret au travail : 12.30 Jnformations 
et apercu sur la sit uat ion : 12-45 l'tluslque pour l'arret du 
t r avai l ; 14. I nform ations et. commu niq u e de g-uerre; 14,15 
Au fl!' des ondes : 15. Communique de guerrt> (DS seulement): 
15, Cc que !'on entend toujours volontiers ; f'li ,:JO Reportage 
du front: 18. Apres-lllidi v,,rie: J 7 . InformationM: lU. Pro­
gramme; 18,:10 Le Miroir du temps; 19. Pour votre distrac­
tion; 19-15 Reportage du front: I0-:JO lntt>rml'de musical: 
19-45 Hans Fritzsc-he vous parle: 20, lnformatlons: 20-15 
Palette ~onore; 21 .30 Echos familiPrs: 22, Informations: 
22.30 Snlut gal : 2 4, Informations - :'lfusique ap1·es minuit: 
1 . Fin d'emisslon. 

LE " GRAND GALA 
DES P ARFUMS " 

Le GRA'ND GALA DES PARFUMS. organise par la Chambre 
Syndicale de la P-arfumerie de detail. au };renefice du Secours 
National et des sinistres de la profession. hra lieu le 7 juillet. 
a 19 heures precises. au Thea:tre de tEtoiJe. 

Toutes lea qrandee vedettes df Pans preteront leur concours 
a cette manifestation. 

Location au Theatre de l'Etoile et dans les agencee thea­
trales. 

Places de SO a 500 francs_ 

MARIAGES LEGAUX 
EXCLtJSIVEJIIENT 

Pour creer o u reconstltuer uo 
FOYER HEUR EUX, 

aclreuu-vou e11 toute confiuce a 
L'UNION FAMILIALE, 
82 . lloul. llnussmann - Pi\RlS 

A quoi bon aYoir uo po■te de 2.000 
OU 3.000 Ir., &I YOU■ De ....... paa 

lea lcm9uH 6trao9lres ? 

BER LITZ ... :.:i~D~;: 
vile. bi eD et a peu de frail. Pro•• 
pectua. 31, boul. dH ltaliens. Parla. 

La chanson qut \IOUI aimez .. , demandH•I• 

~:1ue1tom1t1tt1n,1 ·u ·,AuL a1u,ctil 
W'44-IEit•UM·HIY1 1 

'Z1 ~ ~-~ -

J1ign11 p1r m1ndat ou l imb .. 3 tr . par 1h1n1ou 

LANGUES VIVANTES 
(ours 40 ·fr. par mois • Corresp. 
6. rue Joubert,. Paris- 9~, TRlnire 

\ 

De 6 h. 45 a 7 h. 
De 11 h~ 45 a 12 h. \ 

Sur 279, 281, 322 et De 15 h. 45 a 16 h. Le Journal Parl6. 
432 m. .. .. • · · • • · De 19 h. a 19 h. IS/ · 

HARDI 

( De 20 h. 15 a 21 h. 15 ; L'Heure Fran~aise. 

de l'Heure 

Salut des L egionnaires . 
Commentaire politique. 

Francaise 

Causerie politique de M . SchUrgens. 

Interview mllitaire ou Aper ~u sur la si t u11,­
tion militalre sur les d ifferents fronts. 

i :_ MERCR~~I 

JEUDI 

Le coin d u tlJ.m. 
Poste r adlophonique e t r epor tage. 

' Aper~u s ur l es actualites. 
Comment alre pol itique. 
Causerie politique par Georges Pradier. 
Legendes allemandes o u l'Heur e enfantine. 

r 

DI 

Causerie polltlq ue pa r le D r . Max Claus. 
Heportage sur Jes travallle u rs. 
Commen tal r e poli t ique . 

Causerie politlque par M . Sch Urgene, 
L<: coin de~ devi nettes _ 

Messages quotidiens des p risonniers fran i;als e t des ouvrler■ 
frani;ais en A llemagn e a. leur famille. 

LA -LETTRE 
(Suite de la page 20.J 

C'est bien ennuyeu.x ; ces sortes d'actes se font tout de suite, sous 
l'influence de .la colEtre. Mais, s'il taut attendre deux heures, ce n'est 
pas drole . 

- Non, decidement, ce n'est pas possible.· 
ll y a bien une solution : le divorce. 
- Div.orcer, c'est cela. Ah I j'ai eu du fla ir de ne pas me marier 

sous le regime de la communaute. Le,; contrats ont du bon ... Je laisse 
done Simone sans · un sou, et l'autre, son a mant, je · le flanque CI la 
porle I On verra comment ils se debrouilleront ... 

Mais ces reflexions en amenent d'a utres : « Moi, je serai lout seul. .. 
Simone ... elle me trompe, bien s0.r, mais il y a pe ut-E!tre un peu de ma 
fau te a ussi. J'ai cinquante a ns, un petil venlre rend pas tres esthe­
tiq ue, et plus beaucoup de cheveux. Simone, el!e, est dons la plenitude 
de ses trente-cinq ans. Et puis, George.s n'est pas vilain garc;on. D'ail• 
leurs, je J'ai engage un peu pow- cela ; il plait beaucoup a la clientele. » 

Tout Cl coup, un sourire 8claire son visage replet : « Simone me 
trompe, mais cela ne prouve pas qu'elle a it cesse de m'aimer. En 
effet, ses attentions ne se sent pas reldchees une minute. La meilleure 
preuve, c'est que je ne me doutais de rien. Ah ! Ah \ continue-I-ii, 
a _l'adresse de Georges dent les oreilles doivent tinter, ah I ahl mon 
ga1llard. ma femme est votra maitresse, c·est un fait, mais pour qui 
confectionne-t-elle minutieusement de hons petits plats ? Pour qui tri­
cote-t-elle sans se lasser chandails el chausselles de laine ? Pour qui 
<>;1tretient-elle avec soin une maison agreable? Eh bien, Georges, ce 
n est pas pour vous, mats pour son mari, de qui elle; soignera les 
rhumatismes, plus tard •· 

M. Criquet respire ; et il lallait se priver de tout cela ! Non, apres 
tout, certa ines choses n'ont que l'importance qu'on veut bien leur accor~ 
der. 

Alors, b rusquement, sa resolution est p rise : il fait craquer une 
allumette et enflamme le billet revelateur qui, bientot, n·est plus qu'un 
minuscule la s de cendres 'fu'il disperse en souffla nt dessus. 

- VoilCI, je n'ai rien vu 
Puis il glisse dons une nouvelle enveloppe la procuration qui faillit 

elre la cause involon1aire d'un drame sanglan1 e t, lra nquille, se dirige 
derechef vers le b ureau de paste .. , 

Le concours de chant 
au Conservatoire national de musique 

Hom.mes : 1er prix, M. Tiuerand :•2e prix, M. Lefor t. Femmes ; }er prix, 
Mlle Camurt ; Z• prix, Miles Barbentane, Cellier et Collard, 

Si9Daloo1 le sucd1 remporte par la clasae de M. Franz, le celebre 
ten or de !' Opera, doot le■ deux elevea de premiere annee, Mlle Camar t 
et M. Lefort ont re,mportG un premier e t un deuxif!me prix. 

17 



Pi.us d~urt titre it eta it piquant d' assister a la rcpnsc d' unc WU\ re auss , A reprtsen.tative' t.J'une e"poque rcvoluc 4uc pcut l1 Ctre Detl~, cctte npCrctte 
supe,rfi~ieHerttent bril!an_te de M1M. C(iristit_1e et ,Alb~rt Wtllcmctz. II y a 

vin&t•deuJ( lll\'i,' -~jl_n-s .J'enthous1asnne et _la fr1vollte de I apres-.guerre, elle conr~ut 
un r~tenti\sant.: ,µcces·. 'lvec l'inte.rpretahon. de Maurice Cltevalte.r, U.rban et Al.tee 
Cocea. Elle .. etait a tors typiquement ¢ pans1en11e », Ue ce p~ris1an1smc d l!Xfl fl r­
tation qui nous ' fit si grand tort it l'etranger. Certes, la mus1que alertc ct popu­
latre de ChriSti'ne· n'est pa·s en cause, mais le livret a tcrriblement vieilli, et son 
h1stoire banafe de chassC-cro1se amoureux est Uevenuc un anachro111smc 4ue le 
c!lmat moral du moment met plus encore en relict. 

Dede e~t . le. tyre• me.me de l'operette OU ii ne se passc rtcn, St ce n'cst unc 
labQrleµse int~igue, · ·ij'adulterc train ant en longueur, car c'cst beaucnup de trois 
acics pour Cit ·faire un seul, La -mise en scene 11011· 
,·elle. de Pasquall est ltabile : clle reussit it alleger la 
sut,,;hnce. Le~ yeux sont ravis par la fraicheur et 
la beaute . ,des. co~tumes, l'oreille sc laissc charmer 
par te5· airs.' enm(lalres de. la partition, et la sauce, 
une f<)iJi · dc:\ lifilt,, , !alt passer le poisson .. Du seul 
point ·de , Yl\if ' $pectac.uJaire, Dede est un divcrtisse­
ment joyitux·, pe-ti{lant comme une coupe de cltam­
pagne, et de rn~me • leger, lurtll, ephemere ... 

Unc· bonne distribution anime le « plateau », 
communiquant son rytltme et son entrain aux situa­
tions.· en -m,t.. .. d'equlllbre. Le panache, la fantaisie 
debrldee, le ',fyoAA!iisme constant de Lemcrcier font 
merveflle. et ·•dfrident !'assistance. La nature comi­
que de ce Meridional exuberant est le principal 
attrait de la ,soiree. Lestelly et Christiane Wiegant 
entrent aisement !J~JJS le jeu, cependant qu' Arlette 
OuUlr;g11er r~st~Jrcilde, un peu trop hieratique. 0,111s 

· un , r0J~ , ~ -,-,bubiin<::iYJIJi>athique, Louisard reussit 
une· !rucultrite' composition. Nu mes fils et Geo Leroy 
cam(J:l!nt· d~II' si1h9µettes exactes, realistes avec so­
briete. Au pupJtre, c'est av.ec 110n brio coutumier que 
Pi.erre l?eignot dlrlge l'orchestre. 

Francis France, 

DE "COLOMBE" A "LA VALSE BLONDE" 

J 1111 ,,NY HESS n•11011ceruit-il au swing·, .. 
C'<•st un bruit (flli court, «'l, nm foi, unc 
O<.' s.-es derniCr<•s chansons st•mhlc lui rlon­

ncr raison. Sur ks trois tcn1ps Ll'une valst•, 
cPunc inc:royabl,• facil itC, on en sent volt1grr 
le titre : Colombe. L'all' t'I les p.arolcs sc 
rctienn('lll a prentit!rc audition ct connuuni­
qucnt une Pnvie irrCsistihlc de les fredon­
ner. Une chose qui pcut srmhlt•r <.•xtraonJi­
naire it certains, mais jc le pPnst•, .alors 
pourquoi nc pas le dire, crht t·appellc -
c•\·jde_mnit·nt transposCes au st~·lt• H~ l:l -
cc~·ta~ncs v.alsf~S <l<' Bencch el r>;11uont qui 
fa1sall'IJl narcs aux environs ctr l'an clP grace 
1!120. Vous Mt,·ez, crs flons-f1011s populai1·t·s 
comme : Gap.rice ! <:aJJrice ! ... u11 mo/ char­
meur fJlli 1wu." enchuine ... Cavri ce ! Caprice / .. . 
/Je la joie ou hien de lu petne. t•ll'. La chan­

·son de ,Johnny lll'ss rst prt'sen·(·t• dr la vul­
~ari•tC par, un privilCge dr. fraichcur, et J'w•~­
ll'lll' la defend anc tant de conYidion qui• 
11uus aur1011:-; 1uauvaise grilcc a lui r~sistl'r. 

Et puis nprts tout cc 
n 'est pas si n1al que d e 
rcnouer la p;randc tradi­
tion de la brave ct 
bonne chanson qui fall 
battre le creur des mjdl-
1wttes. Au ve,·so Melte:­
"<Hts duns l'ambiance 
qui nous prouvc avcc 
cq.(1·l'm~nt quc ,Johnny 
Ht•ss n'a pas encore ap-

Georges Grey 
dans 

(( La Visiteuse ». 

pl iqu<' sa volontc de 
n•nmu·erncnt au <lieu 
◄'•phl'111Crc : « M'sieur le 
Swin~ I » 

Pierre Hiegel. 



P 
ARIS a change sa physionomie I Les larges at1e11ues se prolt!genl d'ur­
bres verls qui, de ci de la, laissent filtrer une lumit!re douce et colo­

ree, /es maisons ont perdu leur aspect gris et terne ... Partoul dans /es 
rues on uoit de.~ fiacres remis a neut tout pri!ts a e1nporter1 comme 

aulrefois, de jolies femmes ... /es vt!los-faxis se garnissenl de toils en toile., 
eclatanles qur vous font penser a de gros pavols tuminenx ... Paris s'est 
t!gaye, Paris s'est rajeuni, Paris s'est adaptt! et mis a ta page : le Paris 
d't!te est devenu station balneaire I 

Depuis quelques annees deja, en e{!et, Pw·is est pour bea11co11p d'enlre 
nous campagne el ville d'eaux, pl age et n1011tagne et ma foi. l'imagination 
aidant, nous ne nous en trouvons pas plus ma/. 

!,fais c'est surlout la Parisienne qui a contribul!. <i ce C'lwngement tie rme 
d'ense1nble ... elle en est minte la cause ... par son allure, son •maintien. sa 
silhouette qui s'esl lransformee, simplifii!~. allegee, dt!1ragee atlaplee I 
Les plaqes onl rendu a Paris le.s tailleurs blanc.1i· qui, mainte­
nant, df{ronlent le dur soleil de la ville ; les ville.s d'eaux nous 
onl cede ces legt!res robes fleuries el multico/ores accompagnt'es de 
grands chapeaux ondoyants et c'est mainlenanl la brise de Paris qui /es 
gon(le et berce doucement... Cadeau de va,;ances que ce., l1111e1tes de soleil 
jaunes, bleues, uertes, noires qui pern1ettent de uoir noire belle ville dans 
une tout a.utre lumitre ... Cadeau au.1rsi, el souvenir tgalcment tie nos pro­
vinces. de nos can1pagnes, ces jupes froncees, plissies, biaisf!es, ,irapies 
mais toujour3 larges et soup/es aux bretelles inattendues et jeunes permel­
tant a la Jeune cycliste de larges foulees, des mo1111emrnls dligag<'s , .comme 
si,. .~on corps bien modele et har1nonieux voulait re.uusciter Nicie la .Uer­
veilleuse. 

MOTS-CROISES 
PROBLEME N° 11 

IIORIZONTALEMENT. - I. Nous conseille d'aller chez u11 de scs amis qui 
est mo11te-en-l'air. - ColCre poetique . .:- 2. PrCnom ft!\mi11i11. - Nous .a tirC sa 
re\'erence. - 3. l11verse : perso11nel. - Le pro, erbc dit : « Quand ii a s011 
pig1ion, P!1q11cs a son tison ». - -L Se prenomnic Jacques et P. Jliegel !'-e 
Rcrvit Uc sa musi1,1ue pour son emission : « Puisque vous ~tcs chcz ,·ous ». -
Dans. - 5. Air au sentiment patheti4ue. - 6. Fin ct dchut du sui\'ant. -
Anagrarrnme d'un instrument de. musique. -· ?· Formc un tout. - Comment 
debute l'adresse. - H. Va de pair a,•ec la m11s1411e douce. - ~- A sa clef. -
Sont silencieux d'aprcs Roland Tessier. - 10. Est parfois solitaire. - Artiste 
apprecie dans le film invisible. 

VBRTICALEMENT. - 1. C'est tout le Midi a Paris. - Symbole chimlque. 
- 2. Prelixe de nou,·eaute. - Supplee parfois Raymond Legrand au pupitre. -
:J. Tragedienne de la chanson realiste. - Plus 
intime de vous dans le ;s;ord. - . Chanson­
nler montmartrois. - 5. Avant la specialit~. 
- Deux voyelles. - c La Truite ,. en fut un 1 
ccrit par Schubert. - 6 . La plupart de ses 
chansons furent interpretces par Yvette Guil- 2 
bert. - La musi4ue reflete touiours l'etat de 3 
celle du compositeur. - 7. Pieds dillormes. -
Gagne-pain de l'ami du I horizontal (I). - 4 
8. Dolt Hre !'ideal pour composer une grande 5 
reuvre. - Double zero. - Chillre romain in­
verse. - 9. Doit se savoir par creur. - Rem- 6 
placee, pour !es zazous, p.ar le parapluie. -
10. Pronom. - En deux mots, points opposes. 

Solution du probleme n° I 0. 

I lI ill NV VIVIlVIll!X X 

HORIZONTALEMENT, - 1. Television. -
2. Am. - Poterne. - 3. Licite. - Rot. - 4. 
lsonomle. - 5. Ss. - Velo. - \j. Miette. -
Loy. - 7. Aorte: - Elue. - 8. Nn. - Ere. - Eeau 
Parent. - Ss. 

VERTICALEMENT. - I Talismans. - 2. Emission. - 3. Co. - Er. -
Ra. - 4. Epinette. - 5. Voto . - Terme. - 6. Item. - Eon. - 7. Se. -
Iv. - It. - 8. lrreelles. - 9. Ono. - Louais. - IO. Nettoyeurs. 

Charlotte 

lf'h,1t,, 1 C t::-l .r , t ) 

~ T~· 
FAUT-IL FAIRE OU NE PAS FAIRE ? 

Q 
UE fa.\ll-il faire ou ne pas faire? se demande parfoia l'audi­

teur trfts embarrasse, dam la crainte de c-ommett.r4f une 
erreur. Moins que ja,mais, on ne peut se livrar Cl un ge1te 
susceptible d'amener un arrit brusque d.u pOste. Mettre une 

lampe. hors d'usage es_t actu~llement u~e sorte de petite catastrophe 
que I on regrette ensu1te amerement. S1 telle habitude eat a con.sell 
!er, tello c.utre eat a deferrdre, N'hesitom pas a mettze un peu 
d'ordre dans nos id8es, afin de ne pas commettre une lourde faute 
~apable de grover le budget ou de nous priver pendant de lonc;a 
JOurs de nos concerts pr8fer8s. 

Pour de multiI?l~s r~iaons, il vous fcut enlever une lampe de 
son -support. Voila qw est fort nature!, mais a une condition 
cependant : que le filament das lampes soit bien reb-oidi En 
cons&quence, n'_op8rez ain~i qu'une fois le recepteur debranche et 
Jes lampea fro1des. Ne d1tes pas : « Je l'ai fait bien dea foia 
sans q.ue rien se soit P!Oduit l » ll n'en faut qu'une pour voi, la 
Jami:e ceaser tout aerv1ce. Les precautions ne coiitent paa chor, 
tand1~ que les lampes sont hors de prix. D'ailleura, toute mani• 
~ulahon de 1:appareil ne doit 8tre entreprise qu'apr9a ea sftpara­
hon de la prise_ d! cour'!nt. Et n'oubliez pas qu·une lampe, poa&e 
ou enlev8c,, d.o1t . etre pnse_ par la base el non par la partie en 
verre. Un tel ag1&sement conduirait a desce.ller Jes deux parties 
du tube, ce qui n'est gu9re recommandable 

. Evitez de toucher aux vis de r&glage situ6ea a.ur lea bobina9ea. 
S1 vous ~~us crore.z capables de le faire. n'y touchez que pendant 
une a~d1hon qui v'?us sert de guide. En proc8dant autrement. 
vous nsque,z un d8regl~ge total qui supprime toute a.udition. 

En_ cas _d or<;rge_. fa_ut-il mettre l'antenne a la terre ? Cette pr8-
:auhon nest l!ld11_pens?ble que si l'antenne eat exterieure et tr~s 
•(evee, _ ll eat ~-utile d y son?er s'il s'agit d'un simple Iii le Ion11 ~ ,un. toil ou, d un balcon •. et a plus forte raison avec une antenne 
1nteneure, L antenne ne nsque de capter des tensions dangereuaea 
que si elle _est ass_ez 8lev8e. Dan& tous les cas, arrangez-vous pour 
'!~e ce so1t _le til de terr& qui soit relie a !'antenna et non 
l 1nverse. Ce5=1 par mesu!:e de protection personnelle. 

Dans le meme ordre d 1dltes, et dans de pareilles circonstancea, 
ne_ fermez pas vo_tre compteur 8lectrique. Ouand la distribution est 
fa te par hls aenens, voua voulez un s.urcroit de precautions ? En 
ce cas al!umn une lampe, a faible consoU\malion, de preference, 
pendant I orage. 11. est done recommandable de faire l'inverse de 
ca que vous pena1ez. Quant aux parasites puiasanta qui se font 
ent!"ndre da?s le h?ut-parleur au moment des 8clairs. n'alle& pas 
crone que 1 appareil puisse en souffrir. Seules, lea receptions aur 
gal&ne peuvent s'en trouver diminut!es, en annulant la aemibilite 
de votre criatal e:dchasse dam sa cuvette, 

Geo Mousseron. 

rn 



LLE est swing I 
- Allons bon ! dit le lecteur grincheux En voila une nouveaute ! Nous savons 

bien qu'elle chante des chansons de rytl?me ct qu'on l'appclle Mbm'zelle Swing ; 
ce n'est pas la peine de passer une heure chez elle pour faire cette d·ecouverte I 

Pardon,· cher lectieur, mais ii y a une nuaoce. Je m'exclarne: « Elle est 
swing I ... »;,: et si jJetais Gavroche, j'accornpagnerais ces trois imots d'un silfle­
ment · adltliratif. 

Entendez par la qu'~lle est jolie, vive, gaie, charmante, enfin, quoi, tout ce 
4u'II y a de plus « swing », nous n't!n sortirons pas. 

Voulez-vous savoir comment Irene de Trebert fit son entrce dans le monde 
du music-hall ? 

A~ec ses premieres dents, puisqu'elle dansait deja au Gaumont-Palace a 
l'age de cinq ans, ce qui, avouons-fe, etait piutOt « swing » je veux dire 
'plutOt extraordina ire. ' 

Un peu plus tard,. on vit Irene de Trebert dans l'cssaim des petits rats de 
l'Opcra ... 

~ntrechat_s, jetes-battus, ballonnes, puis Irene de Trebert s'en fut en Ameriquc. 
Elle partrt en· dansant ... sur les pointes et revint en faisant des claquettes et 

autour d'el_le, on s.e dit : Elle est vraiment un peu « swing » ... je veux dire, 
excusez-mo1, elle est vraiment un peu folle ! 

Uanses de caractere, rytltme ! 
Irene de Tret•ert r11sse en deuxieme vedette au Casino de Paris; puis elle monet 

un ballet, transporte ses claquettes a Ta/Jarin et enfin un beau jour les cla­
(jllPttes ~e taisent, iren,e de Trebert SC met a chanter et gagne d'un seul coup 
le prem,er prlx du concours de music-hall des jeunes. 

C'est a ce mo.ment qu'Irene rencontre Raymond Legrand. Coup de foudre l 
(j'allais dire : .coup de swing !). 

La_ chahttuse de rythme prend c1lnfiance en elle, la danseuse fantaisiste 
s';iff1rme et Irene cte· Tr(;bert devient par « 1111 to ur de manivelle magique » 
Mam'zelle Swing I 

- Ai rnez- vous le cinema I rent: ? 
- Oui, j'adore tourner ; 'c'est ce que j'aime le mieux avec le tour de 

chant. Et pourtant 'Oieu sait de quel trac je suis possedee avant de chan­
t~r. Je r,n1:rrni~ danser n'importe quoi devant n'im?orte qui, mais chanter 
m'~pouvante. Avant que je me decide a paraitre sur le plateau, ii faut 
ven,r me chercher plusieurs fois et m'intenlire soigneusement Jes sorties 
cour et. jardin, • sinon Je m'enfuirais avant que le rideau se teve ... 
Et ca, aioute en rfant Irene de Trebert, ca ne serait pas tres « swing ». 

- Quels sont vos projets? Preparez-vous de nouvelles chansons? 
- Je compte enregistr'er bientOt deux nouvelles chansons de Vincent 

Scotto : L<> Crocodile et Un ohstine, que je joindrai dans ,non tour <.le 
chant a quetques succes que j' ai crees en Belgique : Le vicomte de 
Cornedevache et Tchip-Tchip, 

« En outre, Rayq1ond Legrand travaille a une comedie musicale 
dans laquelle j'aoral .un rOle complet puisqu'il me faudra a la fois 
montrer des danses de caractere, chanter et faire de l'acrobatie ... 

- Et vos loisirs, comment Jes passez-vous? 
Irene de Trebert me regarde, offusquee . 

Mei l9isirs ? Sulvez-moi, je vais vous Jes montrer. 
~'! bout d"urt long couloir, Irene pousse une porte et nous 

vo1c1_ d!lns. une chambre d'enfant toute bleue, ornee de grands 
de_ssms de-coupes representant 81-anche-Neige et s~ nains, 
~1ckey, Donald, le gr,os capitaine dans son pet it navire, etc ... 
Un peu partout, .des Jouets, Michel-Patrick atteindra au moins 
l'al{e _de raison avant de les avoir casses tous. Pour !'ins­
tant, JI sourit aux anges dans son berceau 

- II est deja snlide comme un petit arh~e .me dit Irene. 
Tous l_es dimanches, ' no~s l'emmenons ii Montlignon, chez 
~ous, 1ouer avec les laptns. Quand ii pleut Raymond lui 
J0ue un petit air de piano, mais, chose cu;ieuse Michel-
Patrick n'aime pas « Mam'ze/le Swing ». 11' pleure 

quar_1d ii entend un air de jazz ! 
Irene de Trebert sourit en refermant la porte de ta 

chambre bleu·e • 
- Le swing n'.entre pas ici. Ra)"mond n'y joue que 

~e pe.tjts airs tres dnux et tres melodieux. Cela fait 
nre Michel-Patrick., fl est heureux. Est-ce que nous 
demandons autre chose? 

Marie-Laurence. 
•Baerthel · 

Vlll (Suite) , 

E 
N realite, ii n'avait jamais COllllll ((111' 
l'inolTensif ,Jl'an-Bon de Robespierre, 
frere ca(kt ct efl:act\ du tvran. 

11 continua. done : · 
- :\tais je vous vois, mademois:lk, duns 

une ile, ,Ires belle, .mais pt•upJ11c de s11u­
v11ges. Votre grace fait une impression sur 
crs pauvres gens. 

« Butfr » comme elle l'ctait, Clarisse, 
dans !l's moindrcs mots du general, nt' vou­
lait voir qu'intentions dcsagrcables. Elle st• 
t·ahra : 
- - Vous avcz raison, gener.al; vous et moi 
somn1t•s ncs dans 1me ile. Mais mon il1• n'est 
pas peupl(•e de ptus dr sau vages qne la 
v<it1·t·. Lrs haines de clans, les batuilles po­
Ii H1111t's sont in<·onnu<•s clwz nous. 

Cctk fois, e'en etait trop. Buonuparte JnissH 
10111.tx•r fll petite main moitt•. JI s'efforra de 
sourlre : • 

- Tandis qu'ellrs sonl tl'usnge' t•n Corse, 
n'cst-ee pas, mon enfant ? ~fals ii est aussi 
<!:usage ehez nous dl'· donnl'r· le fouet au.x 
petit1•s Jllles insolcntes. Ct•la lt'ur· t'.•,·itc de 
dire de grosses sottises quand cWrs sont plus 
grandes. Le falt-on a 111 Martinique ? J'cn 
doute ... 

Sun•mfnt, Clarisse, trcmblante de colere, 
~H1rait r(•pliqu<\ s,i Jostlphin<• dt• Beauharnnis, 
<'fH•t·dut•, ne s'eta1t interpos(,e : 

- Allons, ma HIie, clans votrt• chnnrbn•, l't 
tout de suite .• Vons n'etc-s 1111'une J><•tite Iii le 
orgucilleust> 1•t malapprise. P ur onnez-lui, 
gtln(,ral. Jc 111 crois un (lf!ll foll<•. Ln douleur 
a dfl Jui tourner ,la ttlt1•. 

Quittaut le salon en graudt• hate, Clarisse 
n'eut pas le temps d'entendrl' la rrponsr dr 
R11011ap.a.rtr. Elle alla se rcfugier dans sa 
<'hamhrl', eomme une hell' bh•ss<1e n•gague 
son gitt• pour y 111ourir. 

Hot"!C'nse aurait bit•n voulu l'v suivrl' pour 
la l'Onsolr1·. .\ta is un regard ·s(,vcrr de sa 
lllt'1·1" l'11v11it cloucc sur place. 

IX 

- · Voyons, monsieur, qui vous pt•r111e•t ? ... 
Voulez-vo.ns bien ne p11s entrt•r dans 11,a 
l'lrnmbre, <·t sans !rapper rncon•. 
. - Allons, allons, ,•almons-naus, petite !Ille. 

'1\e voyez en moi qu'un hon t•a111arade, un 
frt.'l'l' nine, qui VII YOUS l'lllpCChCI' ell' fa ii·e 
tit• nou,·clles sottis<·s. Con1mr si ccllt•-d nt' 
suflisait pas !. .. 

Conm1ent garder till air dt• dignit11 oll'ensct' 
111111nd on II le Yisuge baignc de Jarnws, <•t 
qu•ou rPtient ii p,ran <l 'pelnr le.s sanglols qui 
vous 11toulfrnl ? 

Clnrisst·, dans son d11sarroi, s'11tte11duil a 
lout, siiuf a ccttc anivcc soudaine de :\fan•us 
fiodefroy. · 

.'.'tt.ais ii s,ufflsnit de voir le visage ou,·ert dt• 
I aide dr 1•amp pour rcconnait1·c que M'S 

.. 

L a Fil eule 

Roman inedit de Pie.-re MARIEL. 

inl<'nlions ctai<•nt parfaitc111('11t (llll'<'S. l'n 
n101t<:hoir lrai1111il Slll' llllt' drnisr. JI le prit, 
<'II essuv,1 soignt·usemcnt Jes joucs (I(' Cla-
risst•. · 

-- Li1, 1111 lwa11 so11rir<', 111aint(•1rnnl. Et 
pa1,to11s 1•n anlis, ,·011lrz-vous '! 

La rrt,,11, i·lail vainc11c par lunt de 111111-
ccnr. :\faintcnaul c111c. Jes pleur·s 11\'aienl 
calme ses nrrfs, rile sc demn11dnit commrnl 
elle avait p.u rommettre 11n trl e!'lat. El rll<' 
aYait !'impression, - cffroyahle, - qu·c1 II' 
iltait a j:unais perd11e, <(ll<' sa 111n1Ta in11 Ill' 
lui pardnnnrra it pas, quc, tlcsonnais, rlll• 
,dlait n•tomlwr •dn11s son 11lfr1'11sP solitud('. 
,\11:-si u(·eueillit-elle Marcus God<'frov, 
111a•lgrt' sa proll'Stalion du ilchut, - c<1mnu· 
lilt snuveur. Tant de fore<' cnh1u• sc dcga-
geait de crt hommr ! • 

En la prrnant par lrs poi1,111ets, ii l'avait 
obligce a s'nsst>oir prrs de lui. Elle fuyait 
t>n<·orl' son regard, ma is ne resista it pl us a 
l'l'n\'o('\temcnt de la voix grave qui l,11i d1•-
111undait : 

- N~t11r<•lle111ent, on regrette sa 1·olerc de 
tout a l'lwure. On j•ugc a part soi qu'on a 
agi comme une petite Ulle rageus1•, et J'on 
donnerait beaucoup pour ne pas aYoir com­
mis un parcil scandale. :Mais comme on n 
un~ Ires mauvaise tete, on se fache au lit•tt 
d.'accueillir cordialrment l'nmi dcsintcressc 
qui vous porte seco.urs. 

- Jc vous remercie de venir. J'ai <·onfiance 
en vous. Vons etPs hon, j'en suis certain<•. 

- Birn ccla. En eff<•t, petite l'itoyenne, je 
ne vous veux que du bicn. Mais vous ,·ous 
etes place!' imprudrmmcnt dans une situa ­
tion difJicile. Mme de Beauharnais ne vou­
lait m~me pas .que je vinsse Yous tt·o,uver. 
'.\fais j'ai su la persuadt•r qu'unc telle con­
duit!' contrAstait trop av<'C votrp maintirn 
reserve pour etre naturellc. Sflrement, ,·ous 
a,·t·z al(i a !'instigation de qu<•lqu'un ? 

- Non, non, je ll<' vous pcnuets pas <k 
dire crla. Jc revendiqu<' toute la responsn ­
bi lite de mon actiou. Personne ne m'a 
guidee. 

Ce qu<• Marcus Godrfroy prnsa d',une h•llt• 
protestation ? Elle Hait h'op Ychementt• pour 
le conYaincre. '.\tais i,l st' ganla d'insistcr. 
Ce n'ctait deja pas si commode d.e gagner la 
conliancc de Clarisse. 

·- Jt> ne sais plus qurl grand honm11• de 
l'.antiquitt, rcprit-il, a dit que le propre d•u 
sage (•ta it de rc•connaitrl' loyalement ses 
1•rre11rs. C'est unc bell<' parole qu'on com­
prend quand on a J'amc noble, - memc i1 
1lix-huit' ans .. Je eonnais une peti1.e fille qui 
v1~ mettre un pru d'ordre clans sa coifT11r1•, 
S(' lotionner ll's yeux a l'ea.u de roses, 
prendre son maintien le pl us modeste, rt 
,·enit· cnsuitc avce moi pour pr(>srntrr ses 
l'XCIIS('S a ... 

- Des excuses ? :\foi ? J:mwis ! Vous 111e 

connaisscz mal, mon­
sieur ! M'h111nilier dr­
nmt. cet 11\·cntu1·ier '! 
Vous Youlcz rire ? ... 

God<'frov sourit : 
- .Te n;insistc pas, 

citoyenuc. Je m'cn 
vais. ,Je m'<·xeui.<' de 
vons a,·oir dcrangce. 
Tant pis ! 

A pas lrnts, i I 
quitta la ehamhr~ ; 
Clarisse fut prise 
entr1~ de.ux sentiments 
contradictoires. Son 
o r g u e i 1, d'abord. 
'.\(ais nussi sa S)'111pa­
thie naissantc pour 
'.\larcus. t;n vif mail' 
indecis combat Sl' 
Jivra en ellc. 

Bien qu'il le ,lissi­
mnH\t, '.\larcus· Gode­
frov s'amus11it brau­
eotip. 11 u 'arrivait 
pas a prendre Cla-

Illustrations de H. FOURNIER. 

rissr 1111 SCl'ie.11.x, mnis In co111pa1·ait i1 un 
pdil chal l'll colt'l'l'. 

Au 111<l111t•11l dl' frandrir It' s1•11il, it t·t•­
prrt : 

-· T,111I pis ... C1• n'rst 11i1s pour Buonn­
pa1'11•. II II d'a11tr1•s soucis f!I ii a deja 
011hlitl l"i11citi1'11l, j'rn s'uis crrtain. D'ail 
!('11rs, rnppelcl par unP estafrttr, ii a quittr 
prcdpitamment Mmr de R-rauharnais. C'rsl 
l'llr, volrr 11111rrainr, 11111• je plains. 

ClarissP S<' ,·it sr11ll', IH'nlue. Ell<' cria. 
affolrr: 

-· Coni111nndanl ! CilOY<'ll ! Monsieur ! 
11 r<'Yint aussilcit. l)p 1;i<·11fais11ntes lnrnws 

('Olllai<•nt ii 110.U\'CIIII Sill" Jes iom•s (Ip Cla­
risse. E.111• Sl' j('ta dans SI'S bl'aS l'OlllJlH' rile 
It• fuisait an•c son pi•re qu1111d rllr avail 1111 
~ros diagri n. • 

- ,Jc \'(HIS ('11 prfr, soyez 111011 H \'OCH! ! 
Dill's a lllH llUll'l'lllllC que j'ai l(t'Hlldc honlc 
d<• la 1wi1w (Ill<' jc Jui ai f11itt•, C(lll' j'i111plore 
son pardon ! J'al agi comme une petite lilk 
mi-chante, - 1•t c'ctait ma! reconnaitre ks 
bontes qu'elle a toujours cu<•s pour moi. 
Ditrs-lui quc jc suis pr~tr a tout pour mfri­
ter son indulgence, meme a presenter mes 
i>xcuses a Buonaparte. Mais, pour Dieu, 
t"l'f\yPz-Yous qu'elle vu me pardonner, qu'cll<• 
111'app ·lkra d<' no11Yea11 sa petite fill<• ? 

Josephine dt• Brauharnals avail etc d'au­
tant plus ulccree de l'incidrnt qu'cile s'y chtit 
moins attendue. l"n tel rclat, proYrnunt dt• 
Clarisse, si douce, si rff1H·(•e ? Commt•nt 
aurait-dk pu se 
douter ~ue sa fll­
ku 1<' navait etc 
quc -le portr-1>aro­
lr 11(> L II ll r (' 11 I 
Dori n <' o 11 r t ? ... 
PourYu que le gc­
lH•ral n'en prit pas 
omhrnge ? 

Son {,toil!' bril­
lait d'un frlat 
chac11w jour pl.us 
Yif au C'irl poli­
tiqm•. Sicyes, qui 
s'y connaissait 
('ll hOlllllll'S, n'a-
vait-il pas dit : 
« II faut recon­
naitre Jes meritt·s 
do re sol dat, l'I 
ks l'Cl'Olllpl'IISl'I' 
('Ollllll(' if COllYiL•llt 

car il scn11t lr<'s 
('apahlc de $(' ser­
Yi r lui- llll'lll{', si 
l'on rtait ingr.il 
E'll\'('1'S hli ... » 

(A. suitire.) 
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TH. MICHEL-PARISYS 
LES JOURS 
HEUREUX 
Com. en 3 actes et 4 tableaux 

de Claude-Andre PUGET. 

S60e 
•:Ambassadeurs-Alice Cocea:• 

DUO 
de Paul G£RALDY 

d'aprts le roman de COLETTE 

Valentine TESSIER 
Marcel ANDRE 

.:coUTAN • LAMBERT • PHILIPPE ouve:: 

MICHODIERE 
DERNllRES avant CLOTURE ANNUELLE 

• de 

PERE 
d'Edouard Bourdet 

avec 
YVONNE PRINTEHPS, PIERRE FRESNAY 
PIERRE LARQUEY et MARGUERITE DEVAL 
R~OUVERTURE EN SEPTEMBRE 

avec to us lee; cre ateur s 

TH£ATRE des CAPUCINES 
DUVALLES • Denise GREY 

Ro11er DANN 
dans 

II UNE FEMME PAR JOUR " 
avec Jacqueline CADET 
et Robert BURNIER 

APOLLO 
Tous les soirs 20 h. (sauf merer.) 
Matinees dimanche et rntes 15 h. 

LA DAME DE MINUIT 
ComediedeJean de Letraz 

ANTOINE 

~ - }flJ.J.6.e· 
de ]&an de L£TRAZ 

avec CHRISTIANE DELYNE 
GERMAINE CI-IA"LEY 

G~O POMEL et GAeAROCHE 
U'!_ique mat.: dim . 15 h . 15 

prE D'ORLEANS 

DU VRAI Cl RQUE 
Taus /es jours mat. 15 h .• solr. 20 h. 

Dimanch~ 2 er. matinPPs. 

POUR UNE SOURDINE A LA RADIO 

L 
'ETE, on ouvre !es fenetres de l'appartement et c'est 
,bien agreable, meme si elles ne donnent pas sur un 
jardin... Car enfln, on n'est plus empeste par !es 

tuyaux d'echappement des automobiles (un bon petit 
cote d'un grand inconvenient). Mais le volsin fait aussi 
comme n.ous. Tout le monde meme ouvre ses fenetres 
en ce moment. Alors on entend des bruits qui devraient 
demeurer plus intimes, tels !es bruits de la radio. Et 
cela, c'est beaucoup moins agreable. La merveilleuse 
boite magique qui nous apporte !es nouvelles a domi­
cile n'est evidemment pas en cause, ni !es programmes. 
C'est, si !'on peut dire, le tapage. On ne peut guere 
appeler autrement !es sons d'un poste denatures par 
!'air de la rue, qui nous gene, et aussi l'in.tempestlvite 
d'un caprice de voisin, et encore son incorrection. On 
!'a deja dit, ii faudra encore le dire souvent : Si vous 
aim·ez la radio, n'en degoutez pas !es autres en faisant 
aboyer votre appareil. Songez que vos voisins aussi pos­
sedent un poste, qu'ils peuvent le mettre en fonction 
quand ils le veulent. Respectez leur repos et leur 
silence. Mettez une sourdine a la radio quand vous 
ouvrez vos fenetres, ou, si vous etes dur d'oreille, 
enfermez-vous plutot ... 

La nouvelle revue de 
R. PAUL et E. WYL 

TRISTES CIRES 
Le nouveau tour de chant 

Sam. Hat. IS h., Dim. 14 h. 30 et 17 h. IS 

CHARPINI et BRANCATO 
·•~~~w 'wed 

ALHAMBRA 
BUFATTO 

PLACE BLANCHE 

LAURE DIANA 
JEAN CYRANO 

ROBINSON MOULIN ROUGE 
PRt.SENTE SES VAR/t.Tt.S DE MONTMARTRE 

avec L'ORCHESTRE COLLEGE RYTHME 
Tousles soirs a 20 h. 15. Dimanche 14 h. et 16 h. 30 

(l'hoto perso1111elle. ) 
Germaine L,uaier et Jean T1ssier qui 
triomphent aux N.:>uveautes dan1 

., I' Amont de Borneo ''. 

MA t:OUSINE 
DE VARSOVIE 

ATHENEE 
LA RE.VELA TION DE LA SAISON 

LA PART 
DU FEU 

de Louis DUCREUX 

♦JEUNE COLOMBIER-HUMOUR♦ 

PANTALONNADES 
de PIERRE RISCH 

SPECTACLE GAi 
Comediens clowns 

+ H , rue Fontaine . • TRI. 04- 30 

THEATRE DE PARIS 
GABY llORLA Y 

et 

Al'\"DR£ BRUL£ 
dans LES INS~PARABLES 

Soir 20 h. (sauf mer.) Mat. Dim . 16 h 
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~ Mes chers petits, (~~k-~ / 4ff .,,..-/") /I 

V O;.JS allez partir en vacances .. _ Vous preparez ~ / I 
'.· deja VOS valises el VOUS y mettez (j'espere pas ~ / -- ' 

trop • pele-mele •l votre linge. volre ballon, votre costume, Q :::__-.---?;I 
vos biUes. vos souliezs .. les quelques livres de classe sur ~-

lesquels vous avez promis de jeter un regard pour ne pas revenir 
troi; ignorant des grandes vacan:.es), votre peigne, votre maillot 

de bains.~., que sais-je encore 1 •Mais avez-'\'ous pense aussi 6 y -~ 
joind.re un crayon noir et un peu de pa.pier 6 dessin ? Mais oui, il fau1 ..,,,,..,....., 

penser .0: l'art du dessin, il laut le pratiquer pendant les vacances, car c 'est · 
-:. 6 cette epoqu.e-10 que vous ave2. du temps ef puis , surtout, beaucour de· 

so]eiJ l Done~ lorsque vous sere2 0 lo campo:gne, vo-us allez~ de temps en temps, 
vous mettre au dessin : vous esquisserez d'apre'S « nature • • cam.me !es grands 

crtistes, tout ce que vous verre2., tout ce que vou:s aure.z observe minutieu.sement 
avant de vous risquer a le copier. Mais oui, mes chers -petits, c'est oela qui est 
s urtout im:porta:nt et Sur quoi j'insiste ; « Observez » ! Cela 1orme votre esprit cri­
tJque, votre ceil, 'VOtre don d"observation et votre lantaisie ... l 

O.on.c, vous allez :iessine·r ]es vaches qui _paissen t dans le pre. les moutons qui 
bmuten1 l'herbe verte, !es penis pouss.lns qui se pramenem ,nee _. ;mmnan pouJe » , 
les canards qui s"ess<:ryent a la nage, le coclron qul se roule rians la bcue (a ne 
pas imiter I). le chev<tl qui tire bravement la voiture, le chien qui manle la garde .. . 

Oui. .. Mais ... 1 n y a un • m.ais > el je voudrois V'OUS donne-r quelques conseils I 
La vache a l'aa b1en calme I Attention I Ne vous en approchez; pas trop et surtout 

ne cedez pas Cl VOS instincts de toreador. L'av-enttm, -pourra,t ma! finir . . Que !es ~ 
petits pcusstns sont mignons l Que c ' est tentant de les caresser 1 Gardez-vous en 
b1en 1 Mere Poule pourrmt en prendre omhrage Les canards au fil de l'eau, c ·est ... 
po8tique, comme dumt p:1pa Ah 1 mens su.rtout. ne les 1m1tez pas ; ii fa.ut savou 

d 'en sOrtiT tres .mal en pomt si vous YOUS essayez a faire la plancbe s s avo'tr pri& , 
b1en nager pour se balancer aussl adro1tement sur l'eau et vous nsqu,,. r-~ut-etre .... 

de s8neuses let;ons de .natahon. . 
Et pws, une dermere recommandahon 1 Je sais que c'est b1en t tant de fq.tre ~ 

des portraits, mm.s attent1on l Grand-pere ne sera peut--etre pas atte s1 vous· ~ 
sm1pli.fie.:z par trop votre d~s1n et s1 vous ne lw laissez que trc1s cheveux sur \ 

la tete; la ferm1ere ne vous trouvera peut -etre plus auss1 genb.'\...si vous la --~ 
repTesentez comme un tonneau qui marche~ et le garde cbmnpetre.~h b en . ~ 

non.~._ ~Je m'arrete ! Vous savez vous-meme ce qui peut vous arriver i 
Voll~, mes chers petits, je YOUS ai dit tout ce que ra-,ais Cl VO~ dire. 

Ma1nter:ant. attaquez-vous bravement au dessin, amu:.ez.-vous et , s1 vous y 
nsez, envoyez-mci un de vos cheis-d'ceuVTe. 

Au revoir .. bannes vacanees l 
Une grc-sse hise de : 
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